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© Nasser ne lâchera pas
Pour le président NASSER, de la

République arabe unie, la guerre con-

tre luraël c'est la guerre sainte, Il ne

peur abandonner, du moins en inten-

tion, la lutte pour écraser l'Etat juit.

Cela serait pour fui un véritable suici-

de politique. Déjà, d'ailleurs, les pre-

miers revers militaires des Egypliens

ont provoqué des rumeurs selon ler

quelles un coup d'Etat aurait été per-

pétré contre lui. La tension subsistera

au Proche-Orient tant que les diri-

geants égyptiens devront compter sur

la haine à l'endroit d'Israël pour se

maintenir au pouvoir.

 

© Israël restera en armes
Le Premier ministre LEVY ESKHOL,

d'israël, et ses successeurs, devront

continuer à consolider la position mili-

taire de leur pays. En effet, tant que

les pays arabes n’accepteront pas la

réalité de l'Etat israélien, ce dernier

restera sous la menace d'une invasion

imminente. Israël a été arraché aux

Arabes par la force des armes, il devra

compter encore longtemps sur son

armée pour subsister et sauvegarder

son indépendance. Cessez-le-feu ou

pas cossez-le-feu, les actes de sabotage

et je harassement politico-économique
se poursuivront.

* Moscou n'a pas le choix
Moscou n'a pas le choix. Le Premier

ministre ALEXIS KOSSYGUINE s'en est

bien rendu compte ces derniers temps.

Si les Soviétiques veulent amoindrir

l'influence américaine au Proche.

Orient, ils se doivent de prendre le

parti des pays arabes. Israël est trop

près de l'Occident pour se laisser

entrainer dans l'orbite communiste.

Mais les nations arabes, elles, dont les

peuples sont de plus en plus violem-
ment antiaméricains, ent tout à gagner

maintenant à réclamer et à accepter le
soutien soviétique.

® Washington n'y peut rien
Le président LYNDON B. JOHN-

SON aurait bien voulu protéger à

fa fois la chèvre et le chou dons ja

crise du Proche-Orient. ll ne pourra

toutefois que sauver le chèvre, et il

ne pourra empêcher une autre révolte

des cheux d'ici à quelques années. La

chèvre, dans ce cas, c'est Israël, que

tout rapproche des Etats-Unis mais

dent le productivité n'est guère inté-

ressante. Les choux, ce sont les pays

arabes, dent Washington voudrait bien

s'assurer la récolte mais on sera privé

par suite de son appui obligatoire à

Isradl.  

La seule façon...
Pour le Premier ministre

Pearson, le crise du Preche-
Orient ne risquerait de pre-
voquer un affrontement gé-
néralisé que si la lutte ar-
mée ze peursuivait. ‘Le Con
soil de sécurité, a-t-il dit, de-
vrait concentrer ses efforts
à faire cesser les combats.
C'est la seule façon certaine
d'éviter que la guerre ne
s'amplifie.” La réselution de
cesser-le-feu adoptée par le
Conseil de sécurité a denc
été une victoire pour Men
sieur Pearson.
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Un non atténué
A la même question, le

doyen de la faculté des scien-
ces seciales de l'Université
d'Ottawa et professeur de
dreit international, Me Louis
Sabeurin, répond: ‘Un non
atténué. Dans la conjenctu-
re internationale actuelle, il
est clair que ni l'Union se-
viétique ni les Etats-Unis ne
veulent en arriver à une cen-
trentation directe. Mais il v
avait des risques d'une con-
frentation directe, et ces ris-
ques ne sont pas totalement

évanevis.”
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Nous n'aurons
pas la guerre

Une enquête de Jacques Maher

Apparemment non
Le leader de ‘Opposition,

aux Communes, M. John Die-
fenbaker, ne croit pas que
la crise du Proche-Orient
risque de dégénérer en troi-
sième guerre mondiale. Y
aura-t-il une guerre mendia-
te? nous a-t-il dit. Apparem-
ment nen. Parce que ni l’une
ni l'autre des parties en
cause n'est en position peur
seutenir une longue guerre,
ot que seule une longue guer-
re pourrait risquer de pre-
voquer un affrontement en-
tre les grandes puissances.”

La Russie voulait faire

chanter les Américains
Nous avons posé à M. Ber-

nord Charles, directeur du

programme d'études africai-

nes de l'Université de Mont-

réal, le question suivante :

“Le conflit du Proche-Orient

risque-t-il de dégénérer en
troisième guerre mondiale?”

Voici sa réponse:
‘Ka soi, oui. L'Est et l'Ouest

n'ont pas la même politique au
Proche-Orient. Il y a donc ris.
que de conflit direct. Toutefois.
en se basant sur jes premières

réactivie de ces deux pays, il

» à us maximum de raisons
pour que les deux Grands s'en-
tendent dans ie bui de conser-
ver un caractère local à ce con-
flit.

“En fait. le conflit entre Is-
raël et les pays arabes pour-
rait être le moyen pour l'Union
soviétique de provoquer une né-

gociation à l'échelle du monde.
négociation dans laquelle on es-
anierail notamment de solution
ner le probiéme du Vietnam.

‘’Les Arabes et les Israéliens
pourraient être appelés à payer
les pois cassés d'une solution
des crises internationales à

l'échelle mondiale Un conûit
armé au Proche-Orient est peut-
être la seule façon d'obliger les
puissances à en venir à une »o-
lution de compromis relative-
ment à leurs différends à
l'échelle du monde.”
En fait, si Moscou lava

voulu, il n'y aurait pas eu de
guerre entre les pays arabes et
Israël, C'est l'UKSS qui a en
vouragé l'Egypte à accentuer
sa pression sur l'Etat juif. C'est
elle qui a fourni armes et mu-
nitions aux pays arabes. Ceel
elle qui a voulu compromettre
les Etats-Unis dana ce conflit



 
Ils meurent. Pourquoi?

Quelque 800,000 soldats se sont affron-

tés cette semaine dans les paysages arides
du Proche-Orient. 500,000 Arabes et
300,000 Israéliens. Des militaires sont moris

en combattant (on n'est pas encore parvenu

à déterminer leur nombre), des civils ont

été tués, des villes ont été bombardées, des

villages ont été détruits.
Exacerbés par l'encerclement dont ils

étaient l'objet de la part des nations arabes,

ainsi que par les menaces de “guerre

sainte” proférées par le président Nasser,

d'Egypte, refusant de se plier à l'acte d'a-

gression que constituait le blocus du golfe

d'Akaba, les Israéliens ont attaqué lundi

matin.

Moins nombreux mais mieux entraînés

et équipés, les Israéliens ont eu vite fait

d'enregistrer des vicloires sur les champs
de bataille que constituent toutes leurs fron-
tières. Ils ont complètement envahi la bande

de Goze, ils ont foncé à travers le Sinaï

pour atteindre le canal de Suez, ils ont cap-

turé la forteresse de Sharam El She:kh qui

contrôle le détroit de Tiran, ils ont pris le

contrôle de la partie jordanienne de la ville

de Jérusalem, enfin ils ont maintenu l‘inté-

grité de toutes leurs frontières.

C'es; la guerre. Mais est-ce une guerre

juste ou injuste ? Pourquoi, exactement,

tous ces morts ?
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l'armée du Canada

est toujours prête
Si le Canada intervient au Moyen-Orient, cols ne sera que

dans le cadre de l'ONU. Toute autre hypothèse est incence-

vable. Les ferces armées canadiennes n'ent denc pas été ple-

cées sur un pled d'alerte spécial.

Toutefois, comme nous l’a dit un porte-parsle des forces

armées, la Force mobile canadienne tient teujeurs um batail-

lon à la disposition des Nations unies. Ce bataillon, actuelle-

ment le premier bataillen du régiment des Canadian Guards

(006 hommes), pourralt partir peur tout endroit du globe on % heures eu même moins si la situation le demandait.  
 

est l’hypocrisie des Grands
qui est cause de cette guerre

La guerre du Moyen-Orient ques.
est due, d'abord et avant
tout, à des causes histori- cines dans la

l'affrontement
Arabes et Israéliens a ses ra-

de l'Etat d'israël, en mai
1948, Les pays arabes n'ont
jamais accepté cette “intru-
sion“ des Juifs sur ce qu'ils

entre

création même

 

Q 100

Milles  
 

 

mer Rouge     

considèrent comme un terri-

toire purement arabe, Ils se

sont opposés par les armes à

cette intrusion dès 1948, ils

ontrepris le combat en 1956,
lors de la crise de Suez, et le

guerre qui a commencé lun-

di dernier n'est qu'une autre

phase de cette lutte qui, en

réalité, n'a jamais cessé.

“La cause fondamentale du

conflit actuel, nous a dit le di-

recteur du programme d'études
africaines de l'Université de

Montréal, M. Bernard Charles.

est le refus des pays arabes

d'admettre l'existence d'un Etet
isradlion.”

Mais, en vérité, ce ne sont ni

les Arabes ni les Israéliens qui

sont les vrais responsables de
la crise latente, qui explose par-

fois en lutte armée, existant en-

tre Israël et ses voisins arabes
depuis 1948. Les Arabes se sont
vraiment fait “voler” une par-
tie de leur territoire. Les Juifs.
eux, n'avaient historiquement

pas le choix: il fallait qu'ils
s'établissent en Palestine après
la dernière guerre.

Les uns et les autres sont
donc en droit de réclamer ce

 

tien, nous a dit M. Charles.
C'est à cause des grandes puis-

sances que le problème n'a pas
été mieux posé après la pre-
mière guerre. Ce sont les gran-

des puissances qui, après avoir
accepié le création de l‘@tat
d'Israël, se sont lavées les
mains en disant: “Eh bien, dé-
brouifiez-veus maintenant!’ Ce
sont elles qui, plus tard, n'ent
pas hésité à denner des armes
aux uns et aux autres.”
Au lendemain de l'armistice

de 1949, Israël s’est retrouvé
avec des (rontiéres très proches
de celles qui avaient été pro-
posées auparavant par une com-
mission des Nations unies. Cet
Etat créé contre la volonté des
Arabes avait des frontières
communes avec quatre pays
arabes: l'Egypte, le Liban, la
Syrie el la Jordanie. Son terri-
toire était enfoncé par une ban-
de de territoire connue sous le
nom de “bande de Gaza’, la
Jordanie également s'enfonçait
profondément entre les parties
nord et sud de son territoire,
Jérusalem était séparé en deux
par la frontière jordano-israé-
lienne. L’extréme-nord du pays
était situé en pinces entre le
Liban et la Syrie. Ces seules

frontières étaient une promes-
se de guerre [uture.
Le nouvel Elat devait aussl

faire face à la menace des
900,000 réfugiés arabes qui

avaient quitté la Palestine au
cours de la guerre de 1948 pour
se réfugier à Gaza. Ce sont ces
réfugiés qui. à partir de la Sy-
rie, ont perpétré les actes de
sabotage qui ont ptovoqué di-
reciement le dernier conflit.
Et les pays occidentaux de-

valent apporter un nouvel ali-
ment à la haine des Arabes con-
tre les Juifs en accordant à
Israël une aide économique de
beaucoup supérieure à celle

qu'ils nccordaient aux nations
arabes.
En acceptant les frontières

d'Israël, en laissant Arabes et
Israéliens se débrouiller seuls
après leur avoir imposé une 5o-
lulion de compromis qui ne sa-
tisfaisait personne, en aidant
Israël à se développer écono-
miquement beaucoup plus rapi-
dement que ses voisins,
grandes puissances, y compris
l'Union soviétique, qui avait
quasiment parrainé la création
de l'Etat juif, ont été les pre-
mières responsables de la situa-
tion actuelle.

 

Comment est né Israël
teroël est né de la volonté irrépressible des Juifs d'avoir

Une frontière ridicule
tsradl (hachuré sur le carte) à des frontières communes avec

quatre pays arabes: l'Egypte, le Liban, la Syrie et la Jordanie,

en plus de n'être qu’à un jet de pierre d'un cinquième, l'Arabie

sseudite. Co sent ces frontières ridicules, qui font d'Israël

un Etat prosque entièrement entouré de veisins hostiles, qui

sont les premières responsables de la guerre actuelle. Israël

ne peut en effet respirer que par la force des armes.

territoire de l'ancienne Pales-
tine. Les uns et les autres se
battent donc pour une cause
juste. Le conflit actuel résulte
d'un dilemme qui ne semble
pas avoir de solution. Pourquoi
cette tragique situation?

“C'est la carence et hype.
crise des grandes puissances
Qui est la raison de cette situe-

enfin un pays à eux, après un exil de presque 7,000 ans,

L'emplacement même de cet Etat, la Palestine, a été choisi

dès le 19e siècle par les mouvements sionistes qui prinaient

le retour à la Terre promise. Le mouvement d'émigration des

Juifs vers la Palestine s’est accontué après la Seconde Guerre

mondiale, ot 1srall est devenu juif of indépendant en mai 1948,

à la fin du protectorat anglais on Palestine. Ce n’est toutefois

qu'en 1949, après avoir résisté victerieusement par les armes

avn six netiens de la Ligue arabe, que les lsrndilens ent pu

croire vroiment qu'ile avaient un pays à eux.  
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D'après Penfield, l'auteur des plusgrandes

découvertes dans le domaine de l'esprit

a va prendre 1,000 ans pour
percer le mystèredu cerveau

par Reger NADEAU

“Force et douceur se par-
tagent cot homme qui feull-
le los tréfends du cerveau
humain avecune incroyable
dextérité .

C'est viral que la célèbre
Université de Princeton, au
New Jersey, à signolé la
grandeur du Dr WILDER
GRAVES PENFIELD le jour où
elle a décerné à ce sclentifi-
que un doctorat honorifl-
que.

“force et douceur...”
Bien sûr, car la force, c'est

essentiellement quelque cho-
se de calme.

Il y à aussi l‘humilité. Elle
marque profondément le Dr
Penfield, comme d'ailleurs
tous les autres savants véri-
tables.

Puis il y a l‘optimisme, et
quel optimisme, quelle au-
dece, quelle jeunesse habi-

tent cet homme de 76 ans
avec lequel j'ai eu I'honneur
de causer cette semaine |

vivesTue,
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Penfield, qui est l'un des
plus grands hommes de
notre époque, qui est sou-
vent considéré comme “1A
PLUS GRANDE GLOIRE CA-

NADIENNE VIVANTE“, il m'a

expliqué bien des choses,
par exemple, pourquoi il a
émigré des Etats-Unis au
Canada, pourquoi il prône }
le bilinguisme et pourquoiil

faut rechercher la compagnie
de ceux qui ne pensent pas
comme nous...

Toute la conversation s'est dé-
roulés en français.

Pourquoi Penfield
est devenu Canadien
— Vous êtes né aux Etats-

Unis. Vous y avez obtenu votre
doctorat en médecine. Qu'est-ce
qui vous a attiré au Canada ?
Pourquoi avez-vous choisi Mont-
réal ?
— Durant la Première Guerre

Mendiale, j'ai servi en France,
dans des hôpitaux. Pendant ce
confit et av début des années
20, la neurologie et la neurechi-
rurgie présccupaient vivement
Je corps médical. Je suis venu à
Mentréal peur y pratiquer la

(a
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Le Dr WILDER PENFIGLD a foit renaître à des existences
heureuses et utiles des êtres qui avaient abandenné teut espoir.
C'est le plus grand Canadien de l'heure et l’un des plus grands

savants du monde.

neurelegie, et ça à l‘invitation
de l‘Université McGill, de Fhé-
pital Reyal Victoria et de IH
pital Général. J'ai constaté qu'il
était possible de créer à Mont-
réal un institut de neurelogie.
Jal trouvé & Montréal des new-
relogues admirables, de langue
francaise ot de langue anglaise
et, ensemble, nous avens fendé
l'institut de nourelegie. Je suis
venu à Mentréal en 1928 of, on
1934, l’Institut de neurologie ou-
vrait ses portes. Puis, je ne veus
cacherai pas que Mentréal me
plaisait et qu'elle me pla tou-
jour. Travailler avec des méde-
cins de langue française, j'ai
toujours aimé ça, et li y a cette
atmesphère française à Ment-
réal...

Le bilinguisme
— Vous avez idées bien

arrêtées aur le bilinguisme.
Ju pense que tous les en

fants devraient apprendre une
seconds langue avant l'âge de
6 ans. Île on sont capables, sans
difficulté. Le bilinguisme, ça
œuvre des berizens. Quand le
parle de bilinguisme, je ne parte
pas de bilinguisme seulement
pour un peuple ou quelques peu-
ples, mails pour fous les peuples.
Ouvrir des horizons, se com.
prendre, se parier, dialoguer,
c'est d'une importance capitale
aujourd'hui, et le connaissance
de deux langues, ça nous aide à
atteindre ces objectifs.

Où allons-nous ?
— Est-ce que la aituation in-

ternationale vous inquiète ?

contrôler les forces de destruc-
tion. Que dis-je ! Nous le de-
vons. Chacun doit faire sa part.
ll y a des problèmes sociaux
très graves. Les liens familiaux
se reléchent, C'est mauvais.
Comme vous le savez peut-être,
le suis président de l’Institut
Vanier peur la Famille. C'est

 

Prix de la Confédération. Le
jury, composé des éminen-
tes personnalités que sent
Roger Gaudry, À. W. True-
man, Maxwell Bell, J, V.
Clyne et O. M. Solandt, de-
vait cholsir comme lauréat
‘une persenne ayant havte-
ment contribué par des tra-
vaux persemnels d'une va
leur exceptionnelle av bien
commun du Canada et du
monde entier”, II à chelsl
WILDER GRAVES PEN-
FIELD. Le prix, fermé d'un
chèque de 350.000 of d'une
médaille d'er, sera remis à
l'extraordinaire savant qu'est
le Dr Penfield lors d'un ban-
quet qui aura liew av restay-
rant Héline-de-Champlain,
wr File Sainte-Hélème, le
samedi 17 juin,
Membre de 32 seciétés sa-

vantes, chef de flle en nev-
relegie, décoré par les plus
célèbres universités du men-
de, lauréat de plusieurs prix,
WILDER GRAVES PEN-
FIELD est wn Mentréalsls
dent l'Histoire parlera on
lettres d'or dane mille ans  
 — Il y a évidem des che-

ses affreuses qui se passent, à
l‘écholen international, où avesi
dans le demaine social. Elles ne
me réjeulseent certainement
pes. Reste que j'ai foi on l'ave-
nir de l'humanité,
— Vous êtes optimiste ?
= Jo suis eptimiste. C'est

dons le mature do (homme
d'être eptimiete. Nous pouvens

rer les liens familiaux.
— IR l'avenir de la science ?

— Dans ce domaine, nous ne
semenes qu'à l'aube du progrès.

— Et l'avenir de la neurolo-
mie ?
— Pendant mille ans encore,

nous allons avancer dans cette
branche de la science.
— Vos découvertes, à vous, en

neurologie, sont extraordinaires.

—La neurologie a sôvement
avancé beaucoup ces dernières
années. Nous avens découvert
beaucoup de choses du câté du
cerveau, du côté de l'esprit.
Mais il faut continuer d‘étudier.
t/ faut continuer d'explorer, Il
faut chercher sans jamais se
lasser. Le secret de l'esprit est
encore très grand. Hl y a plus à
découvrir dans le champ du cer-
veau et de l'esprit que dans tout
autre domaine. Et ce champ,
c'est le plus difficile de tous. Il
nous reste à percer le plus
grand mystère du mende, le
mystère de l‘esprit, le mystère
du cerveau.

— Mais vous êles allé très
loin, vous-même. On a toujours
soutenu que l'homme est un ani-
mal en tous points semblable,
au point de vue physiologique, à
d'autres animaux. Si je ne
m'abuse, vous avez prouvé le
contraire. Vous avez découvert
que le cerveau humain contient
deux mécanismes séparés d'ar-
ticulation qui n'existent pas
dans le cerveau des autres ani-
maux.
— Oui, et ça explique peurquel

nous pouvons neus parler, peur-
quoi l'homme est, de tous les
animaux, le seul à peuvelr par-
ler,
Mais si le Dr Penfield aime à

parler, il n'aime pas à parler de
ce qu'il appelle sa ‘’petite per-
some” à lui. Et il dit toujours|
“Nous — neus avons décowvert...
nous avens fendé . .."
Reste que ses découvertes, à

lui, sont formidables, qu’elles
sont d’une importance capitale
pour tous et chacun d’entre
nous.
Reste que c'est sous sa direc-

tion à fui que l'Institut de neu-
rologie de Montréal est devenu
le mieux organisé du monde
pour l'étude et le traitement des
désordres du cerveau et du sys-
téme nerveux.
Reste que le Dr Penfield est

l'auteur de 240 thèses, et de 3
volumes médicaux, que, de par-
tout & travers le monde, on fait
appel à ses services et qu'il a
fait renaître à des existences
heureuses et utiles des êtres qui
avaient abandonné tout espoir.

Le dialogue,
clé du bonheur

—Ce qui distingue Fhemme
des autres animaux, c'est qu’il
peut parier, dit le Dr Penfield.
Or, parler, c’est ren seulement
parier soi-même, mais encore
faisser les autres parler, bien
plus, c’est veuleir savoir ce que

inolience, €

oun. 5'il on étoit ainsi, notre ve-
clété serait ennuyante à mert.
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Thérèse Pesant, la “noyée” de Boucherville
 

« tat de parfaite conservation du corps de Thérèse Pesant, âgée de 19 ans, laissait supposer qusella n‘avalt pas séjourné lengtemeps dans l‘oav.

S'agit-il vraiment d'un suicide ?
par Marcel Lamarche

“Quand j'ai soulevé le corps

de Thérèse Pesant, j'ai eu l’imu-

pression nette que “quelque

choee” le retenait. Après un

premier effort, le

s'ost dégagé et je l'ai hissé à

bord...” Cette déclaration de

M. Gérard Pépin, un employé

de Marine ludustries, laisse

planer un doute sérieux sur le

“suicide” d'une jeune secré-

taire de 19 ans.

cadavre

Thérèse Pesant a été vue vi-
vante pour la derniére fois vers
dix heures du soir, jeudi le pre-
mier juin. Ce jour-là, la jeune
employée de la Compagnie de
Téléphone Bell avait eu un long
entrelien avec son patron. On
avait fait des projets pour l'ave-
nir au sujet de son travail, on
avait parlé de la façon la plus
indiquée pour améliorer son
rendement à l'ouvrage... La
conversation s'était déroulée
dans un climat d'optimisme, et
à la satisfaction de l'homme et
de sa secrétaire.

Le lendemain, un employé de
Marine Industries travaillant à
bord d'une drague en service
sur le Saint-Laurent, trouvait
son corps flottant à la surface
du fleuve. Une ceinture de cuir
autour du cou, les vêtemenis
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PORTES-A
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à compter de

328 est, Beaubien  
PORTES-ACCORDEOM toutes marques

CCORDEON (bois ae

Spéciolité : PORTES PLANTES $4.28
pi. car,

REAL CREVIER

. . chef de police de Boucher

ville

entinuverts dans le dos, la
morte ne devait pas avoir sé-
journé dans l'eau très long-
temps. Lorsque M. Gérard Pé-
pin a tiré le corps de l'eau il
était six heures 20 du matin.
On pensa tout d'abord que ia

jeune fille avait succombé à ‘a
strangulation, mais l'autopsie
pratiquée sur la victime donna
un nouvel aspect au drame :
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une blessure au foie avait en
trainé la mort !

Les hypothéses
ne manquent pas

Devant les circonslances
étranges qui entouraient la mort
de la jeune fille. les hypothèses
allaient bon train. EL toutes les
explications amenées quant au
déroulement du drame appa-
raissaient plausibles.

Voici l'ensemble de ces hypo-
thèses :
1— Un chauffard heurte Thé-

rèse, la tue et, pris de panique.
traîne son corps jusqu'au fleuve
à l'aide de sa ceinture.
2— On la pousse du deuxième

ou du troisième étage d'une
maison et soû meurtrier agit
comme pius haut.
3 Un homme costaud el aux

poings solides attaque Thérèse
Pesant, la bat à mort et la pré-
cipite dans les eaux du Saint-
Laurent.
4— La jeune fille aurait tenté

de s'enlever la vie en se pen-
dant au parapet du pont-tunnc!
de Boucherville et serait tom
bée dans le fleuve au moment
même où elle commettait son
acte terrible,

Note épinglée
sur la porte

Le sergent Maurice Dinelie et
le caporal Fernand Lessard, de
l'escouade des homicides de la
Sûreté provinciale, ont retenu
l'hypothèse du suicide. De son

|jo

 

  
  
     

| Taps 100% NYLON]

‘E850
Corte voute dureru 30 jours

tte  
 

côlé, M. Réal Crevier, directeur
de la police de Boucherville,
n'a pas voulu commenter la
version de aes collègues de la
PP.
Thérèse Pesant, fille tranquil-

le et de bonne réputation, vivait
avec son frère de 17 ans dans
un petit appartement de la rue
Lorne, près de la rue Univer-
sity. Le lendemain du drame,
on allait découvrir une note
épinglée sur la face intérieure
de la porte de l'appartement.
En lettres moulées cette ins-
cription mystérieuse : lout vient
à point à qui sait se pendre.

Elle n'aurait
pas fait ça !

Au salon mortuaire, dans le
registre des visiteurs, une autre
inscription — en écriture con-
ventionnelle cette fois :
êtes une gang de.

“Vous
‘’ Un pa-

- ces

 

ARTHRITE
(Rhumatisme ot les maladies

Nouveleshoës
Obtenez GRATUITEMENT la
BROCHURElllustrée de 36 pages
énumérant, les symptômes de

  

brig.
ou “Écrivez à: Dépt 200

CLINIQUE B.C.
4144 ont, rue Bélanger, Montréal 28, Qué.

écrivez on leitrus movides, 0.9.9)

rent de la défunte a enlevé du
livre la page en question.

L'eniourage de Thérèse Pe-
sant s'est montré surpris et in-
crédule ea apprenant que la jou-
ne fille s'était ‘’suicidée”. Ses
compagues et ses compagnons
de travail se refusent à endos-
ser cetle hypothèse. ‘Pas Thé-
rèse, surtout pas elle”, a-t-on
dit.

Même si les milieux officiels
tendent à admettre le suicide
comme cause du décés, les ex-
pertises se poursuivent. C’est
ce que révèle l'inspecteur Ri-
chard Masson, chef de l'escoua-
de des bomicides de la Sûrelé
provinciale.

La version initiale des poli-
ciers sera-telle maintenue ?
Doit-on prévoir de nouveaux re-
bondissements dans ceite affai-
re lénébreuse ? Seul l'avenir
répondra.

orm eececevecs
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Pour patrons roffinés

Les patrons anglais, los gros, les chics, les raffinés, peuvent

meintenant acheter des chaises de bureau recouvertes d‘un
tasy également disponible peur le confection d'une rebe peur

leur secrétaire. L'ensemble ne donne-t-il pas un effet ravissant?

 

le macchabée du Richelieu

Avec deux jambes, la police
a reconstitué un portrait

par Marcel Lamarche
Le désormais célèbre mac-

chabée du Richelieu est âgé
de 25 à 55 ans, mesure envi-

ron 5’ 8”, pèse entre 150"et

160 livres et chausee la poin-
lure B. D'autre part, l'homme
serait un châtain foncé. Com-
ment les différents services de
la police peuvent-ils cerner
cette description aver autant
de précision ?

Selon l'inspecteur Richard
Masson, de la PP, des spécis-
listes, chacun dans son domai-
ne, ont soigneusement examiné,
dans ce cas précis qui nous in-
léreuse, les muscles, la longueur
des jambes, les chairs et Ja cou-
leur du poil sur les parties re-
trouvées. Ainsi les muscles,
jeur grosseur, leur souplesse.
donnent une idée assez juste du
poids de l'individu, et Ja lon-
gueur de ses jambes (de la che-
ville au fémur et du genou à la
cuisse) et témoigne de sa gran-
deur; quant à la chair, elle ren-
seigne sur l'âge. Cependant,
lorsque les parties relrouvées
ont séjourné longlemps dans
l'eau, ou sont dans un état
avancé de décomposition, il de
vient difficile d'évaluer l'âge.
Le poil sur les jambes permet
de découvrir la couleur des che-
veux et du teint en général.

Le tueur à gages
touchera sa prime
Par ailleurs, d'après les ex-

plications de la police, il existe,
au sein de la pégre, une loi qui
prohibe le paiement d'une pri-
me (déterminée d'avance) à
un tueur à gages avant que
Quelque morceau de sa victime
ne soit retrouvé. Dans cette af-
faire des jambes retrouvées
dans le Richelieu, ceux qui sont
chargés de l'enquête à la PP.
Je sergent Merrill Lawton ef le
caporal Gilles Dubé, sont en-
clins à croire qu'il s’agit juste-
ment d’un réglement de comp
tes, parce qu'il est évident
Qu'on à voulu que ces deux jam-
bes, coupées à la hache ou à
l'aide d'une scie, soient retrou-
vées rapidement.

Où est le reste
du corps ?

Dans l'affaire de Larry Pe-
trov, les recherches et ies bat-
tues organisées dans le nord de
Montréal n'ont jamais porté
fruit. Les restes de Petrov, un
caïd dans son genre, demeu-
rent encore aujourd'hui enfouis
dans un endroit mystérieux. Na-
turellement, aprés qu'on eut re-
tiré les jambes du Richelieu,
les hommes-grenouilles de la

 

PP ont fouillé la rivière et des
Équipes de ehercheurs ont fait
des recherches dans les bois et
les champs environnants, mais
sans succés,
Dans cette affaire, la police

s'accroche à une faible hypo-
thèse: en certains points, la
description de ‘l'inconnu du Ri-
chelieu’’ correspond à celle d'un
certain docteur Larry Ziegler,
recherché par la police en rap-
port avec une sffaire d’avorte-
ment. Reste maintenant à le
prouver.

 

Un pauvre, un handicapé, une personne désemparée
ent des droits, dans une société organisée. Nous invitons

donc cos personnes à faire part de leurs besoins personnels
aux maisons ou aux sociétés chargées de combattre peur
les droits de l’homme.

Voici une liste — encore incomplète — des organismes
de bienfaisance eu de défense des epprimés auxquels vous
pouvez, en tout bien tout honneur, faire appel. Nevs vous
invitons à nous écrire pour la compléter au besoin.

— Aide aux infirmes et Co-
lonie de vacances Sainte-Jean-
ne-d'Arc : 4347, rue Saint-Denis,
Mile Rosetie Grant : 844-1007.

— ‘Aide aux vieux couples :
7908 eat, rue Sberbrooke. Soeur
Boulogne : 331-0000.

— Association d'aide aux or-
pheline de la province de Qué-
bec: 6865, 3le Avenue, Kose-
moot. M. Noël Flavien: 722-4781.

— Bureau d'assistance judi-
claire du Barreau de Montréal:
0 est, rue Noire-Dame, 87%
ns
— Camps de sanié Bruchéel :

2235 est, sug-Rashel. Garde Ide.

nie Normandeau :
327-2631.

Carrefour de la sobriété (cen-
tre thérapeutique pour alcooli-
ques) : 1881-1888 eal, rue Sher-
brooke; 531-8218 (le soir}.
— Carrefour des jeunesses fé-

minines : 7421, boulevard Saint-
Laurent. Mile Laurette Des
chambault : 279-7346.

— Centre de consultation ma-
trimoniale : 3836, rue Saint-Hu-
bert. Abbé Ulysse Desrosiers :
242-0054,
— Centre de bénévolat : 3414,

avenue du Parc. Mille Jeanne
Cloutier : 345-0129.
«Contre de référence de la

Fédération des oeuvres de cha-
rité canadiennes - françaises :
3414, avenue du Parc. Mile Jean.
nine Boyer : 842-0782.

— Colonle de vacances des
Grèves : 1931 ouest, rue Sher-
brooke. Bureau des inscrip-
tions : 381-4501.

~= Colonie Notre-Dame, Inc. :
3130 est, rue Sainte-Catherine.
Soeur Cécile : 583-7351.

— Comité pour la défense des
Droits de l'Homme : 5165 Isa.
bella, 731-9071.

— Conseil canadien du Bien-
Etre : 35, avenue Parkdale, Ot-
tawa. M. Reuben Baetz: 738
1008.

- Conseil des oeuvres : 3414,
avenue du Parc. M. Pierre La-
plante : 840-4317.

— Ligue des Droits de l'Hom-
me : 8517, boulevard Saint-Lau-
rent, 387-2486.
— Société d'orientation et de

réhabilitation sociale : 1330 est,
rue Craig. M. Emmanuel Gré-
soie : 394-0481.

— L'Accueil des jeunes : 4258,
avenue de Lorimier. M. René
Lalonde : 536-3735.

— Service d'accueil aux voya-
geurs et aux immigrants : 445,
rue Saint-François-Xavier. Mile
Gertrude Notebaert : 842-2971.
— Service de placement du

Québec : 80 est, rue Notre-Da-
me, 873-2125,

~- Service national de place-
ment : 1441, rue Saint-Urbain,
842-3151,

— Service des loisirs de Mont-
réal : 1207, rue Saint-André. M.
Géraid Addison : 844-8473.
— Service social du Bon Con-

seil: 1581, Maisonneuve. RS.
Madeleine Lavoie : .
— Service social pour person-

nes sourdes : 3747, rue Sant.
Denis. Abbé Gérard Hébert :
u45-4974, 849-6109 où 349-8628,
— Service social Richelieu -

4216. rue Wellington. M. Roger
Laplante : 768-4724.
— Service sociat Ville-Marie :

2285, rue Papineau. RS. Sainte.
Thérége-de-I'Enfant-Jésus : 328-
=I].

— Services familiaux des auxi-
liatrices: 4055, rue Papineau.
R.S. Morie-Laurent : 336-7783.

— Services familiaux du quar-
tier Saint-Henri: 844, rue Agnès.
R.S. Jeanne-de-Sainte-Marie :
297-3821.

— Société d'adoption et de
protection de l'enfance : 74 est,
rue Sherbrooke. Abbé Pierre
Hurteau : 527-2331.

— Société de Service social
aux fumilles (de Lachine): 555,
Ie Avenue, Lachine, 634-1979.

— Société Saint - Vincent - de -
Paul : 1990, rue Champlain. M.
Marcel Contant : 526-5087.

— Société Saint - Vincent - de -
Paul féminine : 962, rue Cher-
rier. Mme Germain Parrot :
325-5338,

— Société de service social
aux familles : 3415, rue Saint-
Urbain. M. Roger Prud'homme:
208-7391.

— Société des infirmières vi.
siteuses : 880 est. rue Hoy. Mle
Renée Rivard : 527-0844.

 



 

Seul citoyen d'Oka-sur-le-Lac
 

 

M. L. Quevillon déclare:
"La ville, c'est moi”

par Pierre Beauregard

Louis XIV est ce roi de
i a dit: “L'Etat,

Sans être de
M. Lionel Quevil-

lon, gardien du parc provin-
cial d'Oka peut dire : “La vil-
le, c'est moi !” Et il a raison,

parce qu’il est l'unique citoyen

  

 
Une partie importante de la
population d'Oka-sur-le-Lac,
les hirondelles. Elles habitent

ce gratte-ciel...

de la plus petite ville du Qué-
bec, Oka-sur-le-Lac
Un seul citoyen, une petite

maison blanche, des arbres
touffus, voilà Oka-sur-le-Lac!
Dans cette étrange municipa-
lité, la plus réduite d'entre tou-
tes, les problèmes administra-
tifs, les querelles de dirigeants
et les campagnes électorales

On y vit dansn'existent pas.

   
  

Une maison, des arbres fouffus, voilà Oke-tur-le-Lac.

|
l'harmonie et la sérénité les ‘
plus parfaites. Le même hom-
me est maire, chef des pom-
piers, président de la commis-
sion scolaire et... contribua-
ble. Et, la population ne s’en
plaint pas !

M. Lionel Quevillon, homme-
ville malgré lui, s'amuse de
sa situation plus qu’il ne s’en
préoccupe. Son rôle d'adminis-
trateur se borne au retour de la
correspondance destinée A I'Ad-
ministration municipale fantd-
me. Des lettres adressées à
Monsieur le Maire, au chef de

police ou ou secrétaire de la
municipalité, il en arrive des
tas depuis des années, nous
confie-t-il. Le maître des lieux
répond aussi régullèrement à
des appels téléphoniques: on |
s'informe du taux de la taxe.
municipale, on se renseigne sur
la situation de l'emploi, on s’in-
forme des possibilités d'indus-
trialisation ... ‘

 
Un projet avorté

a créé la mini-ville
L'existence  d'Oka-sur-le-Lac

repose principalement sur un
oubli administratif. En 1942, un |
petit groupe d'hommes d'affai-
res se portaient acquéreurs de ‘
terrains situés près du lac des
Deux-Montagnes, dans l'inten- |
tion de transformer la région |
en centre de villégiature. On’
révait d'une ville-dortoir où.
iraient se réfugier les travail-
leurs montréalais en mal de
verdure, D'ailleurs, ce coin de
pays se prêtait admirablement
au projet. Un conseil municipal
fut done formé, le gouverne-|

 

Tout autour de bébé
SUGGESTIONS COLLIGEES PAR MME DAN GERBER, MERE DE CINQ ENFANTS

Récemment,j'al r
un faire-part de n
la psychologie enfantine est loin de faire
défaut. C'était un ravissant instantané de
son premier enfant annonçant:
d'avoir une petite soeur’... Au verso de la
carte figuraient les renseignements habituels
sur le nouveau-né. Voilà une excellente
idée pour faire partager à l'aîné la joie

 

familiale.

Pour les nouveau-nés. Qu'il s'agisse de votre
premier enfant. du deuxième où du troisième, je
sais que vous spprécieser le Céréale de Riz
Gerber .. . le

  

   

 

Céréales Mixtes, la
Protéinées Gerber. Q
au Grusu d'Avoine
leur saveur fruitée
tainement à bébé. Toutes ces
cérésles sont additionnées du
fer indispensable à ta croissance
de votre tout- pent.

bouteille, in-
siste pour que bébé finisse

sa ration, alors qu'allaité au sein, bébé à le droit
de s'arrêter quand bon lui semble. Logiquement,
le bébé alisité au sein, comme celui allaité ou
biberon, devrait avoir ls mime droit . , . n'est-ce
pas?
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u pour la deuxième fois
aissance d'une amie à qui

‘Je viens

 

  UN PEU DE VARI

Pour les céréales. Vu: Ye
un peu le saveur des côtés Ens)
les de bébé on leur ajoutant
un Fruit Gerber quelconque:
de le compote de pommes ou un atricot, per
exemple,

Pour tartiner le sandwich d'un enfant qui
commence à marcher où d'un enfant plus dg:
mélangez % tasse de fro-
mage bleno léger à %
tasse de Fruit Gerber en
purée oùjunior. Mélangez
bien et sjoutez un grain de
sai pour rehausser le goût.

 

À propos de fruits

Les fruits en purée et junior
Gerber fontl'objet d'une cuis-
son éclair qui n'altère en rien
leur couleur naturelle, nl leur
délicieuse saveur de fruits
mdris au soleil. De plus, cette
méthode conserve aux fruits
toute leur valeur nutritive.

Aliments Gerber pour bébés
—casnr ih anaes
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 ment provincial décerna une

charte de ville au nouveau
centre.

Trois ans plus tard, ce (ut
Aucun autre jeutnal sv Québec ne peut prétendre sérieusement of prouver qu'il » un toi svditoire.

Quand vous lisez le PETIT JOURNAL 711,849 personnes font comme veus chaque semaine

 l'échec; les fonds manquaient…
Les fondateurs d'Oka-sur-le-Lac
plièrent bagage, et les verts
prés de la nouvelle ville demeu-
rèrent déserts pendant une quin-;
zaine d'années.
Le gouvernement provincial

acheta les 825 acres de terrain }
et transforma le tout en parc) fg
provincial. On aménagea des
routes, des sentiers, et les bois
furent nettoyés, Légalement. ce-
pendant, là ville d'Oka-sur-le-
Lac existait toujours. 3
En 1984, M. Lionel Quevillon

fut nommé gardien du parc et
élit domicile au coeur même de
la ville fantôme, en devenant.|
par le fait même, l'unique ci-
toyen.
Le ministère des Affaires mu-

nicipales aurait dû annuler la
charte depuis longtemps, mais
il semble que le destin et la:
poussière ont préservé la mini-; …,
ville de I'annihilation. B 
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Au maire Ryan de Montréal-Nord
 

M. Paul Dozois demande des explications
par Maurice Rey

On ne s'ennuie pas, à Mont-
réal-Nord.
Ce qui se passe au conseil

municipal a pourrésultat d'oc-
cuper nombre de citoyens qui
ne prennent pas pour paroles
d'évangile les déclarations du
maire, M. Yves Ryan, en ce
qui touche l'octroi de contrats
pour travaux d'améliorations

 

(Photo Roger Lamoureux)
M. LAWRENCE MYERS
“Documents en main..."

locales. On remarque aussi

que l'avis de certains fonc-

tionnaires supérieurs de cetle

ville ne pèse pas lourd dans la
balance’ municipale.
Au conseil municipal, un seul

membre constitue l'opposition.

C'est M. Lawrence Myers, qui.

documents en main, affirme
que les prix de certaines sou-

missions récentes étaient de

67 p. 100 plus élevés qu'en 1965.

En formulant ces griefs, M.
    

    

     

  

  

 

  
  
  
  

 

   

  

  

   

ÉCOLE POLYTECHNIQUE
Université de Montréal

COURS DE GENIE

COURS D'ETE

PREPARANT A LA Jère ANNÉE

DU 4 JUILLET AU 25 AOÛT
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Myers déclare que le ministre
des Affaires municipales, M. Do-
zois, adressait récemment à la
Ville une demande d'explica-
tions.

M. Myers donne
sa version

M. Myers expose ainsi les
faits: ‘’Des contrats ont été ac-
cordés par la Ville à des prix
exorbitants, malgré la recom-
mandation expresse de M. Jean-
Guy Themens, ingénieur au ser-
vice de Montréal-Nord.”
A l'appui de son allégation,

M. Myers cite le passage d'une
lettre adressée le 2 mai au se-
crétaire-trésorier de la Ville,
M. René Bergeron: “... "atti.
re votre attention sur le fait que
l’ensemble des prix soumis par
Nord-Construction Limitée pour
le contrat ne 121 représente une
majoration de l’ordre de Ÿ pour
cont sur les prix moyens de
1966 et 36.5 pour cent sur ceux
de 196$, tandis que ceux soumis
par Beaver Asphalt Paving pour
le contrat ne 122 montrent une
augmentation de 23 pour cent
sur les prix de 1966 et de 50
pour cent sur ceux de 1965. À
mon avis, ces prix sont beau-
coup trop élevés en considérant
ceux soumis pour des travaux
semblables dans d'autres mu-
nicipalités où les prix de 1967
sont comparables à ceux de
1965. En conséquence, je recom-
mande que les dernières sou-
missions solent rejetées et que
des nouvelles soient demandées
après avoir modifié ces con-
trats. Le but de cette recom-
mandation est de faire épargner
des milliers de dollars à la
Ville en empéchant qu'elle soit
victime de toute collusion de la
part d'entrepreneurs.’
Là-dessus, M. Myers souligne

que les deux contrats ont été
accordés. Cependant, le minis-
tère des Affaires municipales
n'a pas encore ratifié la dépen-
se ainsi envisagée par le con- À
seil municipal pour ces deux
contrats, au montant global de
$171,941. Bien loin de ratifier |

la déclsion, le sous-ministre des |
Affaires municipales, Me Jean-
Louis Doucet, a écrit au conse|

pour lui rappeler qu’il n'avait

pas l'autorisation d'accorder|

‘’un contrat

à

un entrepreneur ;

qui n’était pas le plus bas sou-

missionnairecomme

l'exigent

comme l'oxigont

|

   

    
  

 

 

  

 

  

  
   

  

  

 

  
   

   
  

  

les dispositions de l’article 609f
de la loi des cités et villes (con-
trat 121 accordé à Beaver As-
phalt Paving le 25 avril)”.

Une assemblée qui
a eu des répercussions

à Québec
Cette assemblée du 25 avril,

remarque M. Myers, a eu des
répercussions à Québec, mais
elle en a eu aussi à l'hôtel de
ville même de Montréal-Nord.
Après l’adjudication du con-

trat 121, le secrétaire-trésorier,
M. Bergeron, adressait une let-
tre au maire et aux conseillers,
parce que ceux-ci avaient, la
veille, adopté deux résolutions
corrigeant la résolution du 25
avril sur ledit contrat 121, pour
deux raisons: a) substituer le
montant de $94,874 à celui de
$82,673 av bout du nom de Nord-
Construction; b) indiquer que
le contrat adjugé au plus bas
soumissionnaire est cenferme
au cahier des charges.

De cette façon, explique M.
Myers, la soumission de Beaver
Asphalt devenait inférieure à
celle de Nord-Construction.
C’est ce qui a poussé le se-

crétaire-trésorier à écrire, dans
sa lettre au conseil: “J'ai l‘im-
pression que le conseil n’a pas
compris la portée des correc-
tions projetées. Je suis bien
obligé de faire les corrections
demandées, mais je me sens
incapable de déroger à la pro-
cédure usuelle en donnant deux
acceptions au mot CONFOR-
ME. Ne serait-il pas possible,
à l'ajourmement du 15 mai,
d'abroger cette malheureuse ré-

 

  
      

 

 

  

 

   

 

   

   

 

  

 

  
     
  
  

POUR MADAME
Sac de le même qualité que ci-haut, L'ouvrant à 4 pouces pour 6 robes.
Une vesie poche extérieure pour recevoir souliers, lingerie, ele

     

 

   
  

  
  

  

solution du 27 avril au sujet du
contrat 121 et de la remplacer
par une nouvelle qui aurait le
mime effet sans tortiller la vé-

re qu'il ne s'est pas opposé à
l'adoption de ces diverses me-
sures au conseil même. ‘J'ai
préféré, précise-t-il, que les de-
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L'occasion rere d'acheter un sc avion
tout nylon à un prix aussi Des Résiste
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ches extérieures, spacleuses of pratiques.
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. Ctéalion Cabey
€a sudde doublé,

semelle #7
caoutchouc-rnousse.

Faits à la main. @
Brun foncé.

544 à 12  

  

R. La Barre Enrg.
145, rue RAMESAY, Sorel

TH. 745-5124

des souliers LANCIA
d’un confort indiscutable
pour vos visites à l'Expo

des soutiers italiens du tout dernier cri,

Des souliers Idéals pour l’Expo-promenade

ENVENTE A CES MAGASINS

 

conçus pour l'hommeactif.

Le Frnvente
tréation Lancia
Cuir de veau

partiellement doublé
1 coutdinéof

à l'intérieur.
Brun antique où noir.
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514 à 12
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“Nous ne pourrons jamais

revaloriser le métier de chauf-

feur de taxi, à moins que la

Ville de Montréal n'adopte un

réglement tre sévère.

chauffeurs qui sont sérieux

attendent impatiemment après

la Ville. Mais, justement, nous

prétendons que personne ne

connaît les problèmes du taxi

à l’hôtel de ville. Si M. Saul-

nier est si bon administrateur,

Qu'est-ce qu'il attend pour

modifier le règlement 2745?”

La déclaration est de M. Gé-

rard Brunet, président de l’As-

sociation des Taxis LaSalle, qui

à entrepris une campagne au-

près de l'opinion publique afin

de ‘faire bouger” l’administra-

tion municipale.
M. Brunet affirme que les

chauffeurs de taxi de Montréal

sont traités comme les mem-
bres d'une caste à part, comme
une bande de parias de l'écono-

mie, eux qui jouent pourtant
un rôle Important dans Ja vie
métropolitaine. “M. Saulnier
m'a déjà affirmé, soutient le
président des Taxis LaSalle, que
nous avons à Montréal le meil-
leur service de taxi de toutes
les villes américaines.”

Pourquoi pas
un uniforme ?

Or il appert que les chauf-
feurs de taxi eux-mêmes veu-
lent infirmer ln déclaration du
président du comité exécutif.
Pour commencer, les chauffeurs
LaSalle déplorent qu'aucun ré-
glement ne les oblige & porter
un uniforme dans leur voilure.
“Le président Saulnier nous
l'avait promis, mais l'Expo à
commencé et nous attendons en-
core”, affirme M. Brunet. Rien,

D'après les Taxis LaSalle

M. Saulnier n’a pas
tenu ses promesses

a stnine. Sad

évidemment, n'empôche les
chauffeurs de taxi de porter un
uniforme. Mais M. Brunet ne
veut plus que la propreté vesti-
mentaire, comme celle des
taxis, soit laissée plus long-
temps à la discrétion des chauf-
feurs.

. Brunet est persuadé que
ces derniers devront se confor-
mer à un règlement municipal
très sévère s'ils veulent amélio-
rer leur sort et gagner du pres-
tige aux yeux de la population.

— Ne Croyez-vous pas que

 

Les chauffeurs de taxi
sent fert incommedés d'aveir
à se conformer A un règle-
ment municipal de circula-
tion qui leur Interdit de
tienner devant certains
srands hôtels aux heures de
pointe.

‘Comment voulez-vous que
nous denniens satisfaction
aux clients ?** demande M.
Gérard Brunet. Il ajoute que
les clients menacent souvent
de ne pas payer la course
d'un tax! à meins que le
chauffeur ne les leisse des.
cendre à l'endroit désiré.
“Les clients ne comprennent 

Pas d’arrêt devant
les grands hôtels!

 

pas que nous risquons d'avoir
une contravention.”
A 1a pelice de Montréal, en

déclare que le règlement à
été adopté dans l'intérêt pu-
blic. C'est évident que les
voitures-taxis qui s'arrêtent
devant les portes principales
du Roine-Elixabeth nulsent à
la circulation : “lls fercent
les autobus et les autres au-
tomobiles à faire du slalem
Sur une artère comme la beu-
levard Derchester”’, explique
l'inspecteur Toupin.
M. Toupin ajoute que les

taxis n'ont qu'à utiliser les
entrées d'hôtels situées sur
les rues secondaires.  
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Teut indique que les taxis ne sont pas seuls à se permettre
d'arrêter devant l'hôtel Reine Elizabeth, en zone interdite.

vous entreprenez une lourde tâ-
che ?
— C'est une lourde tâche, par-

ce que jamais personne ne s'en
est préoccupé. Ainsi, les taxis
ont été longtemps le refuge des
ratés et des récidivistes ou des
immigrants de la veille qui ne
parlent pas le français et com-
prennent à peine l'anglais. Nous
protestons contre cet état de
choses. Les dirigeants munici-
paux aussi protestent, mais ils
ne font rien pour mettre de l’or-
dre là-dedans.
— Que voulez-vous dire quand

vous affirmez que les chauf-
feurs sont traités en parias ?

Des inspections
à l‘improviste

— Je pense d'abord à la poli-
ce. Les chauffeurs de taxi ne
sont pas sans péché, mais si la
Ville épurait nos rangs, la po-
lice serait mieux disposée à
notre égard. Personnellement,
Je souhaite que la police entre-
prenne de faire l'inspection “à
I'improviste” des voitures-taxis,
qu'elle en examine les compar-
timents à bagages pour la pro-
preté, etc. Trop de chauffeurs
conduisent sans méme afficher
leur numéro matricule dans
l'auto.
M. Brunet croit qu'avant d'ac-

cuser autrui il faut mettre de
l’ordre dans sa maison.

C'est précisément ce qu'il a
commencé à faire, mais il croit
Qu'il se dirige vers un échec,
à moins d'obtenir l'appui des
pouvoirs publics.

M.R.
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Les partisans de l’Union nationale qui se sont

rendus acclamer MM. Johnson et Gablas à Trois-
Rivières ont bien été obligés de rester sur leur

faim.
Mais cela est de peu d'importance, puis-

qu'aucun des convives ne s'était rendu à cette

manifestation de dévotion partisane dans la pers-
pective de faire bonne chère. Plutôt, on s'atten-
dait à de beaux discours et on voulait enfin ral-
tier les coeurs en vue d'atteindre de nouveaux
sommets.

Toutes choses qui sont bien légitimes pour un
parti politique. Seulement, l'observateur impar-

tial ne pouvait s'empêcher de tiquer de l'oeil en
voyant MM. Johnson et Gabias se donnerl'acco-
lade. Comment oublier que M. Johnson n’avait

pas levé le petit doigt pour défendre son ancien
collègue de l'opposition, au moment où l‘Assem-

blée législative décidait de lui donner son congé?
Apparemment, l‘un et l'autre ministres ont relé-

gué aux oubliettes leurs sujets de discorde.
D'une part, il faut féliciter MM. Johnson et

Gabias d'avoir su oublier. Mais d'autre part, l’ob-
servateur s'inquiète des promotions que cette
amitié retrouvée méritera à l'actuel secrétaire de
la Province. On murmure en certains quartiers
que M. Gablas, ayant le vent en poupe, hériters
bientôt du ministère de la Justice.

Si la chose se produisait, nous penserions que
le Premier ministre fait fi de toutes les sympa-
thies que son gouvernement s'est ménagées en

dehors du cercle de l‘Union nationale. Pourtant,

ces amitié-là procureront peut-être un jour un
appui précieux au gouvernement Johnson. Con-
fier la Justice à M. Gabias serait une décision tout
aussi discutable que de l'avoir confiée à M. Wa-
gner.

Mais qu'on ne s'y trompe pas | Ni M. Wagner,
ni M. Gabies ne doivent être jugés ici sur leur
stricte compétence. Ce qui inquiète, chez l’un

et chez l'autre, c'est leur tempérament vindicatif

et peu disposé à la compréhension de la nature
humaine, c'est leur manque de sérénité, c'est

leur affreux rigorisme.
Dans ces conditions, que peut faire M. John-

son pour soulager M. Bertrand du ministère de

la Justice ?
H pourrait agir comme son prédécesseur et

inviter un juriste éminent à joindre les rangs du
conseil des ministres. Le ministre ainsi choisi pour-
rait se faire élire dans une élection complémen-

taire .. . ou un vieux député de l'UN pourrait lui

céder son siège.
Que le Premier ministre se souvienne ds M.

Duplessis, qui, en son temps, avait crv sage de

garder la Justice pour lui tout seul. Le “chef” est

resté procureur général tout le long de son règne,

puisque le ministère de la Justice n'existait pas

encore.
M. Johnson pourrait aussi se libérer du mi-

nistère des Richesses naturelles, qu'il confieralt à

un nouveau venu, et assumer lui aussi, comme

M. Duplessis, la direction de la Justice su Québec.
Maurice ROY

Et vive la paix!
Les Israéliens ont enfoncé en un tour de main

les positions arabes.
M. Nasser doit bien voir, aujourd’hui, qu'il ne

suffit pas d'avoir des avions de guerre parqués

dans sa cour pour faire la guerre. Il faut aussi

savoir piloter ces appareils et il faut qu'un com-

mandement unifié passe les ordres aux régiments.

Pendant que les mitraillettes d'israël crépitent

leur message, les Nations unies votent pour un

cessez-le-feu, unanimement.

Comme c'est beau, une fois de plus x  

& vous | i

Et cette route?
Monsieur le Directeur,
J'ai fait récemment parvenir

au ministre de la Voirie, M.
Fernand Lafontaine, la lettre
suivante, dont voici quelques
extraits :
M. Fernand Lafontaine,
Ministre de la Voirie,
Hôtel du Gouvernement,
Québec,
Honorable ministre,
...J'ose attirer voire atten-

tion sur ce sujet porticulière-
ment triste et écoeurant : la
route du Portage-Griffon, sans
parler de celle de Gaspé-Nord,
qui fut laissée dans un état la-
mentable par l’ancien régime
et qui le demeure encore...
Et vous, Monsieur le Ministre,
qu'en pensez-vous ? Mainienant
que voire ministère a terminé
un grand nombre de travaux
importants dans la région de
Montréal et ailleurs dans la
province, pourquoi ne pas tour-
ner votre attention vers celle
Gaspésie éternellement oubliée.
Nous avons la réputation

d'être des gens patients, dans
le comté de Gaspé-Sud, mais
voudrions savoir pour qui voler.
Est-ce qu'il y aura effective-
ment un budget cette année,
pour sauver la face (ou la far-
ce) ? ou si les touristes seront
détournés sur Terre-Neuve via
le Labrador 7 lis y pagneraient
certainement en Ce qui concerne
les routes.

Eddy BOUCHARD,
Portage-Griffon,
Gaspé-Sud.

Bravo!
Monsieur le Directeur,
Je vous félicite, messieurs du

Petit Journal. M est vrai que
vous êtes dans l'obligation de
raccourcir nos lettres, mais
vous n’en changez pas la natu-
re. Vous respectez les opinions
de vos correspondants. On ne
peut, hélas ! en dire aulant de
cerlaing autres journaux de
Montréal qui, apparemment —
en ce qui concerne du moins
leur tribune de lecteurs —, ne
jurent que par le R.I.N. ou le
NPD.
Vous, du Petit Journal, vous

n'êtes pas de la droite. C’est
entendu. Mais au moins les let-
tres de vos lecteurs obtiennent
Justice.

A. TREMBLAY,
Granby.

Elle a bien ri
Monsieur le Directeur,
Vos petits articles “Coquilles

et cocasseries” m'ont fait bien
rire. Cela fait du bien. La vie
est tellement compliquée ...
Ah ! celte dame à qui le méde-
cin demandait des nouvelles de
son dernier-né et qui lui répon-
dait : “IL est toujours dans la

 

bonbonnière'* (pouponnière) ...
Elle est bien bonne !
Franchement, je ne déteste-

rais pas qu’il y ait au moins un
article de ce genre par semaine
dans votre journal...

Mme MAoan,
250 est, . Saint-Joseph,
Montréal.

_

Sauvée “par
un chiro”
Monsieur le Directeur,

Je veux répondre à cette da-
me Bergevin qui traite les chi-
ros d'exploiteurs. Si je vis en-
core aujourd’hui, c’est grâce à
un chiro (dipldémé de Palmers).
Je me suis fait traiter par plu-
sieurs médecins qui, après
m'avoir fait dépenser des cer
taines de dollars, m'ont em-
poisonnée avec leurs drogues,
au point que je suis devenue
complètement ankylosée. Je ne

 

pouvais même plus m'habiller.
Je suis allée chez un chiro, et
il m'a sauvé la vie.

I y a de cela 15 ans, et je me
porte très bien. L'exploiteur.
pour moi, ce n'est pas le chiro
qui m'a sauvé la vie, car je
n’en avais plus que pour six
mois à vivre, mais bien ceux
qui m'ont traitée à prix fort,
sans me guérir.

Mme GREENWOOD,
Windsor, Ontario

 

SVP, des lettres
courtes et signées
En principe, nous ne pas-

sens pas de leitres amouy-
mes. Nos correspondants
doivent nous révéler leur
identité. C’est entendu. Mais
H y a plus: sous tenons, à
moius d’une raison grave, à
ce que les lettres, dans le
Journal, soient signées. De
plus, nous donnens In prie-
rité aux lettres courtes (130
mois an maximum) et écri-
tes lisiblement, à la machine
si possible.   
Adultes ou
arriérés ?
Monsieur le Direcieur,

M. Gabias semble être sincère
au sujet de la censure. Il croit
qu'il ne devrait exister que des
films à l’eau de rose.

Dans une des dernières émis-
sions “Tiree au clair’, aw Canal
2, le R. P. Régis a dit ceci :
‘Est-ce plus moral de voir à
l'écran un individu qui tue qua-
tre ou cing personnes, suivant
l'histoire, ou bien de voir deur
jeunes filles de 16 ans avec un
homme de 40 ans au Ut ?" Il a
ajouté : “Ce n'est pas en tenant
les gens en serre chaude que
ces derniers connaliront le
monde. la mentalitd d'un
adulte n'est pas la même que
celle d'un enfant.”

Lez gens de la province de
Québec sont-ils adultes ou ar-
riérés ?

G. DESJARDINS,
Montréel.

 

Encore la
chasse aux
phoques!
Monsieur le Directeur,

Ou bien Mme Emilia-G. Bour-
geois, de Québec, ne connalt
rien à la chasse aux phoques,
ou bien alle est une inconscien-
te. Je m'erplique. Quand elle
écrit : “La chasse aur phoques
n'est pas plus cruelle que la
chasse à l'orignal ou aux lié-
vres”, elle se trompe royale-
ment. Primo, parce que l'ori-
pnal ou le lièvre est tué sur le
coup, ou achevé par une deuxié-
me ou une troisième balle,
alors que le phoque, lui, eat
généralement assommé. Sou
vent, l'animal est dépecé vi
vant! Secundo, celle chasse
est considérée cruelle et inutile
parce qu'une forte proportion
des animaur (ués ne sont en.
core que des bébés phoques,
donc leur fourrure ne peut être
utilisée.

De plus, Mme Bourgeois ae
permet de citer les problèmes
du monde : la faim, les avorte-
ments, les sadiques, etc. D'ac-
cord, ces problémes sont vitaux.
Mas est-ce là une raison pour
négliger des problèmes impor-
tants comme la censure, la po-
litique, la luite contre l'infus-
tice, ete. ?

De toute façon, Mme Bour-
geois, qu'avez-vous fait pour

monde ?

André RATEL,
5638, Se Avenue, Rosemont,
Montréal.

D'accord
Monsieur le Direcieur,

Un mot pour vous dire que je
suis parfaitement d'accord avec
l'éditorial concernant l'incident
Loubier-Tremblay, eœurvenu à
l'Assemblée législative du Qué-
bec.
Bravos et félicitations ! Les

luifs comme les Québécois se
doivent de regarder l'avenir
avec confiance et de s’'aider mu
tuellement, car ils ont beau-
coup en commun. Les Juifs
n'oni-ils pas créé de touies pié-
ces l'Etat moderne d'Israël ?
Et le Québec moderne n'est-il

 

pas en train de se créer ?
M'est-il permis de profiter de

cette lettre pour lancer un ap-
pel? Il s'agit en l'occurrence
de réitérer à la population néo-
canadienne qu'elle est la bien-
venue à la Société Nationale
Populaire, où tous les franco-
phones sont acceptés sans dis-
tinction de race ou de religion.
Toule demande de renseigne-

mesis aura une réponse des
plus empressées. L'adresse : la
Société Nationale Populaire,
CP 1682, Place d'Armes, Mont
réal.

Jean-Jacques ROY,
président.
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Un an (ou presque) après le départ de Lesage…

! Duplessis est foujours vivant
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— Mais, qu'est-ce qu'elle à fait, l’Union na-

tlenale, depuis qu’elle est av pouvelr ?

C'est ce que me demandait,l'autre jour, sur le

ton du défi, un ami qui voue l'Union nationale

aux gémonies.

En vérité, elle n'a pas fait grand-chose, c'est-

à-dire pas grand-chose d'éclatant. Elle ne nous a

pas donné la Sidérurgie. Elle ne nous a pas donné

le Québec fort qu'elle nous avait promis. Nous

sommes encore très loin de la maîtrise de notre

destinée. Somme toute, elle n’a rien réalisé qui

ft vraiment extraordinaire. Par contre, l'équipe

du tonnerre que dirigeait Jean Lesage, elle étati-

se les compagnies d'électricité. (Cette étatisation

nous a coûté bien trop cher, mais ça, c'est une

autre histoire, et puis, Lesage, il était contre cette

nationalisation, mais là encore c'est une autre

histoire.) Et l'équipe du tonnerre, elle nous donna

un ministère de l'Education. (Lesage étalt contre,

H avait juré qu'aussi longtemps qu'il serait Pre-

mier ministre, il n'y aurait pas su Québec de

ministère de l'Education, mais là encore, c'est une

autre histoire.) Enfin, avec l'équipe du tonnerre,

nous avions la clé du maître-chez-nous, une sidé-

rurgle, une sidérurgie formidable s'en venait qui

allait faire de nous des rois de l'acier, des gens

bient...

Johnson n'a pas été le phénix des hôtes de
ces bois. Cependant, il ne faut pas oublier que ça
fait moins d'un an qu'il tient les rênes de l'Etat.
(LCUnion nationale s remporté la victoire le 5 juin
l'an passé, mais elle n'a accédé au pouvoir que le
16 juin.) Le 16 juin 1966, Daniel Johnson était
invest! Premier ministre du Québec, président du
contell des ministres, ministre des Affaires fédé-
rales-provinciales et ministre des Ressources na-

turelles.

Le très étrange ministère de l'U.N.
Johnson travaille comme un nègre sept jours

sur sept. || est partout. Au cours de la dernière
fin de semaine, il a prononcé des discours à Lon-

don (à l'Univeraity of Western Ontario), à Trois-
Rivières ( à un pow-wow duplessiste) et à Mont-
réal (à un banquet de l‘Allied Jewish Community
Services). Notre Daniel, il ne manque pas de
couleur. C'est même le plus charmant des garçons
= quand |! le veut …. Mais son équipe n'est pas   
JEAN-JACQUES BERTRAND et MARCEL MASSE
sent les deux bêtes noires de l'Union nationale —
deux “Bites” que, d'autre part, Johnsen oetime
beaucoup. D'aucuns prétendent qu'il veut los man-
mer... Pas vrail Car Johnton on à besoin pour

déduplessiser FUN.  

A
Ne trouvez-vous pas qu'il y a du félin chez ce DA-
NIEL JOHNSON qui tient les rênes de l'Etat québé-

cois depuis près d'un an ?

nombreuse. (| dirige lui-même deux ministères
très importants. Et Jean-Jacques Bertrand est en

train de se tuer à la tête des deux épines que sont
le ministère de l'Education et le ministère de la
Justice. Paul Dozois est ministre des Finances et
ministre des Affaires municipales — deux porte-
feuilles qui sont de grosses bibites évidemment.
Et Maurice Bellemare, lui, cumule les incompati-

bles fonctions de ministre de l'Industrie et du
Commerce (le Capital) et de ministre du Travail.
C'est dire que 4 hommes, dont Johnson, dirigent

8 ministères clés. Puis, il y a Jean-Noël Tremblay,
qui accumule les sottises, et Gaston Loubier, qui a
de belles choses à son actif (aux chapitres de
l‘immigration et du tourisme), mais qui se révèle
quelquefois une affreuse tête de linotte. Marcel
Masse est peut-être le plus sage et le plus pro-
gressiste de tous les membres du cabinet, mais

il est très jeune (30 ans) et il se démène comme

un diable dans le grand bénitier duplessiste et
duplessisant qu'est l'Union nationale...

Johnson veut déduplessiser ….
Dans cetie conjoncture, heureusement que

Johnson est le maître incontesté ... du gouver-
nement. En feit, le gouvernement est déduples-
sisé, malgré certains signes contraires — en dépit,
par exemple de la sorcellerie de dimanche der-
nier à Trois-Rivières. Mais, l'Union nationale, elle
est loin d'être déduplessisée et Johnson se croit
obligé de tenir compte de ce fait...

Bien sûr, en un peu moins d'un an, Johnson
n’a pas accompli des merveilles. Mais au moins,

en règle générale, il ne recule pas. Du régime
Lesege, il a hérité la révolution tranquille, et, à ce
sujet, il refute de faire machine arrière. Dans le
domaine de l'éducation, il avance même — et
Ça, c'est très dificile pour lui. Puis, les nombreux

fonctionnaires très compéients que l'équipe du
tonnerre avait recrutés, Johnson leur accorde sa

confiance. Enfin, il fait des pieds et des mains

pour que Sidbec, ce ne soit pas un avortement,il
s'entend à merveille avec les Premiers ministres
des neuf provinces de langue anglaise et il adop-
te envers Oftawa une politique vraiment réaliste
(en dépit de quelques propos duplessistes qu'il
tient de temps à autre).

On prétend que Johnson et Bertrand s'en
veulent. C'est faux. Ils sont très unis. Et tous
deux, ils défendent Marcel Masse.

Du gouvernement Lesage, le gouvernement

Johnson n'a pas hérité seulement la révolution
tranquille. !! a hérité aussi une révolution pas
tranquille du tout dans le domaine du travail,
notamment dans les secteurs de l’hospitalisation,

de l'enseignement, de l'Hydro, du textile, et que
sais-je encore | Et c'est ainsi que nous avons subi
des grèves désastreuses. Et c'est ainsi que le
nouveau régime a été longtemps paralysé. Ç'a
pris à Johnson du temps, beaucoup trop de
temps, pour régler quelques-uns de ces conflits.
C'est que Johnson est d'une prudence extraordi-
naire. Sans cesse, il tâte le pouls au corps électo-
ral. Il est de la famille des félidés. L'avez-vous
déjà regardé comme il faut dans les yeux ? ll y a
là de la panthère. À l‘instar du félin, Johnson
sait s’effacer, sait attendre et sait foncer !

L'ère de Daniel commence seulement . . .

En bref
© PAUVRE JEAN-NOEL TREMBLAY! — Cette

fois-¢l, il fait son Jos connaissant devant les “Anglais”.
1} vient d‘sccerder av Financial Post une interview
dans laquelle il s’en prend à la Compagnie de téléphone
Bell parce que celle-ci veut adopter comme nom Bell
Canada. Ce brillant ministre des Affaires culturelles,
il prétend que Bell Canada, ce serait du “’mauveis
français‘’. Tous les linguistes vont lui dire le contraire.
Bell Canada, c’est aussi conforme au génie de la langue
française qu'‘Air Canade, ou Radio-Canada ou Air
France.

© Très bonne nouvelle que celle qui annonce le
choix de Paul Desmarais comme membre du conseil
d'administration de Churchill Falls, ta compagnie à
laquelle nous devrons l'aménagement de formidables
cataractes auxquelles nous ne pouvons pas renoncer.

@ C'est décidé : le Québec va aménager sur son
territoire, au coût de cine milliens de dollars au plus,

un poste de relais qui nous permettra de capter à
loisir la télévision française.

© La plus grande mine d'uranium du monde se
trouve av Canadas, à Eltiot Lake, dans le comté que
représente aux Communes le Premier ministre Pear-
sen. Et nous refusons teujeurs de vendre de l‘uranium
ala France, une vente qui nevus spperterait une petite

@ Qu'est-ce que vous pensez de la façon dont

Pauk-O. Trépanier, mai-
re de Granby, architec-

te et chef des conserva-
teurs fédéraux du Qué-
bec, traite ses employés
qui travaillent à son bu-
reau d'architecture?

M a porté leur se-
maine de travail de 35
à 40 heures, ça, avec

leur consentement. Une
heure de plus par jour,
cing heures de plus par
semaine. Ces heures
additionnelles augmen-
tent la durée des va-
cances. Elles portent les
vacances payées à huit
semaines par année. PAUL-O. TREPANIER

  



 

 

 

 

Pas assez d'autos pour EF
la Sûreté provinciale

par Marcel Lamarche

On manque de véhicules à
la Sûreté provinciale. Pas seu-
lement au 360 McGill, à Mont-
réal, où les agents des escoua-
des spécialisées doivent atten-
dre le retour de leurs confré-
res pour entreprendre une en-
quête “motorisée” mais aussi
là où on s’y attend le moins,

c’est-à-dire à la circulation ...

En raison de l'Expo, la direc-
tion de la PP a accru le nom-
bre des agents affectés à la
circulation dans la région de
Montréal. Les postes périphéri-
ques ont donc reçu des renforts
en hommes. Mais on aurait pu
aussi bien s'éviter ce trouble
car, à la suite du manque de
véhicules, les policiers ‘de sur-
plus” doivent se tourner les pou-

NE RESTEZ
PAS SOURDS!
DECOUPEZ CECI!

En vous dépéchant. vous pourrez recevoir
GRATIS un livre très intéressant, dé-
montrant comment vows refrouverer une
audition claire des deux orellles, vous
Sauer aqui vous parle et d'où vient le
son. Vous frouverer, décrite on fermes
simples et en Images, une extraordinaire
nouveauté. de Bellone destinée aux per-
sonnes qui ne veulent pas porter d'appe-
rell acoustique. Voulez-vous retrouver une
2e chance de bonheur en famille, de suc-
chs on affaires et on société ? Ecrivez et
vous recevrez ce llvre précieux dans un
emballage ordinaire.

BELTONE ELECTRONICS

Dépt 2440 — 1590 est, Joan-Talon

Montréal 35, P.Q.  
Pourquoi ne pas vous
détendre, profiter de la
saison d'été et visiter

l'Expo pendant que nous
forens le

GRAND MENAGE
DE

VOTRE MAISON.
© Meubles rembourrés
© Tapis
© Planchers
+ Mers
« Fondires
+ Stores

véaitions

ESTIMES
SRATOITS
sas AUCUNE
OBLIGATION   

ces en attedant qu'une voiture
ou une motocyclette devienne
libre.

Ainal, au poste du pont Mer-
cier, pour 31 agents, on ne
compte que 7 voitures-radio et
4 motocyclettes. Au poste du
boulevard Métropolitain, on a
7 voitures-radio et 3 motos pour
45 agents. Au poste de Laprai-
rie, on ne compte que 6 voitures
et 3 motos pour 45 hommes.
A quoi bon avoir plus d’hom.

mes, si ces derniers ne peuvent
pas accomplir leur travail ? Un
agent de la circulation affecté
À l'un de ces postes doit souvent  attendre plusieurs heures avant
de pouvoir travailler.

Il en pleut

des billets

à Pincourt!
Les policiers municipaux de |

Pincourt, en banlieue ouest de
la métropole, exploitent tou-
jours les automobilistes sur le
petit bout de chemin qui leur
appartient sur la route 2-17 &
l'entrée du pont de Dorion.

Attention, automobilistes : le
soir, la volture radio — la seule
— se stationne en bordure de la
route, sans lumières... et des
billets, on en donne ! C'est la  spécialité de la police de Pin-
court,
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Un congrès où l’on s’est bien amusé
Cette scène se déroulait lors du dernier congrès des vendeurs de la Brasserie Dow du Québec
Limitée. On voit ci-dessus DOMINIQUE MICHEL of DENYSE FILIATRAULT, vedettes de
l'émission “Moi et l'autre”, ainsi que BENOIT MARLEAU au cours d’un des moments les plus

comiques du sketch qu'ils ont présenté à cette occasion.

Despoliciers qui ne savent pas s'orienter
Plusieurs policiers provinciaux

du Québec ne semblent pas con-
naitre notre “Belle Province".
Eneffet, samedi dernier, sur les
ondes de la PP, des agents de-
mandaient comment se rendre
dans des endroits comme Saint-
Eustache, Terrebonne, Saint-Jé-
rôme et Saint-Zotique, qui sont

pourtant des endroits bien con-
nus de la province.

Il semble que la cause en soit
certains transferts survenus der-
nièrement. On se souvient que
plusieurs spécialistes des es-
couades des hold-up, des homi-
cides, de la fraude, ete. ont été
transférés à la circulation.

Or ces policiers ont été rem.
placés par d'autres agents...
sans expérience.
Avis donc aux visiteurs: al

vous demandez un renseigne
ment à un agent de la PP que
vous le vouliez ou non, notre
Belle Province, vous la visite-
rez!
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LES PRODUITS LES PLUS RECHERCHES PAR
LA MENAGERE MODERNE
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“Vous alles réentendre par-
ler de la Ville de Laval quand
les comptes de taxes vont sor-
tie 1”

C’est ce que déclare M. Ro-
ger Bédard, citoyen des îles
Laval et adversaire tenace des
fusions. M. Bédard soutient
que Pannexion de ce territoire
municipal à la ville de 200,000
habitants a été imposée de for-
ee à la population des îles

Un citoyen des iles Laval:

“On ne peut pas écraser

une population comme ça!”
tion comme ça”, dit M. Bé-
dard, et il ajoute : “Nous

allons nous en sortir.”
Rappelons qu'au mois d'avri

la population des Îles a présenté
un bill au comité des bills pri-
vés de l'Assemblée législative en
vue d'obtenir le retour au sta-
tut d'avant l'annexion. Le bill a
été inscrit à l'ordre du jour en
même temps que le bill annuel
de la Ville de Laval. M. Bédard
souligne que la démarche au-
près des dirigeants provinciaux
avait été efectuée à la suite de

 

M. ROGER BEDARD

‘On va s'en sortir.”

 

(1,000 habitants) : “On ne | signature d'une requête dans
peut pas écraser une popula- la municipalité appuyée par 92
—uocees P. 10 de Ia population.

“Laissez sortir les comptes de
taxes, dit M, Bédard, et vous
verrez que le pourcentage de
ceux qui ne veulent pas de l'an-
nexien augmentera encore.”
En avril, le gouvernement

avait suggéré aux pétitionaires
des Îles de rédiger un mémoire
exposant toutes leurs raisons de

En 1987
En 1987, la maman gronde

son enfant:

— Ah, ah, petit fripon!
On faitses "dévoirs au lieu de
garder lo télévision.Te

demander la séparation de leur
territoire. Ce document, selon
M. Bédard, sera présenté au
gouvernement au cours de l'été.
1! se pourrait que le bill, dont
l'étude a été ajournée sine die,
soit alors remis à l'ordre du

r.  
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NTRE NICOLET IT VALOIS)

525-4406 — 326-5501-2
VISITEZ NO 4 ETAOGS DE AMUGLES ET D'APPAREILS BLECTRIQUES      
 

C’est le premier central téléphonique

expos
Veyez “CANADA 67°
un élonasni him de
Wait on
CIRCLE-VISION 3604,
au pavillon du Téléphone

 
L’une des plus merveilleuses réalisations à

l’Expo 67 n’est même pas sur l’emplacement!

Ce ne sont là que deux services électronique au Canada,situé au centre
de Montréal. Son rôle spécifique est de
desservir les participants à l'Expo.
En 1968, plus de 15,000 abonnés pour-
ront l'utiliser. Il leur permettra de
composer leurs numéros (réquemment
utilisés par simple pression sur un ou
deux boutons-poussoirs; il pourra égale-
ment transférer automatiquement un
appel sur un autre numéro lorsque vous
serez absent de la maison ou du bureau,

plusieurs autres quele central téléphoni-
Que apportera à un nombre toujours
croiseant de nos clients. Voilà
preuve tangiblede notre désir de vous
ournir un service sans cesse amélioré.
Nous vous invitons chaleureusement à
visiter le Pavillon du Téléphone sur
l'Ile Verte; vous aurez déjà une idée de
ce que le central téléphonique électroni-
que vous permettra de faire dans un
avenir pas si lointain.

® Bell Canada

 



 

Ün ne construit plus de routes au Québec”
par J.-C. Fortin

L'industrie de la construc.
tion de roules du Québec, qui
dépend dans une large mesure
du ministère de la Voirie, tra-
verse présentement une pério-
de vraimentcritique. Plusieurs
bureaux d'ingénieurs et une

multitude de sous-traitants
tiront la langue. On parle
même de faillite pour plusieurs
d'entre eux.

Dans plusieurs bureaux d'in-
génieurs-conseils du Grand
Montréal, on a di forcément

à des réductions par-
fois très considérables du per-
sonnel. Dans la Métropole mê-
me, un bureau qui comptait
plus de 360 employés au début
de l'année se tire maintenant
d'affaire avec seulement 200.
Cela veut donc dire que quel-
que 150 techniciens, dessina-
teurs, commis de bureau, etc..
sont allés grossir temporaire-
ment les rangs des chômeurs
au beau milieu de l'année de
l'Expo 67.
J'ai demandé à un ingénieur

montréalais fort en vue à quoi
À attribuait ce marasme. “Hl
faut tenir compte da plusi  
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GRATIS
FILMS DE MARQUE KODAK

JUSQU'A 55% DE REDUCTION
sur le développement de vos films

facteurs, Mm'a-t-il répondu
D'abord, les restrictions sur le
crédit appliquées tant par
Washington qu‘Ottawa font que
l'argent à la disposition des
pouvoirs publics est plus rare
qu'il y a quelques années.”

L'un de ses collègues déclare.
de son côté: “De 1960 à cette
année, je nombre de bureaux
d'ingénieurs civils est approxi.
mativernent passé de 100 a 300.
Le gouvernement québécois ne
peut certes pas tous les encou-
rager, car, pour effectuer des
travaux, il faut de l'argent, et
Québec est plutôt désargenté
après avoir déboursé des som-
mes considérables en travaux
de voirie de toutes sortes pen-
dant les quatre dernières an-
nées.”

Un troisième ingénieur y vu
aussi de son opinion: ‘Les pro.
pos séparatistes tenus par quel-
ques-uns de nos dirigeants pro-
vinciaux ne sont pes de nature
à encourager les investisse-
ments de capitaux étrangers au
Québec. De gros bonnets amé-
ricains et autres se demandent
s'ils ne perdraient pas tout d'ici
à quelques années, si le Québec
se séparait du reste du Canada.
Vous savez comme moi que la

Belle Province demeurera au
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Coompir tenu de la qualité, vous ne pays
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Nous essayer, c'est nous adopter!

Photo LUCHAR Enr.
C.P. 1119, Montréal 3
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Moétie 1967
flambant neuf

$69
Prix complet

OCCASION UNIQUE!

WHITE 716-26
Généreuse allocation d'échange

GRATUIT

527-3481
Soir apres 6 heures : 259-0666

ALFA MACHINES A COUDRE Inc.
3019 est, Ste-Catherine, Montréal

   

sein de la Confédération. Mais
on se la demande sérieusement
à New York, à Lendres et à
Paris.  
Au ministère de la Voirie du

Québec. un porte-parole a ad-
mis que le nouveau budget est
moins élevé que celui de 1966-
1967, mais ll a carrément refusé
de se prononcer lorsqu'on lui
à demandé de préciser le pour-
quoi de cette décision du gou-
vernement. “Seul le ministre
de la Veirie (M. Fernand La-
fontaine) peut répondre, mais
H n'est malheureusement pas
disponible aujourd'hui, vu qu'il
pilote une délégation de visi-
teurs soviétiques invités à ve
rendre compte de l'étendue de
notre réseau routire’’, a-t-il du-
clare

vrai

soulier

de marche

pour l‘’Expo !

Quels travaux majeurs sont
donc effectués au Québec en
1967? Le même personnage a
répondu: ‘On poursuit le cons-
truction de la route transcena-
dienne entre Québec et Rivière-
Ouelle, en passant par Montma-
gny, soit sur une distance de
70 milles. De plus, on parachè-
ve la construction du secteur
Mentréal-Berthier de l'autoreu-
te Montréal-Québec (secteur qui
doit être ouvert à la circulation
d'ici à la fin de juin) à temps
pour le début de juillet.”

Pendant le même temps, l'On
tario poursuit hâtivement des
travaux routiers de l'ordre de
3200,000 dans la péninsule de
Niagara. tandis qu'au Labrador
on construit des routes qui mè-
neront aux chutes Churchill.

ATOS

ya

Chaussant de tout repos pour les

visites à l'Expo. Un pied bien chaus-

sé dans les teintes de noir et brun

café. Une semelle ceoutchoutée al-

liant souplesse, confort et plaisir.

COMMANDES POSTALES

Chez ces 3 chausseurs-spécialistes

CREE

Spécial

$19.
credic

 

Le ministre LAFONTAINE

ur budget restreint

Pour

PAPA...

AUTRES MODELES
de 19.95 à $25

CREMT “OUR MESURE"

® ATTENTION TOUTE SPECIALE AUX

(Ea

 

6914, STHUBERT — 2732003

{ongle Bilonger}

© STATIONNEMENT GRATUIT + OUVERTS JEUDI

1500 est, MT ROYAL

4029 est, ONTARIG

LA. 1 3t64

LA. 19414

6596, SF HUBERT

SPECIALITES POUR NOMMES

219 1474
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Jamais David ne pourra oublier quels dangers a courus sa
femme pour lui denner le plus beau gage d'amour.

MAIGRIR
NATURELLEMENT

de 10 à 20 livres dans

un mois en secret,

chez soil
Perdez des pouces graduellement, sens
exerci ine spéciaux of sens massages.
sonnes grosses, des deux sexes, découragées de votre
embonpoint dû sux excès de table, suiver-le.

MOUVEAU PLAN D'AMAIGRISSEMENT MAIGREL
Ce plan, avec comprimés Ineffensifs qui aident à éli-
wanes les détritus alimentaires, peut vous sider à

perdre des pouces et des livres de graisse superfive,

 

       
      

   

   
   

  

      

     

   

Les médecins avaient peur
que son coeur saufe, mais
Mme Stokes voulait un
enfant, et elle l'a eu
LONDRES. — (D.R.L) —

Fille a 24 ans. Elle est née avec
un coeur paremeux. Au lieu
de soixante-dix-buit fois par
minute, comme tout le monde,

le coeur de Merle ne bat que
cinquante-six fois. Et encore,
à condition d'avoir une vie
paisible et régulière, sans se
surmener en rien:

— $i ofle se marie wn jour,
avaient dit les médecins, il tau-
dre qu’elle seit très prudente.
Pas d'enfant, surtout pas d'en-
font | Sen coeur sauterait cem-
me wn plomb quand le courant
est trop fort...

Le coeur est un petit
animal qui devient
fou devant l'amour
Mais un coeur de jeune fille

n'est pas seulement ceite pom.
pe à sang que connaissent les
savants : c'est un petit animal

  qui vit au creux de la poitrine,
et qui s'affoie quand vient I'a-
mour, Or le coeur de Merle se
mit à battre un jour pour David
et, malgré lee avis des méde-
cins, Merle épousa David Sto-
kes. Ft de quoi vouliez-vous
Qu'ils rêvent, puisqu'ils s’ai-
maient ? D'un enfant... Et
puisqu'il était dangereux pour
Merle d'en faire un elle-même
avec son sang, avec son ventre
de femme qui aime, Merle et
David en adoptèrent un. Elle
s'appelle Michèle,

Merle est enceinte
et fait une

fausse couche
Tous les gens raisonnables

vous diront qu'ils aursient dû
s'en tenir là. Mais un jour, par-
tagée entre la peur et l'espéran-
ce, Merle s'aperçut qu'elle était
enceinte.
Au septième mois, Merle fit

une fausse couche.
 

sane lotique, sara molaire | Vous vous en

meilleure senté, plus alertes, ei voun parsîlrez des
années plus jeunes |

Plon d'amelgritcement MAIGREL, avec comprimés,
format de trois mois 38 soutoment. (prix réy. $2 00)

COD. aecaptés, chèques

FRANÇOIS MONTREUIL
Case 187, Station De Lerimier, Montréal, P.Q.

  
    
  
    

    
 

De la ‘’visite‘’

plein la maison:

Blue Water

voustire vite d’embarras

 
— —

  

— Heureusement, il news res-
te Michèle, murmura David
pour consoler sa femme.
Une fois encore, les gens rai-

sonnables diront, avec leur sa-
cré bon sens et jeur sacré sang-
froid, que Merle ef David au-
raient dû s'en tenir là : que
diable ! à l'ère de la pilule et
des trucs et des machines per-
fectionnés pour le contrôle des
naissances, ils pouvaient s’ar-
ranger, non ?
Us auraient pu s'arranger,

sans doute. Mais ils s'aimaient
trop pour contrôler les naisean-
ces,

Il a fallu aider
son coeur à

battre pour deux
Et Merle fut, pour la deuxiè-

me fois, enceinte.
Le London National Heart

Hospital est ce qui se fait de
mieux en Angleterre pour les
maladies du coeur,
— M n'y à qu'un moyen peur
 

 

 

   

 

   

de repas. Vous trouverez l'ausor-
timent Blue Water au comptoir
des produits congelés de votre

arché.

fours, ou qu'il s'agi
parer un simple re
vous pouvez compler
fruits de mer Blue W
altient la commodité au p
bien manger. En un rien de temps,

   

  

  
  

  

pour deux
inoubliabl

  

   
   

 

 

  

.
ater et remplir le couponbon compie que vous pouvez pro-
voue vous féliciterezMer de voire été on metiant un

terme eux longues pr    
{Gagnez un voyage
j aux Antilles
{ pour deux
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UN DÉFI encore

Co. Joliette

 

NOUS VOUS OFFRONS:

de vente

 

FRENCHIE JARRAUS   
 

woman 125-9506

endossé par ‘“FRENCHIE” Jarraud

CHALETS-TERRAINS

Venez questionner ‘’Frenchie’’, le dimanche

ST-ALPHONSE
(Lac Marchond)

Route 18 par Rawdon — Routes 48 et 42 por Joliette

NOMBREUX AVANTAGES :

  
> Anvvrence-vie au hypathèque Incuse

“ Nous comiruisens solen vos
spécificotions

« Estimés gratuits dans toute le province

AUCUN COMPTANT REQUIS

 

CHALET EN PIN NOUEUX

 

codestré, comprenent * les

 

« ossutance leu et vie © contrat notarld © teres

POUR AUSS! $,vœu 09
Demandez noire déplient GRATUIT

jamais relevé,    

  
 
     

   

   
   

  

     

< ammesccues. ee

 

i FUTURAMA
exe ne

GRAND SPECIAL :

sur terrain de 7,500 pieds carrée
Qards-robes © ermoi-

lombecle + électrkité © pelnture

incluses * Aucun comptent.
PAR
MOIS

 

   

   4055 est, boul.
Montréal 36

  
 

vous ‘er, vous et votre fu-
tur bébé, dirent les spécialistes
à Merle, Il va falloir aider vo-
fre coeur à battre pour veus
deux. Un petit appareil qui
s'appelle un “pacemaker”, un
marqueur de pas, veilà ce qu'il
vous faut. C'est gros comme un
briquet. Ce “pacemaker”, vous
Je porterez dams un petit sac
auteur du cou. Seulement, les
électrodes, il taut les amener
a contact du coeur. 11 faudra
Yous euvrir le cou et pousser
lentement le fil à travers une
veine, tout du long, parce que
c'est le seul chemin possible.
Ce sera pénible et douloureux,
Nous ne semmes même pas
sûrs de réussir, parce que c'est
une opération pratiquement sans
précédent. Mais la science n'a
rien d'autre à vous offrir. Sinon,
c'est l'avortement, et tout de
suite...

On s'imagine ce que
furent ces neuf
mois pour Merle

Merle tourna les yeux vers
David. Hl iui souriait, timide et
bouleversé. 31 n'osait pas ré-
pondre.

Merle parla pour deux aux
médecins :
— Et l'accouchement, tout ira

bien ?  demanda-l-elle,
— Peut-être. Si vous êtes très

sage pendant neuf meis, si vous
venez nous voir souvent... Le
moment venu, naturellement,
nous ferons une césarienne,
Ce que furent ces neuf mois

pour Merle ‘avec pour perspec-
tive la césarienne si tout allait
bien!, on l'imagine. Neuf mois
font environ dix-sept millions
de batiemenis de coeur. Donc
dix-sept millions de fois la pe-
tite machine à transistors pen-
due à son cou a encouragé, en-
tretenu, stimulé ponctuellement
le cour vaillant et paresseux
de Merle.

Au neuvième mois, le bistouri
des chirurgiens a ouvert le ves-
tre de Merle, et Deborah est
née.

  

A l'hôpital. j'ai vu David se
pencher. uM sourire tremblant
aux lèvres, sur ia petite Debo-
rah, qui est pour l'instant le
bébé le plus choyé d'Angleterre.

Yolande CONDAT  



| Invitation coe
Roland Gagné invite avec fierté tous les futurs mariés & visiter ses salles

d'exposition. Nos décorateurs-ensembliers ont conçu ef réalisé à leur intention

un choix d'ensembles vraiment exclusifs et merveilleux. Grêce à la diversité

et à la qualité que nous offrons, chacun se doit de venir voir nos spéciaux

avant de prendre une décision pour l'achat de son ameublement.

 

   

   

   

 

   

  
  

  

 

   

 

ENSEMBLE
COLONIAL
3 pièces

Mobilier de chambre
Riche fini “érable à sucre”; le
mobilier comprend 4 morceaux
avec lit à barreaux. Une superbe
création.

 

 
 

Mobilier de salon
Il est composé d'un fauteuil sim-
ple, berçant et pivotant et d'un
grand sofa à 3 places. Choix de
tissu à motif colonial, teintes
variées.

Mobilier de dinette
Le tout comprend une table cir-
culaire de 42 po., un buffet avec
étagère et quatre chaises. Tous
ces meubles sont finis en “érable
à sucre”.

BAS PRIX ROLAND GAGNE

‘ 659
i 7 Rolend Gagné vous suggère une nouvelle façon de profiter de ces magni-
> fiques aubaines. Simplement remplir le coupon ci-joint et un représentant

de notre maison communiquera sans tarder avec vous.

ECRIVEZ-NOUS DES MAINTENANT

  

  

  

  

     

  

     

   

    

 

   

 A pen I

FemeRccucmesmemssmcecesssasssesesssnaesnsneusnnranex

: tes :
i Roland Gagné Ltée :
: 1695 est, Laurier, Montréal i
H Je suis intéressé à acheter l'ensemble ci-dessus :
: pour la somme de $659. :
: Je pourrais vous donner un comptant de ($ ) 8
‘ et le solde par versement de $ ) :
i pendant une période de ( ) mois :

'

HT :
’ .
| AORESSE :
¢ .
: vis TEL :
î °

 

 

  
ROLANDGAGNE

@LAURIER ET PAPINEAU 3ÈTEL. 527-4331
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en un jour
LONDRES (P.F.I) — Une

firme britannique = peut-ètre

trouvé ln solution à la crise

du logement qui sévit dans

beaucoup de pays du monde.

Elle propose des maisons

préfabriquées qui peuvent

être érigées en une journée

par ume main d'oeuvre nes

spécialisée.
Ces maisons soni garanties

pour durer aulant que des
habitations en briques ei
mertier. Teules les installa:
tions sent falles à l'avance
es usine.

  
Pour une

AMBASSADOR
1967

  

  

    

     

    

    

   

  

 

Les 20 plus belles filles de l'Europe
Sur les hauteurs de Nice, voici les 20 plus jolies filles de l‘Œurope. Venues des quatre coins

du Vieux Continent, elles se sent présentées comme candidates au titre de “Miss Europe”,

première étape avant d'arriver au sommet; “Miss Univers”.
AUCUN

COMPTANT
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eBien gardé depuis 12 ans,lesecret deeset |
ler paiementla méthode de rajeunissement facial de au mois

A GÉmond dAOÛTMadame e .

vous sera dévoilé livraison
Une occasion unique et révolutionnaire ! LISE-G. EMOND donnera un entraînement immédiate
sur sa sensationnelle méthode de rajeunissement et de beouté. Elle se fera un plaisir .
de répondre à toutes les questions provenant de personnes désireuses de se tailler une
carrière dons la houte cosmotologie, l’art du rajeunissement et de la beauté. Nous ne .
pouvons accepter qu'un nombre restreint de personnes. Financement

sur les lieux
e

On épargne en

masse chez

MASSE
AUTOMOBILE  

Les photographies ci-dessus démontrent de façon indiscutable les résultats obtenus

 

par la méthode de Lise-G. Emond. Le traitement complet ne dure que 11 jours et est
tout aussi efficace pour les hommes que pour les femmes.

Téléphonez aujourd'hui pour obtenir une entrevue. Nous vous expliquerons la
méthode du traitementà l'aide d’un film illustrant ses étapesetles étonnants résultats
d'un cos typique de rojeunissement facial.

La Clinique de Rajeunissement Facial
De réputation universelle depuis 1985

Ouvert de 10 h. a.m. à 10 h. p.m. du LUNDI au VENDREDI

3885 est, boul. GOUIN

Burssu à Sante Monica, Collfernie USA.

323-1035

  

Concessionnaire

Rambler - Jeep
2303, de la Salle

2 rues à l'est de Pie-IX
au sud d'Hochelaga

254-4524
Ouvert tous les soirs

jusqu'à 10 heures  



Vous avez 3 minutes?
Nous allons vous montrer

pourquoi l'Ambassador vous
donne plus pour votre argent

  

L'Ambassador est une voiture qui
offre davanlage.
Pac sa construction. Par sa grosseur,
Parc ses performances. Par son confort.
Pac sa construction.
Bien ajustée. Pas de vibration. À
l'épreuve de la rouille. D'un fini ma-
Prifique. Sa construction monocoque

niside. Toutes les pièces de la car-
rosserie sont soudées en un bloc
solide, unique, pour plus de solidité
et de durabitité. L'Ambassador dure
plus longtemps. Beaucoup plus
longtemps.

; _—_
Chaque section de la
structure soudée en

des milliers de
points reste bian

siustée ot na
vibre pas tant
que dure ia

voiture.

La carrosserie reçoit sept bains contre
Ja rouille. Nous l'immergeons jus-
qu'au toit. Chaque recoin reçoit ce
traitement. Ce ‘’bain total” est de
beaucoup supérieur à la vaporisation
qu'emploient plusieurs manufactu-
riers. Regardez ces deux balles de
golf. Une à été vaporisée. L'autre
immergée.
Voyons l'intérieur:

  

Ambuassatar OF

Nous pourrions vous montrer une
centaine de mesures de protection du
même genre, prises avant de terminer
une Ambassador. Envoici trois seule-
ment: un silencieux recouvert de Cé-
ramique et un système d'échappement
qui résistentà la corrosion. Des joints
de portes à double protection, pour
faire échec aux courants d'air, à la
poussière et à l'infiltration d’eau, Des
panneaux de plastique qui protègent
et enjolivent l'intérieur.
Par sa grosseur.
Plus d'espace là où vous en voulez—à
l'intérieur. Plus grande (acilité de
manoeuvre là où vous en avez besoin
—â l'extérieur. Six personnes peuvent
s'asseoir confortablement toule une
journée dansl'Ambassador. Les trois
qui sont à l'arrière peuvent étendre
leurs jambes, remuer les épaules et
prendre leurs aises. De fait, l'Ambas-
sador offre plus d'espace à l'arrière
pourles jambes que n'importe quelle
autre voiture moyenne.
Le coffre, très grand, peut contenir un
bon 18.2 pieds cubes de marchandises.
Et l'Ambassador tourne dans un

Transmission
Butomalique à frois vitesses

  
Je, 3 modres Ambpassador.

On perd moins de puissance ainsi,
Le plus puissant est le VB, de 280 hp,
4 barils, facultatif sur l’'Ambassador.
On peut choisir également parmi 2 V8
et 2 Torque-Command 6, à haute
performance.
La transm
l'Ambassador a un avantage: une
(roisième vitesse qui permet au mo-
teur de donner un meilleur rendement
pendant une plus longue période
d'accélération.
Autres options dansles transmissions
la "“Shift-Command”, à changement

  

on automatique de

Le Typhoon V8. Ambassador. Un bloc could
avec précision

pour plus
de solidité
ei moins
de pods.

  
  
  

      

   

 

(Cecivaut la peine d’être lu par quiconquese propose de dépenser $3000 pourunevoiture moyenne)
Sièges à ressorts hélicoïdaux. Moins
defatigue pour le conducteur,
Dans toute automobile deux choses
contribuent au confort du conduc-
teur: la suspension et le siège.
Prenez la suspension à ressorts héli-
coldaux. Un ressort hélicoïdal prend
appui sur chaque roue. fl absorbe les
secousses et les cahois comme une

   

 

Les ressorts hété-
condaux réagissent
indindueilement,

1e supportent ren,

Le dossier dec
sièges peut
v'uscliner à fond

éponge. Il assure un bien meilleur
confort que les ressorts à lame.
Prenez les sièges. Les sièges de toutes
les Ambassadors sont munis de res-
sort bélicoïdaux. Avant et arrière.
Vous êtes bien supportés là où vous
en avez le plus besoin, et ils gardent
leur forme pendant des années.
En fait les sièges de l'Ambassador
vont plus loin que ne le réclame la
recherche du confort (noire idée du
confort).jusqu'à offrir, en option, un
siège inclinable avec support de tête.
C'est un des nombreux détails de

l'Ambassadur que vous ne
trouverez pes dans

les autres automobiles
de dimension comparable,
quand vous additionnez ces

détails, vous découvres que I'Ambas-
sadorest une meilleure voiturz, Une

rayon de 39". . . , manuel ou automatique, ainsi qu’une voiture supérieure. qui vous donne

Elle se gare facilement. C'est deloin transmission à quatre vitesses au plus pour votre argent. Celu ne vaut-il
la voiture moyenne la plus facile à plancher. pas La peine d'y penser avant d'ache-

Par son confort. ter une voiture moyenne ? Votre satu-

perf . Suspension à ressorts hélicoïdaux. faction en dépend.
De l'élan. Moimdre consommation

d'essence. Des moteurs à votre CHOIX. MOuvELLE GARANTIE PROLONGÉE POUN PLUE DE DÉTAILS. VOTEZ YOTRE CONCISHONNAIAG RAWELES ANSACAH WOTORS
Une transmission sensationnelle.

L'Ambassador vous offre un choix [ iq { } X 1 DO

|1

2/24_000

|

des moteurs les plus nouveaux et les a — E “naman.

lus modernes, conçus pour s'adapter5555 AMERICAN MOTORS 1967teurs qui ont un côté pratique égale- peta a1 2 amie 010

ment,gers,aioeSte UNE DIFFÉRENCE RÉELLE, UNE VOITURESUPÉRIEURE.

 

VOYEZ L'AMBASSADOR DE GROSSEUR NORMALE, LA REBEL OE GROSSEUR MOYENNE, LA RAMBLER AMERICAN ET LES VOITURES USAGÉES DE CHOIX

CE)

Le balle vaponcée La dalle immergée
avatachée est entièrement

% 6 l'intérieur. recouverte d'enduil.

Nous utilisons pour peindre l'Ambes-

sador un émail acrylique résistant

qui dure longtemps. Î| demeure bril-
Lant et ne palit pas.

Model Aute Seles lnc
6093, bout. St-Laurent — 273-5761

À Mouvette Automobile
’ 4747 eut, rue Josn-Talon — 729-5207

Se-léenard-de-Part-Mourite

11 vwd, av. Westminster — 409-3391

CHEZ LE CONCESSIONNAIRE AMERICAN MOTORS/RAMBLER.

Arbour Automobiles Liée
19300, boul. PiedX — 323-4330

Mourice Méreux Autemeblie Limitée
305, av. Gonnantyne — 766-4122

Vordua

Montres! West Aviemebile Ltd Choles Motors Ltd

Lau wd de Sherbrooke}
Mosse Autemebile Garg

2903 Do Lo Selle — 1544324 Viey Rembler Lod.

AMo-bole Automobile lnc 207-4514 - 669-2601

2110, bowl Décore — 4818161

1672, boul des Lourentides, Pont-Vleu

Aadré Lapierre Automobile Ltée
Leroux Automobile lac.

pare, boul Lelands — 444.4400 16 Robantolière — 6532500 - 633.2064. 2085, rue NotreDame an. Ne Plorretonds S-Brune

981.5700 — 51-3701 — 301.5702 Laval Aute loc Ke, Lambert Aviemeblle Led.
4650, boul Bogensie — 627-2700 ve 627-2923 848, boul. Toschersou — 676-7001

Ville do Level lprèe de Towers). Greenfield Pork

460 Lobeshore Brive — 631-0001
Bervel
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A deux reprises, elle brave les flammes
et sauve ses six enfants

“Déjà 1 h. 30 du matin. Je
voulais terminer mon repas
sage avant de me coucher. En
ouvrant la fenêtre de la cuisi-
ne, il faisait chaud cette nuit-

là, j'ai vu le hangar qui brû-
lait. Et les flammes s'étiraient
jusqu’au mur de la maison ..
Lea enfants ! J'ai couru dans
la première chambre. Je ne
sais plus comment, j'ai agrip-
pé les trois enfants qui y dor-

maient et me suis précipitée
dans la rue. Je suis rentrée, je
me souviens avoir trébuché,
m'être blessée au pied. J'ai

  

sent succédé à un rythme réel-
lement effarant.”“

Son mari
ne peut travailler
depuis cinq ans

André Gilbert, le mari, 4
ans, était encore à l'hôpital au
moment de l'incendie. “Depuis
cing ans, de déplorer Mme
Gilbert, mon mari fait la navet-
te entre l'hôpital et la maison.
Lorsqu'il est chez nous, il est
on convalescence of ne peut pas
travailler. On ne sait *rep ce
qu'il a. On rdoute une maladie
des es qui a pas mal effrité «a
colonne vertébrale. Et peut-être
même un caillet de ang au
cerveau. Les examens se conti-

Le fer à repasser est demeuré là où Mme Gilbert l'avait laissé

lersqu'elle a découvert l‘incondie qui léchait déjà tes murs

de la maison,

empoigné les trois autres qui
repossient dans la pièce à cô-
té; je crois bien les avoir plus
traînés que portés, jusque
dans la rue. Il était tempe. La
maison entière flambait.”

Mme André Glibert, une jeune
mère de six enfants, n'en était
pas A sa première épreuve. “En
douse années de mariage, pré-
clse-t-elle, j'ai eu plus que ma
large part de malheurs: le
fatalité s'est acharnée sur mel
of los miens; les épreuves se

 

Le Salon "La Torrasse™
a l'honneur de vous présenter

Le Trio Marius Cultier
venant directement de l'Île La Martinique

Spectacles et danse
tous les soirs, à partir de 8 heures

axcopté les dimanches

Pour une soirée complète prenez le souper
au solon “Les Quatre Saisons”

1008, RUE OUY (AU SUD DE DORCHESTER)
STATIONNEMENT À L'INTERIEUR

RESERVATIONS : G66-1825 ov 044-4011

 

nuent à l'hôpital de Saint-Lam-
bert.”
La famille Gilbert, du quar.

lier Croydon, à Saint-Hubert,
est inscrite au Bien-Ftre social
depuis deux ans. “Nevs rece-
vone $165 par meis, ajoute Mme
Gilbert. C'est peu pour faire
vivre huit persennes, mais il
faut nous en accemmeder.”
Mme Gilbert s’est mariée à 18
ans. Elle a 30 ans, Son ainée,
Louise, à |1 ans et le plus jeune,
Serge, 6 mois.
Ces enfants, que nous avons

rencontrés, sont vêtus propre.
 

   

ment, quoique sans recherche,
cela va de soi. Quatre d'entre
eux fréquentent l'école du quar-
tier et, aprés les cours aident
du mieux qu'ils peuvent leur
mère à la maison.

Les Gilbert n'avaient
pas d'assurances

“Comment voulez-vous que
nous ayons pu neus payer le

“luxe” d'assurances, alors que
neus pouvons à peine manger
trois repas par jeur Ÿ* Mme
Gilbert est tout à fait réaliste.
Elle ne veut pas étaler sa mi-
sère, l'exposer sur la place
publique, mais elle ne tente pas
non plus de la cacher, de l’en-
tourer de roses... fanées.
“Nous avons teut perdu, perdu
le peu que nous possédions.
Notre linge, notre ameublement,
of surtout notrs maison. Ses
quatre pièces nous logeai nt
comenablement.
Quelques semaines avant l’in-

cendie, son père lui avait fait
cadeau d'un réfrigérateur et
d'un poêle — pas neufs mais
quand même en très bon état.
Le feu a entièrement détruit
l'intérieur de ia maison et ce
qui s'y trouvait. Même le gre-
nier, où on entreposait le linge
d'hiver, n'a pas été épargné.
‘Enfin, l'hiver prochain en
tentera de s'arranger !" con-
clut-elle.

Une famille qui n’a
pas vu Expo... et

ne la verra pas
“Je suis peinée, nous a ex-

pliqué Mme Gilbert, parce que
mes enfants voudraient visiter
“Expo; à l'école leurs amis s°y
sont rendus et ont raconté ce
qu'ils ent vu. Je crois bien que
l‘Expe, ce n'es: pas pour nous;
avant, || faut manger of vivre...
Qui sait? Peut-être qu'après
cette série de malheurs la vie,
pour nous, reprendra son cours
normal; jo lo sovhaite de tout
coeur.”
Par ailleurs, Mme Gilbert n'a

pas voulu annoncer tout de
suite à son mari. à l'hôpital,
la nouvelle de l'incendie de sa
maison. Sur les conseils du mé-
decin traitant, on lui a fait une
injection calmante, et ce n'est

  

PE

  

  
A gauche, la fenêtre de la cuisine, of à droite, celle de la
chambre eù dormaient trois enfants, immédiatement menacés

par les flammes.

qu'après l'avoir soigneusement
préparé qu'on a ce
sujet. Cet homme qui, en cinq
ans, a déjà subi cinq opérations,
a insisté alors pour parler à
chacun de ses six enfants. Il
voulait s'assurer que tous
étaient vivants et en bonne
santé.

Sans cela, nous y passion: teus.
Peut-être que le Bon Dieu ne
nous a pas complètement aban-
donnés, après teut I

En attendant mieux, la fa-
mille est séparée. Mme Gilberi
et les trois plus jeunes vivent
chez sa mère,et les trois autres
enfants chez sa belle-mère .. .

 

Ce qui reste du hangar où les flammes ont pris naissance à
la suite d‘un bris de fils électriques. Trois chatons sont ensevelis

seus les décombres.

Aujourd'hui, en se rappelant
cette nuit d'horreur, la jeune
maman ne cesse de répéter :
“Heureusement que je voulais
finir mon repassage avant de
me coucher | Heureusement .. .

Pour le moment, elle ne sait pas
comment elle s’arrangera pour
l'avenir; cette soiution est
temporaire, un pis-aller…. Mais
sa vie n'est-elle pas faite que
de pis-aller ?

 

N

La femille Gilbert of la maman, moins Chriation, 6 ons, qui était à l'école. Dans l'erdre, Diane,
9 ans, Carole, 7 ane, Sylvie, 4 ans, Serge, 6 moie, sur les genoux de sa mère, et Louise, l'ainée

de 11 ans.  
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2 CANNES EN FIBRE DE VERRE, SOUPLES,
PARFAITEMENT EQUILIBREES, NOIRES.

MOULINET A TAMBOUR MOBILE A
é MULTIPLICATEUR À REBOBINAGE

[— ) AUTOMATIQUE C-62 —
2 pour des lancers de toute beauté!
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MOULINET AUTOMATIQUE À 2 COFFRETS DE “y
DOUBLE FREIN MICHIGAN PÊCHE ÉTANCHES, \
POURILANCER LEGER INSUBMERSIBLES ~  
Caractéristique de luxe — frein
de sécurité en étoilel Bouton-
poussoir — pas d’emmelements!

- 4 MOUCHES
RENOMMÉES

LECTIONNÉE *
rd —      

 

  

 

  

  

  

NATURELS
“I'LL BITE”
Prêts à l'emploi — vairons, menés.
sauterelles, criquets, cravettes, etc.

SN
QUELLE VALEUR SENSATIONNELLE! MN TE EE

Voilà certainement la meilleure aubaine qui ait jemais été offerte en fan d'attirail de | li EN , BO

péche! Un équipement de qualité -—- soigneusement chois pour qu "il ne vous manque °

absolument rien, quel que soit le genre de pêche que vous prétériez Comprend Brandlake Products, 260 Wilson Ave., Downsview, Ont,

Veuillez m'envoyer mon attwail de pêche complet de 416 prèces
même les leurres les plus populaires qui sosent. Donc, faites vite cer. à ce bas prix, v

les stocks seront vite épuisés. Jetez un coup d'oeil à la liste d'équipement et comparez Pour papa et fiston”. Si je ne suis pas entièrement sauslait, je pourrai

 

  
“a A  

    
—
NECESSAIRE DE aneSH.
DE FOND, § PIECES  

COUTEAU DE
PÊCHE AVEC GAINE

 

   

   

oe ' tetournet "attra--— qua vous me rembourserez intégratement -
les prix! Puis, postez le coupon, aujourd'hui même ElJEPOURRA GARDER QUAND MEME LES 2 COFFRETS DE

VOICI CE QUE VOUS OBTENEZ Moulinet Michigan pour lancer léger. autor renvoyer ‘ ensemble(s) d'attiail de pêche

Moulinet à tambour lixe C-62 pour lance: fourd, Canne de 5 pr. en fibre de verre. prices “pour paps et fiston”.

2 pièces, pour lencer léger. Canne de 4 pi. en tibre de verre, pour lancer lourd. no
ue

 

46 leurres “sure-fire” Ligne fournie, 5 pidces. 2 coflrets de plche fiotiants, avec   Prov. plateaux amovibles Couteau de pêche avec gaine. Nécessaire pour confectionner vite …… en

des leurres, 28 pièces. Epuisette. bas de ligne, plombe. fondus st autres, émarillons ©) Cijoint 11098 "ee fas frais de port et de Les porsonnee rial.

à enclenchement, hameçons assortis, hameçons à empile. flotteurs en Hège, bouchons annonve. or Li do- Outer vont

!  —416 pièces en tout! “7 Vesmiler m'expédior l'attra COQ je paorsi Les fus de vonte 46 b%.
i frais do port ot de manuiention. i

a 8 ; LPS-47
WNSVIEW, ONTARIOBRANDLAKE PRODUCTS, DO EE EE.
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N la fameuse ‘rue du Trésor” de Québec

Un coin§

2
2

4

TEHi

 

 &

rue du Tréser. Le touriste comme l‘autechtene n'a que l'embarras de choix. I met du temps à
di demeure longtempe à regarder les cures originales de nes jeunes artistes.   
que le chef Girard a à l'oeil

La rue du Trésor fait parler

d'elle, à Québec. Pourtant c'est

une petite rue qui, si elle n'est

pas comme les autres, attire les

touristes.
S'il s'y trouvait des bouqui-

nistes au lieu des artistes, ce
serait la “rive gauche” de la
ville de Québec.

Les jeunes artistes arrivent
vers 10 heures le matin. ls
convergent vers cette petite rue,
un a un (parfois ils sont deux)
avec de larges cartons conte-
nant leurs oeuvres. 11 y a des
garcons et des filles, surtout
des garçons. Certains portent la
barbe, d’autres ont les cheveux
longs, quelques-uns les deux. Ils
ne sont pas vêtus en ‘‘coat à
queue”, mais la plupart sont
propres, ont les cheveux bien
peignés. S'il en est quelques
rares dont la tenue laisse à dé-
sirer, il ne faut pas s’en faire,
on a l'habitude d'en voir de
semblables, parfois, dans les
couloirs de Radio-Canada à
Montréal. On attire l'attention
avec ce que l'on peut !

Ces artistes sont tous polis,
certains n’ont jamais étudié, ce
sont des ‘talents naturels” ou
“‘lalents nature’, mais la plu-
part ont déjà quelques années
d'expérience et certains sont
diplômés d'écoles de beaux-arts
ou vont encore à ces écoles pen-
dant l'année scolaire. Tout com-
me le jeune médecin dans un
hôpital, ils font leur internat,
eux, au grand air !

La police est là
La pudeur est sauve car la po-

lice avec son beau casque est
là. Si j'étais artiste, je croque-
rais (c'est-à-dire dessiner ou
aquareller) le policier, car il
fait partie de la rue. Un jour,
il faudra le stalufier tout com-
me au Musée de Cire à Mont-
réal, tellement 31 fait partie de
la rue du Trésor.

Il passe entre les artistes,
cause avec eux, examine les
dessins, les gravures, les aqua-
relles et donne son opinion
quand il les trouve trop osés.
C'est sans doute un homme
marié ou un médecin pour sa-
voir si, volontairement, les ar-
tistes ont modifié l'anatomie de
la femme, car sans cela il fe-
rait comme son prédécesseur à
ce poste, il se ferait faire des
reproches par les autorités pour
son excès de zèle.

Il n’y a pas de quoi fouetter
un chat, même un marcou de
Kouttières. au sujet des ‘’im-

modesties’’ des gravures expo-
sées rue du Trésor, à moins de
voir soi-même d'autres choses
que celles qui sont présentées
à la vue des touristes et des
enfants de la Pente Douce, qui
en ont vu bien d'autres avant
même de marcher au catéchis
me. Cela n'enlève rien à la qua-
lité des veuvres que l’on pré.
sente, su charme de cette rue
qui attire assez les touristes
pour qu’ils reviennent dans
cette “French City of America’
si accueillante.

Pour une fois que l'on met de
la couleur dans Québec, ce n’est
pas le temps de la voiler de
violet comme les statues de nos
églises pendant le carême, car
autrement, dans notre province,
«serait le carème toute l'an-

 

Texte et photos :
ARTHUR PREVOST

  
 



Rappelez-vous que c’est à l’Expo pour MEUBLER votre cerveau
et chez Gagnon pour MEUBLER votre maison.

LAVEUSE

MCCLARY\/ EASY
avec pompe automatique

Valeur imbattable... avec

plus de caractéristiques que

jamais auparavant. Prix excep-

tionnellement bas — Aussi À

pratique à la ville qu'à la Ÿ

campagne.

AUBAINE GAGNON & FRERES °

Pour un papa qui ne tient pas

en place .. . Sauf dans un fau-

teuil confortable. It pourra s'y

berceret s’y reposer. Cadre en

bois dur, construction entière-

ment à ressorts. Couvertures

de vinyle résistants et lavable.

Choix de couleurs.

AUBAINE GAGNON & FR£RES

“
0
.
0
0
0
.
.
.

ENSEMBLE 3 MORCEAUX
Comprenant : matelas, sommier rembourré et tête

TELEVISEUR 23"

FLEETWOOD
Un meuble richement fini

Le matelas est d'une construction 252 ressorts avec

couverture piquée et de qualité. Jolie tête avec
boutons et garniture dorée.
Les pattes du sommier sont
de bois dur.

Grandeur : 36" x 73”

noyer qui rehaussera l'ambiance

de votre foyer. Ce téléviseur

dont le câblage est entièrement

fait à la main comprend : Chôs-

sis et 21 lampes, 18,000 volts de

haute tension assurant une image

très claire. Antenne dissimulée

et intégrée à l'appareil. Deux

haut-parleurs montés en façade.

AUBAINE GAGNON & FRERES

 

Prix régulier $79.95 mip $59.95AUBAINE GAGNON & FRERES

Autres modèles à partir de $39.95
000000000000000000000000000000000000000000000000000000000000000000000000000000000000000000000000000000000000

Pour recevoir vos visiteurs duront l'Expo

MAGNIFIQUE MOBILIER DE SALON
Comprenant un sofa lit et une chaise berçante-pivotante. Pratique en
fout temps. La nuit ce sofa se transforme an un grand lit et le jour venu
il embellit votre pièce. Les bras et les DEUX MORCEAUX
pattes sont construits en bois dur de
couleur noyer, recouvert de vinyle ren-

forcé, ou en matériel dans un grand $ 95
choix de couleur.

AUSAINE GAGNON & RRERESeed

000000000000000000000000000008000000000000000000000000000000000000000800800000000000¢

FACILITES DE PAIEMENT
AS OoN Jusqu'à 36 mois avec le plan

es

 

amical de financement "Gagnen”

— service — mise de côté — et

entroposage gratuit.    
p EEERLaReTL a.
OI,ramet of BIAUBIEN 2774113 SEI 4060, MONSELET, Montréal-Nord

Foieper
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ee|eg 3690 eet, ive ONTARIO rey

+Hpreter MONK. ed , 523-2169
aanSO

Drummondville, rue ST-DAMASE 472-3393 “ Saint-Jérôme, 453 ST-GEORGES ~- | 432-4425 
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$950 damende ou 3 mois de prison

“Môman, ça coûte
cher de chercher

du travail d'été”
Ce sont deux bons petits frë-

res — 16 et 18 ans — qui, les
classes terminées, passent en
cour criminelle pour s'être
cherché un travail d'été.

Il faut dire que leur vertueuse
intention les amena devant un
garage; c'est i qu'était le bon

MONBUSTE "omerenorztoo

“job” ! Du moins le pensèrent-
sis, naivement. Car, après avoir
fracturé la porte, brisé les fe-
nêtres, tls s'emparérent de 20
cartons de cigarettes, 79 pa-
quels de cigares, ! collier de
perles et des boucles d'oreilles
assorties, 2 pendentifs, 7 paires
de bas nylon, 2 sacs de golf plus

Voici un temoignage parm: beaucoup daulres que reçoit la

MAISON INDIA CO. LTD.
‘Après J semaines de traitement. toui en améliorant ma santé,
de wuis flère des résultats obtenus et je vous remercte sincérement.
Auparavant, f'arais /att l'easut des crèmes, lotiont, Jrpereiis, ete.
sans obtenir de résultat. Cirôce gu traitement ef & la pommade
SENAISSANCE, fe suis devenue réellement femme”, éorit Mme

…. d'Otiaws
Le traitement à la pommade RENAISSANCE, douce o) onctueute, nourrit et

ii

1

150 balles et... Alouette ! Le
tout d'une valeur de $350. Sans
compler qu’en fracturant, bri-
sant, etc, les deur visiteurs
avaient quelque peu endomma-

gé les eux.
A l'enquête préliminaire, le

juge, curieux, demande :

Qui va payer
la casse ?

— Et qui va payer tou! ca?
La juge Sylvestre conclui non

est au courant, Voire Seigneu-
i rie; c'est de lui que nous lenons

 

| VOUS PENSEZ A EPIC?

 

 
GARAGE

  

 

“Je mets en application le principe du levier .. .

les renseignements sur les ac-
cusés...
—Va-til payer, le direc-

leur ?
Silence éloquent.
Le juge Sylvestre conclut non

sans ironie :

— Drôles d'étudiants; en voilà
des façons de commencer ses
vacances ! Votre avocat m'a

dit que vous étiez ivres lors de
voire arrestation. Où donc avez-
vous pris de la boisson ?

— Ah! Ils parlent pas. Go
guenard) Ils sont muets ! Ben,
vous avez besoin de prier fous
les deux ensemble; c'est mu
qui vous le dis !
Par chance. du temps qu'ils

priaient, la marchandise volée
“ fui retrouvée. El puis le plus
âgé des deux délinguants,
aidant sa mère malade à élever
ses nombreux frères et soeurs,
le curé de la paroisse, le direc-stimule profondément les glandes dont est formé le butte. Votre

t'emballit en peu de temps. l'action du traitement e de la pommade
SANCE set immédiate, son amploi
facile ot agréable ont externe. Co
toitemant jouit d'une grande re

le buste étant

ftrine
MAIS

>%
leur de l'école et celui d'un
centre de réhabilitation inter-
vinrent en faveur des accusés
pendant que ceux-ci versaient
des larmes de repentir. (Ce qui
a toujours très bon effet.)

Trois mois de prison ou $950
d'amende: ainsi que le conseil

 

   
| Très bien!

{| VOUS PENSEZ À HAROLD CUMMINGS?

Parfait!
ot lo bonheur d'être simde Fine
! | hen
oAios oy oon! “de garder la paix pendantpromis.

deux ans”. Du banc des té-i
re un criant: “Marci, m'sieur l'iuge!"

el derrière la barre des erimi-
Commandes 0.0,acceptées. i HAROLD HAROLD CUMMINGS CHEVROLET-OLDSMOBILE , 0

INDIA CO. LTEE ly cummings {4 Consmssisaasis fo [homme avisk Seno “meatal+5255, Jean-Talon et DécarieCase JONT, 452$, rve Papineau
Mentréel, PQ.

PISCINES GIBRALTAR
CENTRE D'ACHATS PLACE VERSAILLES

7275 est, rue Sherbrooke Tél. 255-1912
| PISCINEDANS VC

vi
\

ECUMEUR
Complètement

ajusté pour garder
l'eau à 13” du
bord de ls

piscine

“Môman !” 

 

| meine. Jo mire Je live en

|
| N. FONTAINE

    

 

  

 

3 PISCINES MONTEES

EN EXPOSITION  sur le terrain de
stationnement

   

      

 

BALAYEUSE
idéal pour tenir

vote plecine

 

FILTRE
Filtre terre Distomite

/

Aadfo
.

24’ diamétre x 48°

BORDURE 6" DE LARGEUR
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‘avec choque achot
du SPECIAL avant le

15 JUIN

Rég. *1139.95

  

GRATIS
   

 

  

ou TREMPLINramasser les feuitios  HLET € J clon
cielemen vritie l'eou de

è ité
sosie voue piscine PRIX CHOC: 1995 FILET de sécurité

   DISPENSATEUI
DE CHLORE

  

Ouvert teus les jours de 9 h. o.m. à 10 h. p.m.
(Semedi et dimanche inclus)

age RE
   

 

    

   
 

    Noire succursale à Québer : PISCINE CHADEILE, sur terrain
de siellsanement PLACE LAVRNR — Tel. 651-0622

Etmine lee
déchets

de vérifications
Pratique pour les

vérifications

      



Afin de ne pas perdre ses élèves, cet instituteur ingénieux a €

Aftachés pour ne pas se perdre !

 

tPhoto John Taylor

tenté de vagabonder à gauche ou à droite. Hl semble que cette formule se déveleppe dans les milieux scolaires.
l'idée d'un système de corde. Ainsi, l{ mêne la cordée et teut sen petit mende suit... sans être
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= (a résiste a un GM
feu de quel
652 degrés F1 legrés
FRIBOURG (Da). —

L'institut de chimie macromo-

léculaire de l'Université de
Fribourg a mis au point des
matières plustiques qui résis- =

tent à des températures de ; ogXI|

1,652 degrés F. Cette décou-'

verte revét une grande impor
tance pour le domaine scien.
tifique et les branches de
production les plus diverses,

Les chercheurs ont obtenu
cette résistance exceptionnelle

du matériau en utilisant non
pas des chaînes simples de
petites molécules. mais des '

ee chaînes de molécules doubles

pour fabriquer les plastiques.

Le nouveau matériau est

noir et si résistant à l'action

du feu qu'il peut-être porté il

incandescence à l'aide d’un

bec Bunsen sans qu'il se met-

te à brûler ni même à fondre.

a & au

à Bd
L'Epic vous est désormais offerte avec une
toute nouvelle trans n automatique
qui chan ssi sûrement
qu'un oilà un autre
exemple du sen que de cette voiture
signée General ors.
De toute façon, avec boite de vitesses ou

avec transmission automatique, I'Epic se
comporte toujours comme une voiture sport.
Elle est surbaissée, élargie, allongée et
dotée d'une direction à crémaillère type
sport. Sa suspension? Entièrement à ressorts
à boudin, donc d'une remarquable douceur.
Son moteur? Un 56 CV plein de vigueur,
donnant des accélérations nerveus: Le

ne silence de marche? Parfait, grâc
veau montage du moteuret I'insonories
tion encore plus poussée. Atliez ces qualités
À la logeabilité, au co: , EUX NOUVEaUE
dispositifs de sécurité, l'économie
d'utilisation, et vous obtenez une voiture
pleine de sens pratique. Epic $1,911.

Soe volts

whpeta
signée
cru

!

. suggéré, au détail, pour un #00 de Wrraisan of do me ten, lrs 1azcs fédérale,

Parorter avec chauffage-dégivrage, livréa MONTREAL pels

ot

lacaleot dos@eema«Slate non semsprie  
fa: SA | CHEVROLET MOTOR SALES COMPANY OF MONTREL LIMITED,

1 1107 oven, ree Se-Cothering —

C'est tout naturel
Grace, le girate, doriete affec-
tueusement son fils nouveau
né, av 100 de Dudiey, on An-

Fi eut, vue SroCatharine
026-4471

 

ALLES VOIR LES NOUVELLES EPIC ET ENVOY AUIQUADHUE CMEZ LE CONCESSIONNAIRE CHEVROLET ENVOY

9224781 1300, sve Amherst — 927-0120

2. CMBDINNELY AUTOS LIÉE.
, rue Lojounesse 3361, vue Se-Donis

tn vt Gevia! — 2096461 7420¢

PITLE MOTORS Listes,

DUVAL MOTORS (1960) LID,
329 eut, rue Jay ~ ARIUS

Mite AWTOMODILE LIMITEE, CLERMONT MOTOR LIMITED, SHYDER AVTOMWSILES TD.
2190, reereVeid Me Avenve!, F135 overt. rue foun.

- VENDEURS AUTORISES “PIC” DANS LA REOION DI MONTREAL em

PLAMONDON CHEVROLET OLDIMOSILE LIRE. PARK AVENUE CHEVROLET LICE,
5006 ous. rve Joon-Tsion — 728-0010

RAROLY Conntingswu.

(pris bowl. Dbsarie) —nam

SALOIS AUTOMOBILES LIMITEE, JOUE GRAVEL AUTOMOBILE LIMMTEEL,  LALONOE CHEVROLET SLDLIIBME LIL.
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BARMABE MOTORS LTD.

girterre, 00 l'heureux événe- 1. rion, uey paires 610. bout Labelle, 480, Victoria, san, bod.de le Consevée,
ment s'est produit dernière ne, Gus€Qué. — 7644401 - 694301 Villa do Level, Oud — Sedombvert, Qué. - 671-8001 vitede a Qué= 2264411

ment. — nmanssntémt est ade
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67 “LaMGB-GTestplaisante et bien

personnelle, elle est assemblée
avec soin etpossède un beaufini:
cest l'une des meilleures du
genre, à notre Avis.” _ rorwo mack

“Un moteurd'une douceuret
d'une souplesse étonnantes? _voron

“Une voiture excitante,
AUCUN doute là-dessus” — CANADA TRACK & TRAFFIC

 

Une nouvelle voitureede runde classe?

 

Vous voulez direMGB-
Que dire du coup d'oeil qu'offre la MGB-GT: des lignes fines et clas- :
siques MG qui découpent le modèle Grand Tourisme. Un intérieur qui foiroueàa ae crues
sentle véritable cuir anglais. Le ronronnement rassurant d'un moteur de
1798 cc ajusté à point. Une conduite directe et précise. Des freins à 3348€
disque indéfectibles. Une traction quila fait s'agripper au pavé, droit ou The Britieh Moto:
courbe. Parlez de la MGB-GTà votre détaillant MG. Corporation of Canada Limited

LS &ŸÀPLUS DE 700 COMPTOIR DE VENTE ET DE SOAVICE À TRAVERS LE CANADA ET LES “TATE-UIRE. RENDEZ-VOUS CHEZ LE PLUS RAPPROCHÉ DE CHEZ VOUS ET FAITES L'ESSAI DE LA NOUVELLE NOS-OT.



L
ZRien de plus |

confortable |
Au début, il s'agissait d'une +}

baignoire, comme on pouvait
en voir dans le bon vieux
temps, d'une de ces baignoi-
res dans lesquelles nos aïeux
prenaient leur bain de siège.
Or la sémillante actrice Vir-

ginia Wetherel en a fait un
fauteuil original (ci-contre:
qu’elle a placé dans son appar-
tement-studio, à Londres. C'est
dans une boutique d'antiqui-
tés que cette belle blonde a
découvert cette vieille baignoi-
re. Quand elle donne des par-
ties, Virginia demande habi-

tuellement à ses invités d'es-

sayer son nouveau fauteuil. La
plupart, intimidés, refusent.
“Pourtant, souligne Virginia,
c'est très confortable.” | PLUS de réparation nécessaire

Des pensions PLUS de peinture nécessaire

aux maris ECONOMIE DE 25% À 30% SUR LE CHAUFFAGE
OTTAWA (DRI) — “Les

épouses divorcées devraient
être obligées de verser, dans
certains cas, des pensions ali-
mentaires à leurs maris’ —
propose le professeur de droit
canadien Julian Payne, à pro-
pos du projet de réforme de la
législation canadienne sur le
divorce. }

|

|
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BENOIT PERRAS
Président

Vendeurs autorisés

“BMC” ___
COITEUX |

AUTOMOBILE INC.

5180, avenue Papineau

Montréal, P.Q.
526-9138

GARANTIE DE 20 ANS
Le sevi revêtement d'sluminium à Weis

couches de poisture dent deux à

l'émail cuit ou four.

 

© ESTIMATION GRATUITE
© INTERETS BANCAIRES 6%
© 10 ANS POUR PAYER
© INSTALLATION RAPIDE

 

 

 
ARMAND QUERIN
AUTOMOBILE LIMITEE

4219, boulevard Lévesque
Laval (Chomedey), P.Q.

681-5026

 
 

 

AUSTIN SALES
& SERVICE LTD.
6458, ch. Côte-de-Liesse

636-1812

ANDRE FORTIN N

 

 

AUTOMOBILE
232, roc ST-FACQUES, St-Jean, Qué.

246-6263

fengesité, des termites of
des rongeurs

Consultez

quelqu'un
qui sy

connaît

 

 

 

Obtenez : ELEGANCE — ENDURANCE
SECURITE — VALEUR ELEVEELEMENN

AUTOMOBILE ENRG.

3839, boul. Taschereau
Lafièche, P.Q.

676-1888 ;

   
RENSEIGNEZ-VOUS DES AUJOURD'HUI

© (LAPDOARD ALUMINIUM © CORNICHES ALUMINIUM
© FENETRES ALUMINIUM © AUVENTS FIBRE DE VERRE (1-2u0assesusesessess;
© PORTES ALUMINIOM © (ARPORT FIBRE DE VERRE POUR PROTECTION MAXIMUM

© PIERRE ARTIFICIELLE B. P. ALUMINIUM LTÉE
60 FRANÇOIS-GAUTHIER

BOUCHERVILLE
Tél. 655-1324

 

  
GARAGE LAVAL LTÉE

|
2230, rue Viau |

|

|
{angle Reuven)

254-9475
 NOM

ADRESSE

TELEPHONE

 

  
60, rue FRANÇOIS-GAUTHIER

BOUCHERVILLE — Tél, 655-1324
ST-VITAL AUTO INC. |
9960, boulevard St-Vital

Montréal-Nord i
322-4522 |e   
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“Les peintures dextérieur

°B-“H (sarousel
durent et durent...

Pluie, neige, ou soleil ardent . . . n'importe!
Soyez rassuré si vous avez employé les pein-
tures d'extérieur B-H Carousel sur votre
maison.
Pour un fini superbe qui ‘respire’, aide à

prévenir le cloquage, résiste au fendillement,
à l'écaillage, employez la peinture B-H Carousel
au, latex acrylique. Elle sèche si vite qu'on
applique une deuxième couche le mêmejour.

Ou, employez la peinture d'extérieur B-H
Carousel. ‘la peinture de confiance” . . . une
peinture éprouvée pour sa longue durée sur
des milliers de maisons à travers le Canada.

Chacunedeces peintures rehaussela beauté
et la valeur de votre maison, et chacune d'elles
est disponible dans des centaines de couleurs
et, en plus, en un bianc vraiment plus blanc.

Marque déposde

  
py

TENEZ BON!
Si vous êtes prêt à "flancher” parce que vous
veus sentez complètement à , pourquoi
ne essayer pilules Chase pour les
nerfs? Voilà des années que leurs ingrédients
beniamants se sont révélés uliles pour des
mulliers de gens comme vous. Pris seion les
instructions, ce remède éprouvé parle 1emps

contribue à ensichir le
sang et permet ainsi dg
retrouver ung sensation
générale de bien-être. Les
bienfaits loniques des
pilules Chase pour tes
nerfs peuvent vous aider
à vous sentir de nouvese
wn pleine Tome,

  

  

   

  
   
  

 

[IIA YLPRIA
LA FATIGUE   

   
  

  

   

  

Demandez
a votre

mere...

c’est

une

autorité!

Elle utilisait probablement les
tampons Tampax avant votre
naissance. Après tout, un méde-
cin les à conçus il y a plus de 30
ans. Depuis ce tempa, des mil-
lions de femmes, comme vous et
votre mére, ont utilisé des mil-
liards de tampons Tampax.
Pour quelies raisons? Les

mêmes que les vôtres: les
tampons Tampax sont la pro-
tection la plus facile, la meil-
leure. Avec eux, vous pouvez
faire ce que vous désirez, quand
vous ie voulez. Vous ne vous
occupez pas du calendrier; vous
pouvez faire du ski, nager,
danser, lire . . . les tampons
Tampax vous laissent libre.
Et vous êtes sûre de

vous: lorsqu'ils sont en
place, ilse sont absoiu- INK
ment invisibles et vous
ne les sentez pas. !l n’y
à ni épingles, ni bandes, ni cein-
tures, ni odeur, ni irritation.
Au cas où vous auriez quelque

| inquiétude, dites-vous bien que
i les tampons Tampax sont abso-
| lument atra pour toutes | es fem-
| mes .. . célibataires, ou mariées
comme votre mère. C'eat Ia pro-
tection hygiénique moderne.

TAMPAX
PROTECTION HYSM MOUE PORTÉE HIT EMEUREMENT

FABIOCICLUUATIERT Fo0
CARANMOR TAGFAY CORPORATION LTD. BAN Po
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Malgré la guerre du Moyen-Orient

La Tunisie sera en fête le 13 juin
C'est définitif. Le pavillon

du Koweït & non seulement
fermé définitivement ses por-
tes à l'Expo 67; son personnel
est en train d’emballer tous les
objets de valeur qu’il offrait
à l’oeil des visiteurs, et s’ap-

prête à ficher le camp dans
son pays, qui se trouve sur la
côte nord-occidentale du golfe
Persique,
D'autre part. si le conflit

entre le monde arabe et Israël
n'entre pas en jeu pour en fer-
mer les portes, le pavillon tuni-
sien célébrera sa journée natio.
nale mardi prochain, 13 juin.
Le beau pavillon de la Tunisie

sera, évidemment, en vedette
le 13 juin.
Le pavillon tunisien cet situé

sur I'lle Notre-Dame, en bor.
dure du chenal Le Moyne. La
facade est blanche avec un
sous-sol en carreaux de falence
bleve de fabrication tradition-
nelle. Le tout Tepose sur un bas-
sin d'eau, d'où sont projetés des
faisceaux de lumière. Toutes les

plèces sont disposées autour
d'un patio à colonnade rappe-
lant les anciens paluis maures-
ques. Le dallage est une au-
thentique mosaïque romaine.
Certaines sections intérieures
rappellent les souks et les cafés
arabes,

L'ensemble reflète l'artisanat.
Je tourisme, l’agriculture, l‘in-
dustrie de cette république de
l'Afrique du Nord. On y voit
aussi des artisans au travail,
ciselant le cuivre et tissant des
tapis à la main. Le pavillon de
Ja Tunisie est doté d'un restau-
rant d’une capacité de 200 pla-
ces, d'où les convives peuvent
voir, à travers un mur vitré,
les cuisiniers préparer des mets
nationaux. La Tunisie donne
des représentations folkloriques
dans le patio et le restaurant de
son pavillon. Les réceptions,
commencées à 10 heures sur la
Place d’Accuell se poursuivront
sur la Place des Nations avec
de la musique et des divertisse-
ments présentés par une troupe
folklorique tunisienne. Danses
populaires. H y aura aussi un

 

Le patio à colemnade du pavillon de la Tunisie. Le dallage central est une authentique mosaïque
remaine, vieille de plus de deux millénaires.

défilé des costumes des diffé-
rentes régions de la Tunisie et
une exhibition d'une sélection
de la troupe nationale foiklo-
rique.
Ensuite, déjeuner au pavillon

d'honneur Hélène - de - Cham-
plain, puis visite des pavillons.

Pour la journée de l'Allemagne
 

M. Bourguiba donnera une con-
férence de presse au pavillon
de l'Administration, à 5 heures.
Puis, jusqu'à 6 h. 30, Place des
Nations, nous aurons des
chants, danses et spectacle par
la troupe Nationale folklorique
de Tunisie. Plus tard, à 8

heures, un spectacle plus élabo-
ré sera donné par la même
troupe au théâtre Port-Royal,
Place des Arts.
Enfin, à 11 heures du soir,

M. Habib Bourguiba fils offrira
un souper au pavillon de la
Tunisie.

Happenings monstres avec une foule de vedettes
Mercredi 14 juin, la Répu-

blique fédérale d'Allemagne
célébrera sa journée nationale
à l'Expo 67, sous la haute pré-

gr

sidence de M. Heinrich Lueb-
ke, président de cet important

pays.
On sait l'importance de la

République [édérale d'Atlema-
gne, créée le 8 mai 1948, et dont
la capitale est Bonn. Grâce à
l'énergie de son gouvernement
et de ses habilanis, elle s'est

 

L'Allemagne fédérale met en valeur sen effert industriel, dans sen pavillon dont le toit est un
vélum (toit en toile de tente) surmenté d'un filet d'acier.

Avec la troupe Arirang

La Corée du Sud fera revivre son folklore
Jeudi 15 juin, la Corée du

Sud célébrera sa journée na-
tionale. L'événement ne man-
Quera pas d'intéresser tous lea
visiteurs de la Terre des Hom-
mes, ce jour-là.

On sait l'importance grandis-
sante de ce paya qu'on ne peut
même plus dire lointain, si l'on
considère jusqu'à quel point les
distances ont été abolies avec
les moyens de transport « les
systèmes de communicciions
de ces dernières wuscus

Dans sa forme originale, le
pavillon de la Corée, situé
dans la partie sud de l'ile
Sainte-Hélène, représente une
conception typiquement coréen
ne qui abrite les éléments de
son exposition. Un bâtiment
moderne contigu à cette cons.
truction peut loger le personnel
de l'administration ou servir
de reptaurant. Au-dessous du

pavilion, on trouve un café
terrasse où l'on sert du thé et
des rafraichissements,

L'édifice principal est une
construction de groe bols, à la
manière traditionnelle de la
Corée. Dans le second édifice,
on a utilisé l'acier et les maté-
riaux les plus modernes. Le
terrain est aménagé en jardins
paysagers et se distingue par
un portail décoratif. de style
coréen.
Les célébrations du 15 juin

ont été surtout organisées par
M. Younghun Hahbm, commis-
saire général du pavillon.

L'invité d'honneur sera M
Doo-Sun Chou, ancien Premier
ministre de la Corde du Sud, et
envoyé apécial du président de
celte république, le générai
Park.
Notons qu'un des principaux

événements artisliques de la
Fête de la Corée à l'Expo sera
le participation du Ballet na:

tional de Corée, ‘’Arirang”’, qui
donnera deux représentations à
la Place des Nations dans l'Île
Sainte-Hélène.

relevée rapidement de sa défai-
te de la Seconde Guerre mon-
diale, et elle joue un premier
rôle dans l’Europe et dans le
monde moderne. Son pavillon
est d'une originalité qui ne sau-
rait passer inapercue,
Le pavillon allemand présente

un complexe de constructions
multiples en acier, en plasti-
que et en fibres synthétiques.
Sept mits dont le plug élevé
atteint 120 pieds soutiennent un
vélum ‘toit en toile de tente)
surmonté d'un filet d'acier, for-
mant ainsi un toit ondulé, qui
recouvre des lerrasses, des ga-
leries et une petite Île. Ce filet
donne d'intéressants effets de
relief; quant au vélum de plas-
tique translucide, À assure une
luminosité éclatante, même par
temps pluvieux, et procure de
l'ombre par temps ensoleillé.
Lorsque la tempéeature le

permet, le pavillon est ouvert
de tous côtés et son accès en

La troupe Arirang, qui com-
prend quelque cinquante dan-
seurs, chanteurs et musiciens,
en est à sa seconde apparition

 

est rendu d'autant plus facile.
Des panneaux de verre, en
mouvement contrôlé, protègent
l'intérieur des vents trop vio-
lents; au besoin, le chauffage
est assuré par un dispositif à
rayons infrarouges. Les restau-
rants, l'auditorium et les autres
pièces autonomes du pavillon
sont climatisés.
Au cours de la journée du 14,

Plusieurs “happenings” auront
lieu : improvisations artistiques
qui dureront plus de trois heu-
res, Les vedettes qui y partici-
peront ne sont pas encore
toutes arrivées à Montréal, mais
elles seront présentes dès
l'après-midi du 12 juin. I y en
aura plus de quatre-vingtdix.
Le programme se terminera

par les cérémonies d'i
telles qu'elles ont été fix
immuablement par le protocole
et qui ne se lermineront, pour
tous les pays, qu'à la fin
d'octobre.

en Amérique du Nord et avait
obtenu un immense succès ici à
la Place des Arts en octobre
1964.

Silhevette du pavilion de la Cerée, sur l'Île Sainte-Hélène. Sa tour de gres bois typiquement
coréenne sert de point de repère peur les visiteurs.
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Un bar.salon avec vus sur... la terre. L'ambiance y est, cependant.

 

*Un bateau où vous vous À

 

sentirez le pied marin §
Le “Florida”, ce navire qui -

à fait pendant plus de dix ans r
l'orgueil des couche-tard du

trajet Miami-Nassau, entre- Gs

prend une nouvelle carrière de

‘’bateau d'eau douce”, mais
entend bien conserver sa répu-

tation. Ainsi, on trouve à l'in-

térieur moult bars, deux salles

à manger el la spacieuse salle

de bal où l'os avait l'habitude

de se réfugier lorsque la mer

grondait trop fort. Cet hôtel

flottant est amarré pour le

temps de l'Expo dans le bassin

de l’île Charron; il est surtout

a x

 

 

vous offre
une
attrayante
collection
de verres
expo67
gratis!
   

 

  

           

  

   
habité pai des touristes amé-

Ticains, quoique largement fré-

quenté par les Canadiens avides

de nouveautés. L'équipage est

composé d'étudiants qui assu-

rent un service qui n'a rien à

envier à celui, ‘à l'anglaise”,

de la kyrielle des ‘Queens’.

Lorsque son escale sera termi- ‘a i

née ici, le “Florida” mettra le i (Photos Borges Laos roux)

cap sur l'Inde. Pour le ‘Florida’’, une Ze carrière, mais moins houleuse.

    
Sur le pont supérieur, en respire l'air du large.

   

  

  

  

  
   

  

 

Vous pouvez rassembler toute la collection
très facilement; vous arrêtez chez votre dé-
taillant Champlain et à chaque achat d'es-
sence de $3.00 ou plus, vous avez droit Aun
verre gratis. lls vous sont offerts en trois
grandeurs pratiques, chaque verre reprodui-
santun des principaux pavillons de l'Expo 67.
En tout, 12 verres différents: |

1307 9% oz 8% oz
COLLINS OLDFASHIONED

Canada Québec
France Ontario

Grande-Bretagne Provinces de l'ouest
États-Unis Provinces maritimes

 

Profitez dès aujourd'hui de cette occasion
idéale de vous monter une attrayante collec-
tion de verres qui constitueront un merveil-
leux souvenir de l'Expo 67:
faites le plein chez Champlain

PRODUITS PÉTROLIERS

CHAMPLAIN
LIMITÉE
EEE
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TOUT POUR LA PHOTOGRAPHIE
VENTE © LOCATION © REPARATION

   
 

N'attendez VE seit terminée faire l'achat
Pason appareil photographique

UTILISEZ NOTRE PLAN Dé “Misé Dé COTE"
Noes honsrons la carte

andré corbeil photo enrg.

=

a
w   7357, rue st-hubert, montréal |279-6328

 

    5     re

Au diner de la Journée internationale de la femme : de g. à dr.: Mmes Radhia Haddad, de
Tunisie, Roland Michener, épouse du gouverneur général, et Vijaya Pandit, de I'inde.

dites...

b
un bonjour, ça ne coûte rien
C'est l'Expo. Le monde entier nous
visite. On nous observe, on nous
regarde vivre. Nous sommes, dit-

 

Commencezpar dire … . Bonjour !à
toute la famille le matin, même si
vous avez mal dormi : ça répand la
bonne humeur. Dites . . . Bonjour!

niour!
et ça rapporte beaucoup

renseignement. I! faudra bien se
serrer les coudes puisqu'ils vien-
nent par millions cet été. Par con-on, un pouple hospitalier et gai. Un

peuple poli, d'une politesse toute
‘ançaise. À nousde faire honneur

à cette réputation. À chacun de
nous€hawt] ?Goi fackle Dites
. url Un Bonjour! sonore
et Joyeux.

au voisin revêche; dites . . . Bon-
lourl! à vos compagnons de travail,
au garçon de table, au policier de
service: ça four rendra le sourire.
Et surtout, dites . .. Bonjour! aux
visiteurs qui vous demandent un

tre, ils paieront bien leur écot et
s'attendent à ce qu'on les traite
avec hospitalité. Oui, dites. Bon-
jour ! Nos visiteurs se souviendront
de nous avec amitié et reviendront
nous voir, Bonjour!

MINISTÈRE DU TOURISME, DE LA CHASSE ET DE LA PÊCHE DU QUÉBEC

Montréal
envahi
par les
femmes

Cette semaine. Montréal
était littéralement envahi par
les femmes venues de tous les
coins du monde pour diffé-
rentes raisons qui étaient tou-
tes un excellent prétexte pour
visiter la Terre des hommes.
La Journée internationale

de la femme célébrée le 5 juin
avait attiré des visiteuses et
des conférencières de renom.
Le Cercle des femmes journa-
listes de Québec a reçu une
vingtaine de journalistes euro-
péennes et enfin le Ze Congrès
international de la paix orga-
nisé par la Foix des femmes
avait attiré des centaines de
déléguées canadiennes et étran-
gères.

Puis ve <era le tour des
Femmes chefs d'entreprise .

 Du Japon, Mme Shizu Kuri-
mate et, de l‘inde, Mile $u-

iove Viswanathan.  
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FILEZ
Mercury 67 : rendement plus
sécurité, grâce ou hors-bord
le plus puissant du monde
Mercury @ mis en production le premier

cube... le premier hors-bord à déposser 3
hors-bord donnant plus de | CV par pouce

100 MPH... de premier hors-bord de 100
CV. Depuis 28 ons, Mercury mêne dane le
domaine de la puissonce. Les Mercury ‘67
réunissent un modèle en ligne unique, la
chambre de combustion POWER-DOME et
l'allumage-écloir Thunderbolt sans coupe-
elreuhs qui produit plus de chevaux-vapeur

eu pouce cube que jomais cuparavant
Vous obtenez ce genre de rendement avec

la même sûreté de fonctionnement qui o
permis d'établir le record mondial d'andu-
rence: deux MERCS ont parcouru 50,000
milles en 68% jours & une vitesse moyenne
de 30.3 MPH. Rendement plus sécurité. Les
deux ne se Houvant que dans un Mercury
67 — conçu pour rester en iêle.

2.9, 6, 9.8, 20, 35, 50, 65, 95 et 110 C.V. =

Kighhoster Mercury of Conds, Ltd. filisle de Brunswick Corporation

 

 
 

Vendeurs autorisés MERCURY"
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Les sports a l'honneur à l'Expo
Des matches de tennis où le teurnei international de soccer ent été parmi les faits saillants de

l'Expo av cours de la semaine. À l'occasion de la journée de ‘Australie, deux des meilleurs

tennismen du mende, Rey Emerson of John Newcombe, ent disputé des parties hers cencours

aux Américains Charles Passarell of Arthur Ashe. À l‘Autestade, le tournel de soccer met aux
prises de brillantes équipes. La joute de championnat a lieu dimanche. Probablement entre

l‘Angieterre et la Russie.

  

 

  

 

  

  
   

TUILES CÉRAMIQUES
ET MARBRE
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4970, Montée St-Charles

Pierrefends, Québec   990, boul. Curé-Labelle

Chomedey, Québec   
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JMANNING MARINE,|

|

SPORTS & CAMPING emae _ =
MODEL SALLE DE BAIN VESTIBULE SALLE A MANGER & PATIO1500, rue Mazurette 849 Si Murs: ° Velencia” (12 couleurs) Murs: mosaiques décoratives Plencher: ‘’Graruda

*

fini antique| Georges pond ou petit medèle. 706 pi cor. (15 couleurs chatoyantes)  79¢ pi. cor. (12 eouloms ) 89¢ pl. car.Mentréal, Québec Sérôme, Québec Planches: “Slender Satin’ Plancher: marbre pali d'italie Potle: ardoise * Vermont" patron régulior
(10 couleurs hormeonii ) 48g pl. cor. (10 couleurs) À partir de 91.55 pi. cer. (couleurs voriéas) à pastic de SE pi, cer.
Pour SALLES DE BAIN, VESTIBULES, ones FAÇADES
de MAGASINS, PISCINES, PANNEAUX DÉCORATIFS, ete.

|

MATÉMAUX POUR UNE LUXUEUSE SALLE QE BAIN DEPEPIN SPORTS RILEY HARDWARE + ta variété la plue riche au Canada DIMENSIONS NORMALES, COULENRS DE VOTRE CHOIX
* plus de 1000 modèles et couleurs

1308 Notre-Dame 235 Harweed © le plus grand stock permanent, 3 entrepdts lancher LETOUT
e conseils de décoration gratuits pou p EULEMENTLachine, Québec Derien, Québec + prix de gron aux propriétaires accessoires (7 morceaux)

|

SEULEMEN
* sscomptes sux contracteurs Adhésif pour les mors $60
© VISITEZ NOTRE EXPOSITION aujourd'hui |Ciment pour Les jointe
même pour des idées nouvelles.

PIERREFONDS SEA WOLF ACHETEZ VOS TUMES BIACCTEMENT À PANTIN DE 29 6 01 cor. + ChUEAU sparen À TOUT ACHETEUR AVEC CETTE ANNONCE
MARINE OUTBOARD MOTOR

NORTH AMERICAN TILE CORPORATION
LULL LULTR CURELLTR ELTTT OTN PPSE PRYRTI]

Une rue au sud de Jean Talon, pres de St-Laurent Heorvs d'altaes 7am apm Samedi 8 am. a mid:       
  



CANADA FRANÇAIS
SAMEDI17JUIN, 8:30 P-M.iz:

 

  

   
     

   
   

 

 

[GIGANTESQUE CHORÉGRAPHIE
SPECTACLE

SON ET LUMIERE
VICOMTES DE LA PALESTRE NATIONALE
LAURENTIENNES DE MONTREAL-NORD -
PAMELAS DE VILLE JACQUES-CARTIER
CHATELAINES DE LAVAL

© les MOUSQUETAIRES DE ST-JEROME

la FANFARE ST-STANISLAS

la CLIQUE ALOUETTE

DE GRANDES VEDETTES

Pierre LALONDE © les HOU.LOPS eo

 

André MARCOUX e Claude SOREL e

Joel DENIS e Donald LAUTREC e

Claude VALADE @ Pière SENÉCAL eo

L'ÉQUIPE DES BONS GARS DE CMS
Attractions spéciales

GYMNASTES DU CENTRE PAUL SAUVÉ
ÉQUIPE FOLKLORIQUE DE L'ATELIER FOLKLORIQUE

ANIMATEUR: Lucien “FRENCHIE” JARRAUL}

    
LES BILLETS SONT EN VENTE AU CENTRE PAUL =|

ET À CIMS ENTRE MIDI ET 10:00 P.M. TOUS LES JOURS 80

15528procesMONTRÉAL
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ANNONCE

Bien des personnes
ne se soucient plus de

LEURS DENTIERS
Enfin, vous pourrez Parler, rire,

manger etm éternuer sans
eralndre de mentir votre dentier bou-

jer, basculer, voire tomber. FAB-
tient les dentiers en place

Plus solkdement, plus eonforiable-
mant. Cette poudre d'emploi agré-
«ble ne forme jamais pâte nt

nauvées.
sise Asmainitied Demandes

à tous les comptoirs deFASTEBTH.
Produits pharmaceutiques

Apaisez la douleur
des piqûres
d'insectes avec

 

 

  
ACHETEZ AU PRIX DE GROS

EETol
LeioFoie.spine inter Lo

de
Solo,

res of ons rns,
114740. aurolus de ge

TE
a, transmet.

‘ééduc! come ba
naines Pies do 70 aries » 0
rls Incrovabiement bas.

BTCO,——bette 101

hachete
(CANADA) LTER

Frans Weyergans
Via de Docleur Tom Deeley $2. w!
Onsterman

 

Robrrt Charrouz
Wistoire inconnue des
hommes

Ed Robert Laffont

554 est, rue Sle-Cathorine,
Moniréel, P.&

Tél. 842-3857
 

 

 

PHOTOS
DE MARIAGE
 

SPECIAL

ALBUM
INCLUS 
12 PHOTOS

39°

  
HATEZ-VOU:

RESERVEZ IMMADIATEMENT a
Nous montrans nos albums à votre
domicile ai vous me pouvez venir

studio.à notre

Imprimens aussi faire-part en thermogravere

LA PHOTO MODÈLE
1682 est, rue Ste Catherine (près Papineau)

POUR RENDEZ-VOUS

524-3745

 

 

Quand vvous lisex le PETIT JOURNAL 711,849
personnes font comme vous chaque semaine

Aveum swive journal ou Quête: ne peut prétendre sérieusement at prouver
qu'R à un tal suditoies
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Défense de battre pavillon canadien

enfantsCet été, pour les

L'Expo vaut cent
fois Old Orchard
Si vous n'êtes pas encore

allée à l'Expo, Madame, vous
irez sûrement. Le moins qu'on
en puisse dire, c'est que c'est
superbe, grandiose, magnifi-
que et tous les superlatifs; et,
si vous voulez vraiment faire
à vos enfants un cadeau royal
qu'ils n’oublieront jamais, of-

Le superbe yacht baptisé ‘La
Dauversière” pour les six mois
de l'Expo et mis gracieuse-
ment à la disposition du maire
Jean Drapeau par un fabricant
américain, ne peut plus arborer
Je pavillon rouge et blanc à
feuille d'érable du Canada. On
raconte que le premier magis-
trat de Montréal et le commis-
ssire général Pierre Dupuy en

 

50

40

Récentes expositions

internationales
3H pi

jan

   BS

l'Expo 67 battra
Bien que l'Expo ne seit ouverte que depuis quelques semaines,
en prévoit déjà que le nembre
colvi de toutes les autres expositions universelles et supé-
rieur également aux prévisions

tiques et projections présentées sous fermes de graphiques
faciles à Sermprendre sont une preuve éloquente de cela.

  

Assistance aux expositions

frez-leur, plutôt qu'une balade
a Plattsburgh ou a Old Or-
chard, cet été, un passeport de
saison pour l'Expo.

Et, de grâce ! ne les laissez
pas moisir à la Ronde; non pas
que l'endroit ne soit pas amu-
sant, mais la Ronde demeurera
et le Parc Belmont est toujours
là, tandis que les merveilles de

ont été avisés par la RCMP. La
raison serait que le vaisseau
est déjà immatriculé aux Etats
Unis et que, partant, iI devrait
arborer le drapeau milk de
I'Oncle Sam si on permettait

pareille chose à ses propriétai-

res. Il faudra peut-être une loi

spéciale du Parlement d'Ottawa

pour trancher ce litige,

     
     

 

Prévue

à l'Expo 67

Jules M  

     

  PM
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tous les records

des visites sera supérieur à

Qu'on avait faites. Ces statis-

 

 

HOMMES ET FEMMES

songez à votre avenir!

 

IBM —

 

DE 16 À 45 ANS

 

Fonctionnement — Circuit — Programmation — Perleration

tous les autres pavillons passe

romt...

Une première visite là-bas,
avec les enfants, rm'a appris dé-
jà quelques trues, que plusieurs
ont probablememt découverts
elles-mêmes. Evidemment, pas-

ser sept heures M-has avec des
adolescents est plus facile et
plus reposant que de remorquer
des bébés.

Les moins de trois ans, sur-
tout, peuvent devenir pour vous

de véritables fardeaux. Si vous
pouvez les beisser à la maison,
ils vous en seront presque re-
connaissants.

C'est très gentil de visiter
l'Expo en famille avec papa,
mais, pendasé les vacances,
vous auries vraiment plus de
plaisir à vous y rendre en se-
maine et en matinée, alors que
la température est plus fraiche
et les moyens de transport
moins encombrés . . .

H. Beauregard

 

350,000 autos

dans les parcs

de Victoria

et Longueuil
Plus de 350,000 voitures ont

utilisé les parcs de stationne-
ment de Victoria et de Lon-
gueuil depuis l'ouverture de
l'Expo. Le terrain de Victoria
à été utilisé dans une propor-
tion de 65 p. 100. tandis que
celui de Longueuil a servi
dans une proportion de 45 p.
100. Le premies peut recevoir
11,300 voitures: le second,

9,300.

Ces deux parkings sont con-
sidérés comme les deux plus
grands terrains du monde. On
pense qu'ils recevrent plus de
2,000,000 d'autos au cours des
six mois de l'Expe.

Le terrain de Lengueuil ac-
cueille surtout des visiteurs ve-
nant des provinces atlantiques,
de la province de Québec et de
la Nouvelle-Angleterre.

Celui de Viciloria reçoit des
visiteurs venant de l'Ontario,
des provinces de l'Ouest et des
Etats-Unis.
Les tarils ont été respective-

ment fixés à 32 et à $2.50...
Jusqu'à 4 heures du matin.
Au total, environ 500 hommes

travaillent M4 heures par jour
à la bonne marche de ce ser-
vice vital.

ANNONCE

MALDE DOS et
RENSEIGNEMENTS EM TELEPHOMANT À

861-5426
IRRITATION
de ls VESSIE      (PNR NORSSOERSNUNSRE==NUENEPRteR==SNOENaNnntaneen=§| Chez beauvoup d'hommes et de tem-: Pour oblenir renseignements gratuits, derives & L ls à age, lesles deriéations ordinaires des

1 AUTOMATION DATA PROCESSING INSTITUTE LTD, à] tinervenité dues

à

desmmictionstod$ 12 QUE PII, MONTREAL, 9.0. 1 quentes.avec BrGlures'e]demangeal
Vouill # i js i eons, le jour ei la nul ‘ous pou

: contenant”torsouÀ 1. ane obligation, fous Les déterh nécessaires 8 gussienperdrete sommetd etsouffrir
5 nom 3 yous sentir vigil allaue. srk

ne ce cas, procure

or : ÀdierDEPUIS 1926 § ae ve | et en soulageant rapidement la‘ omomt 9

|

douleur. Procurez-vous CYSTEX chesIncannennneussnnnnennnaucunnnnanensnaanwauane VOS pharmacien.  



 

(Photo John Tavier)

Coups de tampon
dans la face

N'ayant pas de passeport, ni
autre objet où livre pouvant en
faire office, ce garçonnet n'a
pas trouvé mieux que de se
faire estampiller le visage au
cours de se visite des pavil-
lens. Drôle de maquillage !

Finie, la tongue attente de-
vant la porte de tel ou tel pa-
villon ! Surtout pource qui est
des pavilions qui présentent
des films et autres spectacles.
Un nouveau service vient

d'être créé: Réservexpo ...
Rétervexpe esl un service

LJ

L'un des objectifs les plus po-
pulaires des amateurs de photos
est l'Arbre de vie qui se trouve
à l'entrée du pavillon des Na.
tions unies.

Cette sculpture, qui reprèsen-
te l'unité des peuples de
l'O.N.U., pèse trois tonnes. Elle
à été taillée par Peppi Rifesser
dans un arbre du Tyrol italien

* vieux de 150 ans.
 
L'Arbre de vie |

 

Ne faites plus
la queue devant |
les pavillons

GRATUIT qui permettra à cha-
que visiteur de réserver à l'a-
vance sa place dans les diver-
ses salles de spectacles des pa-
villons.
En effet, dès le ler juin, une

trentaine de pavillons nationaux
et une dizaine de pavillons pri-
vés remettroni un certain nom-
bre de billets au service Réser-
vexpe. Ces billets seront distri-

; bués dans les divers kiosques
| de renseignements Esso sis sur

l'emplacement.
Le billet devra être présenté

dix minutes avant le début du
spectacle auquel il donne accès.
En raison du changement pres-
que quotidien de l'horaire des
spectacles, il ne sera possible
de faire ses réservations que
le jour même.

Des billets de groupes pour-
ront également être émis à tous
les groupes d'au moins neuf
personnes.

}

 

C'est d'accerd, on ne fait plus la queue devant les paviliens .. .

mais on est quand même obligé de la faire pour réserver sa

place au spectacle devant les guichets de Réservenpe. Seule-

ment, lei l'attente n’est que de quelques minutes.
 

 

      

        

     
       

      

   

Sous la direction de Mme M. Routard, diplimée
de l'Université de Paris,

: 7 La Clinique d'Esthétique

“LUTÈCE”
« l'honneur et le plaisir de vous présenter les
toutes dernières découvertes dans le demeine
des soins :

© AMELIORATION © MASSAGES

OU BUSTE OU VISAGE
© BEAUTE © TRAITEMENT
® CHEVEUX OE LA CELLULITE
+ EPILATION @ LAMPE SOLAIRE

A L'ELECTROUYSE

1212 EST, BOUL. ST-JOSEPH
TEL. 524.7446 + 738-0724

00

© PEAU

  

 

A La Banque Provinciale,
votre intérêt…c'est le nôtre!
La Banque Provinciale vous offre maintenant un éventail exclusif de dépôts,

Qui vous permet de choisir vous-mêmel'intérêt que vous voulez sur vos épargnes.

  
Épargne avec

assurance-vie:

4:
Si vous avez de 5 à 55 ans, vos
dépôts vous donnent droit à une
assurance-vie gratuite, sans exa-
men médical, et égale au solde au

moment du décès. Vous recevez

4% sur le solde minimum men-
suel et vous pouvez faire des re-
traits au guichet. Assurance-vie
maximum: $2,500.

 

$f

   
Epargne spéciale:

4:
L'intérêt de 4%% est calculé sur le
solde mensuel minimum et versé
tous les 6 mois. Même avec ce
teux d'intérêt élevé, vous pouvez
toujours faire des retraits au gui-
chet

Notre intérêt c’est le vôtre!

LA BANQUE PROVINCIALE DU CANAD

 

Épargne àterme:
jusqu'à

Vous gagnez des intérêts supé-
fleurs en proportion du terme que
vous avez fixé. Vous pouvez re-
tirer votre dépôt avant terme
contre une légère réduction d'in-
térêt. Dépôt minimum: 42,000.
Terme minimum: 60 jours.

A
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Roger Lamoureua)

Un soudeur se fait sculpteur
Si les sculpteurs modernes se permettent de faire de la
soudure, pourquel les soudeurs ne feraient-ils pas de la
sculpture ? C’est ce que s’est dit M. LUCIEN DESJARDINS,
de Châteauguay, près de Montréal, un soudeur spécialisé dans
le fer ernemental. 8a “sculpture”, intitulée ‘’Métler des

hommes”, ne contient pas moins de 100 pièces.

A VENDRE ou A LOUER |
A BOUCHERVILLE

PROPRIETE COMMERCIALE A REVENUS

 

pour marché + Tog! équiné
a[ * :ps3debe

‘ate Colts povvisire © 1.000 sleds carrés arsoars

M. D.A. BEMEUR 655-5323   
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ECHOS

HUN
Vu des écoliers qui ne posté-

daieni pas de passepert faire
esiampiller leur boîte à lunch
au cours de leur visite des pa-
villons.

ooo

Depuis l'ouverture de l'Ex-
po, le pavillon du Téléphone
a reçu la visite de près de
275,000 personnes.

coo

les poubelles sont em grand

nombre partout sur l'emplace-
meni. Pourtant, il est des gens
qui jettent des papiers n'importe

où, surtout ceux qui apportent
leur ensse-croûle avec eux. Les
balayeurs doivent (ravailler
deux fois plus.

000

Des institutrices intelligen-
tes font coiffer leurs écoliè-
res d'un foulard de couleur
identique, Ainsi, il est plus
facile de les repérer au mi-
lieu de la foule.

000

Au pavillen du Japen, allez

faire us tour au restaurant. HI
y a de la place pour 106 cou-

verts. On vous servira notam-
ment le “lempura’” (um mets
délicieux à base de poisson, de
crevettes et de légumes) arresé

: fameux vin “saki”...
chaud ou froid.

oo

Le pavillon des Industries
des Pâtes et Papiers du Ca-
nada se devait de présenter

 (Photo Gilles Corbeil)

. og fo
L'Algérie hospitalière

S'il est un pavillon où l'hospitalité règne, c’est bien celui de
l'Algérie. Parmi le personnel stylé du restaurant, vous ren-

contrerez cette gracieuse employée.

un défilé de mode .. . animé
par des mannequins vêtus
de robes en papier... Gare
à la pluie, mesdemoiselles !

Ca vole!
Dans l'un des restaurants les

plus courus de l'ile Sainte-Hélè-
ne, on doit faire appel à des po-
liciera montréalais en civil pour
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WY SPECIAL

 

DU CENTENAIRE

GARANTIE 10 ANS
SUR DUPONT 501 par

   
SERVICE A DOMICILE
Ne creig de nous appeler dans
courant dd2prochaines Faeroe.
soir le JOUR ou na NUIT notre ve

  

 

  

  

tre part

376-7640
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carrés

  
  

 

       

spécialistes

ue ceo
our-dé-

corateur viendra vous voir et vous soumet:
tra nos échantillons sans obligation de vo-

  

   
 

3737 est, boul. Métropolitain.
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LASERLOLDE
* INDUSTRIES

376-7640

LL: TAPIS

3129
BONI INCLUS
PAS DE COMPTANT
$2.00 PAR SEMAINE

Tapis 100% nylon $3.67.
wrrisatant© ve

Dupont nylon
: Texture serrée

Dupont nylon 501 $5.ei
Sur duuble épaisseur de |ute

BONI AU CHOIX
© TAPj$S 9 X 12
e & FORT POUR

MUR A MUR
5 VOTRE SALLE

BAIN

  

$4.6,

       

 

surveiller l'argenterie et la ver-
rerie. Au début de l'Expo 67, le
concessionnaire s'était amené
avec plus de 20,000 verres à biè-
re (d'un dessin bien simples;
quelques jours plus tard, il lui
en manquait... 4,000, sans
compter nombre de couteaux,
fourchettes et cuillers.

Pas de racisme
Deux couples blancs du sud

des E.-U. n'en croyaient pas
leurs yeux, l'autre jour, au res-
taurant des provinces de l'Atlan-
tique. Un Noir et son épouse y
étaient servis avec déférence,
après avoir attendu patiemment
leur tour pour s'approcher de
leur table. Ces Américains
blancs de la Georgie et de l'Ala-
bama ne pouvaient comprendre
que toutes les races soient trai-
tées sur le même pied au Cana-
da et à l'Expo.

Pas plus chinois
que vous et moi

Un Chinois de Formose, de
passage à Montréal à l'occasion
de l'Expo, confiait à l'un de nos
journalistes, l'autre jour, que la
nourriture servie dans nos res-
taurants chinois le déroute beau-
coup. Le chop suey, par exem-
ple, est tolalement inconnu en
Chine. Ce mets savoureux a en
ellet été inventé par un Sino-
Américain de . . . San Francisco,

En cing sec...
On ne perd pas de temps à

vous facturer au casse-croûte du
port de plaisance, dans la Ron-
de. L'autre matin, un de nos col-
lègues reçut sa note dix minutes
avant qu'on ne lui serve ses
oeuls sur le plat et son café,

Où font-ils leurs
mauvais coups ?

Nos petits garnements vont-ils
faire désormais leurs mauvais
coupe à l'Expo? Le policier
Jean-Paul Guindon a confié l'au-
tre jour à l'un de nos reporters
que les vois dans les véhicules
garés sont tombés de 35 à trois
ou quatre par mois depuis l'ou-
verture de l'Expo.

24, c'est 2¢!
Les mousse-au-sucre (ou bar-

be-à-paps) se vendent 28e, Les
pommes enrobées de sucre au
caramel se vendent 27e. On ve
demande pourquoi cette diffé-
rence qui complique bien Jes
totaux.

 



 

 
 

Une Algérienne qui se défend d'être antisémite :

“Israël n'aurait pas dû exister”
par Hermine Beauregard

“Ce n'est pas par antisémi-

tisme que les pays arabes se

battent contre Israël, mais
pour récupérer un territoire

qui est leur.”

Cette assertion catégorique,

c'est une jeune femme algérien-

ne, Leila Belakehal, qui me l'a

faite cette semaine à une réu-

nion du 2 Congrès internatio-

nel de la Paix, qui se tenait à
Montréal.

Allab sait pourtant que, pour
Leila Belakehal. la paix est de-
venue une préoccupation vitale.
A Quinze ans. elle combattait
avec ses compagnes du Frent
de libération nationale pour
l'indépendance de l'Algérie. À
dix-sept ans. elle était arrêtée
pour ses activités subversives.
Actuellement secrétaire dans
une grande compagnie algérien-
ne, elle est responsable, pour le
département de Constantine, de
l'Unien des femmes algériennes.
Ce mouvement, créé après l’in-
dépendance. groupe toutes les

od   
Mile LEILA BELAKEHAL

“, ..pas contre les Isradliens
mais pour notre terre’

femmes d'Algérie sans aucune

distinction. 1! représente, me

dit Mlle Belakehal, un groupe

de pression de sept millions
d'individus.

“L'Algérie a trop souffert de
ta guerre, qui a fait chez nous
wa miltion of demi de martyrs,

pour ne pas sympathiser au-

jourd'hui avec le reste du men-
de arabe. Ce n'est pas contre les
Juifs comme tels qu'on se bat,
mais contre un Etat qui a été
créé artificiellement à même le
territoire arabe, forçant des

milliers de Palestiniens à aban-
donner leur territoire pour aller

%e réfugier sur une mince ban-

de de terre (Gaza) où les forces

des Nations unies les mainte-

naient dans un véritable ghetto.

Nous savons très bien qu’israël

a derrière lui aide matérielle

des Etats-Unis, et c'est cela qui

sui denne d'ailleurs cette agrez-

sivité. Les pays arabes croient

que leurs revendications sont

justes; ile veulent tout simple-

mont reprendre un pays qui

trait leur, d'eù en les a expul-  
obs, dent en les à tenus éloignés

depuis vingt ans. |

“Nous espérons fermement;

que le conflit pourra se régler

le plus tôt possible, et d'une

façon équitable. L'Union des

femmes algériennes, que je re

à ce congrès dent lo]

thème est: “Bâtir le paix”, est;

toute prête à utiliser l'infl |
Que jui donnent ses sept millions |

de membres pour aider & trev.

ver une solution. J'espère que la
conférence qui débute avjeur-
d'hui ne se contentera pas de
formuler des veux, mais pe-

sera un geste concret à un ni-
veau qui serait vraiment offi.
cace.”
Cette conférence, qui en ce

moment même de grande ten-
sion mondiale, réunit des fem-
mes de tous les pays du mon-
de, est une occasion inespérée

pour la Voix des femmes d'exer-
cer une action immédiale soit
auprès des gouvernements, soit
auprès des Nations unies.

 /
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prêts plan-à-Terme
————ry FOUR VOTRE Aet

Lauraine Bégin voulait

emprunter de l'argent pour

aller aux Bermudes faire de

la recherche scientifique.

Lauraine nous a parlé de recherche scientifique parce que...
bien, voyez-vous,elle croyait que nous ne prétions pas d'argent pour
permettre aux gens de s'amuser.

Elle n'avait pas à se tracasser. La Banque Royale accorde des prêts

pourtoute raison valable, y compris des vacances.

Les prêts de la Banque Royale sont faciles à obtenir, faciles à rem-
bourser et coûtent moins cher.

Un exemple? Lauraine a emprunté $500.00 qu’elle remboursera en
douze paiements mensuels de $44.03. Vérifiez autourde vous et vous
verrez quec'est difficile à battre:

Voilà pourquoi, si vous sentezl'appel du grand large, n'y résistez pas:
il suffit d'un prêt de la Banque Royale.

&
COMPTEZ SUR LA

BANQUE ROYALE

Nous avons

dit oui.

~
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Jean-Marie Serreau:
“Beckett est protestant,
Genêt catholique, et
Ionesco orthodoxe”
 
par Jean-Claude Germain

Quand il s’agit de théâtre
contemporain, dire que Jean-
Marie Serreau fut le premic:
à... ou le premier qui...
c'est faire usage d'une formu
lo pléonastique. Metieur en
scène, animateur, initiateur,

Jean-Marie Serreau se tient
aux confluents de toutes le
voies qu'à empruntées lv
théâtre moderne depuis lu
dernière guerre.

En 1960, 1! montait Brecht
pour la première fois en Fran-
ce. La même année, ll créalt
Ja première pièce d'Adamov.
En 1983, 11 fondait le haut lieu
de l'avant-garde, le ‘Théâtre
de Babylone”, où Roger Blin
montait le premier Beckett. En
1954, Serreau faisait la mise en
scène de l’un des premiers lo-
neeco. Puis vers 1960 il révélait
Je suisse Max Frisch et “inven.
tait” le théâtre africain avec la
première pièce de Kateb Ya-
cine et, par la suite, celle d'Ai-
mé Césaire, “la Tragédie du
rol Christophe’ (que le Toucan
de Parls présente au théâtre
Maisonneuve jusqu'au 10 juin).
Nul n'était plus apte que lui

à faire le bilan d'une avant-
rarde qui aujourd'hui a été con-
sacrée soit par le Théâtre de
France, soit par la Comédie-
Française.
‘’Personnellement, je crois

que maintenant nous sommes
ea mesure de distinguer trois
grands courants dans cette
avant-garde : le courant Bec-
kett, le courant Genêt et le
courant lonesco.

“Et pour moi ils représentent
les trois grands courants reli-
gloux traditionnels du monde
occidental. Beckett, c'est le cou-
rant protestant: Mon Dieu, pour-
Quoi m'avez-vous mis sur celte
terre avec si peu de lumière ?
Pourquoi ne pas m'avoir laissé
dans les ténèbres ? Maintenant
que J'ai vu un peu de lumière,

ne pourral plus crever en
? ihRN , c’est le courant catho-

ique romain. inversé, mais qui
conserve toutes les caracié-

istiques. Son image du monde
édifiée selon hiérarchieune

c'est la pensée
prove

Ri
tz

Ii

Ra8   
Jean-Marie Serreau : “Il est difficile qu'il y ait un nou-
vecu théâtre au sens grec s'il n'y a pas un nouveau
langage. Mais, personnellement, je ne crois pas à

informe

Seule la foi sauve. Peu importe
les actes. Dans ses pièces, il y
a toujours un personnage qui
à la foi et un autre qui ne l'a
pas. C'est une véritable liturgie
de ia lumière. Quand un de
hèros arrive à son point de con-
tradiction, Tonesco s'en tire par
une assomplion lumineuse. Tous
les trois ont amené des choses
sur le plan de invention thé.
trale, mais ils demeurent avant
tout des témoins. Des témoins
qui ne correspondent pas tout à
fait à une société qui est obli-
gée de se transformer pour vi-
vre.
— Vous laissez Adamov pour

comple !

Adamov à la remorque
— Au début, ll était très in-

fluencé par Kafka, et le monde
de terreur de l'Europe centra-
le. Ensuite, il est passé brus-
quement de ce monde kafkaïen
à un monde marxiste. Son oeu-
vre alors m'a semblé moins im-
portante. II a continué d'écrire
en subissant les contrecoups des
grandes crises staliniennes. Cri-

certaine castration de l'inspira-
tion chez les écrivains marxis-
tes.

pe” Pourtant, Brecht y a échap-

—J'ai travaillé avec lui et
J'ai toujours été entre deux
Jos : le pôle Brecht et ie pôle
Jon. »0o, Beckett et Genét. L'in-
fasten. Boschi en France a

Le

été double. En nous rendant
conscient que le théâtre se doit
d'être en relation directe avec les
événements, elle a été positive.
Mais elle a été également né-
gative parce qu'on a importé
un certain sérieux, une gravité
politique étrangére & la nature
de la fête sociale. Ce sérieux
a rendu le théâtre emmerdant.
Personnellement, avec les co
médiens j'essaye de retrouver
le plaisir de jouer.

Dehors et dedans
en même temps
— Comment associer la no-

tion de plaisir de jouer avec un
théâtre qui est dénonciation,
mise à nu des lieux communs.
— Nos sociétés n'ont pas réus-

si à intégrer la connaissance
poétique dans leur vie. C'est ça
que peut nous apporter l’Afri-
que. Quand je me suis lié d'ami-
tié — 1) y a quinze ans — avec
le poète africain Kateb Yacine,
je me suis rendu compte que
pour lui nos problèmes n'exis-
taient pas. Il possédait un mo-
teur d'écriture différent. Alors,
J'ai découvert un nouveau point
de départ, un ‘’autre habitant

métropole de l’extérieur. Ce qui
Tépond parfaitement à l'exigen-

moderne

Alban Berg avait

interrompu la
composition de “Lulu”
pour elle

Si en 1929, on avait pré-

dit à la jeune soprano Ruze-
na Herlinger qu'elle atten-
drait jusqu'en 1967 pour en-

tendre l'opéra que son ami
Alban Berg venait dinter-

rompre pour pouvoir lui
composer un air de concert,
elle aurait souri, incrédule.
Pourtant, c'est ce qui est ar-
rivé.

La semaine prochaine,
Mme Herlinger, qui enseigne
le chant à Montréal depuis
1949, assistera à une repré-
sentation de l'opéra “Lulu”
d'Alban Berg pour la pre-
mière fois de sa vie (l'opéra
“Lulu” sera présenté à la
salle Wilfrid - Pelletier par
l'Opéra de Hambourg).

“Nous nous étions connus
en 1925 à la Société interna-

tionale pour la musique con-
temporaine. Berg s'est pris

d'amitié pour mon mari, et il
aimait beaucoup ma voix. À
cette époque-là, je donnais
beaucoup de récitals. Berg,
lui, avait terminé ‘Woz.

zeck”, mais il n'était pas en-
core célèbre. Nous nous
voyions très souvent.

“Au printemps 1929, nous

avons fait un voyage ensem-
ble à Paris. Puis, au début

de l'été, il m'a demandé de
venir le voir à la campagne.
“Vous savez, m'a-t-il dit, de

ce temps-ci j'ai des poèmes
dans la tête. Je voudrais
écrire un air pour vous.”
Mais comme, à ce moment-

là, il travaillait à son opéra
“Lulu” et recevait une avance
mensuelle de son éditeur, il

ne savait pas s'il pourrait
conclure une entente avec
ce dernier pour composer
cet air. Finalement, il a pu.

“Avant de commencer à
écrire la musique, il m'a fait
venir souvent pour lui chan-
ter des mélodies de Debussy
ou de Schoenberg. Il voulait

connaître ma voix, et d'ha-

an ri LÀ a

Mme Herlinger : “La musique de “Lulu”est la plus belle

bitude Il écrivait très lente-
ment. Trois mois plus tard,
H m'appelait au téléphone :
“Venez entendre “le Vin“
(Berg avait choisi un poème
de Baudelaire traduit par le
grand poète allemand de
l'époque Stefan George).”
C'est la chose qu’il a écrite
le plus rapidement. Quand
j'ai chanté l'air pour la pre-
mière fois à Känigsberg, il
est venu pour m'entendre.
Après le concert, il m'a en-
traînée sur les quais. Il vou-
lait respirer l'air de la Balti-

que.”
Tout ce qui reste aujour-

d'hui de cette journée, c'est
une petite photo (où Fon
voit Berg et Mme Herlinger
assis côte à côte sur une pro-
menade) que Mme Herlinger
garde précieusement.

Le couple Berg et le cou-
ple Herlinger étaient très
fiés. "En 1935, mon mari est

tombé malade. J'ai alors lais-
sé le chant et j'ai commencé
à enseigner. 1 était Incura-
ble. Berg lui écrivait sou-

vent, mais, c'est lui qui est
mort le premier. Cinq mois
avant mon mari. Puis la
guerre est venve ...” (Mme

Herlinger était d'origine
tchèque.)

Dans les milieux musicaux
canadiens-français, Mme Her-

linger est bien connue. “Je
préfère toujours les Fran-
sais parce qu'ils sont plus
doués.” Elle a eu comme
élèves Joseph Rouleau, An-

dré Turp, Huguette Touran-

geau, Claude Corbeil, Claire
Gagnier.

La semaine prochaine, à

la première de “Lulu”, elle

sera sans aucun doute la seu-
le personne de tout l'audi-
toire qui pourrait dire : “Les
deux seuls hommes auxquels
men mari ait jamais prêté
des livres étaient Alban
Berg et Anton von Webern.”

JL. G.

  
que Berg ait écrite.”
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PLUS DE 4 MOIS A L'AFFICHE 3

MAINTENANT
FRANÇAIS

Par eux, l’Expo
Va jusqu’à vous

Il n'y a pas que ceux qui
vont à l'Expo. Il y a aussi
ceux qui reçoivent l‘Expo
chez eux, chaque jour, par
la télévision. Pour ceux qui
ne peuvent pas se payer
l'Expo quotidiennement,
mais qui tout de même s'y
intéressent, la télévision à
préparé une série d'émis-
sons de tous les genres,
pour tous les goûts. Le ma-
tin, très tôt, (8 heures) Jean
Marion renseigne les audi-
teurs de CFTM, à METRO.
MATIN, sur les activités-Ex-
po de la journée. Un peu
plus tard, pour ceux qui
n'ont pas à se lever, Radio-
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LOVING COUPLES Bimenche: 1.38, 2.30,
MAI ZETTERUING 0. rae. 000A

1206 es STE CATHERINE Esta

JE L'AlI VU DANS LE PETIT JOURNAL

     

  

 

  7h. 30 DIM. — 8 h. 30 LUN. AU SAM.
2 h. MER., SAM. «ft DIM.     

J Canada rend le même servi-
ce, à BONJOUR EXPO, àl'af-

“6 fiche du canal 2 tous les ma-
Cinérama vous précipile, ceîte Fois, dans ver
soactacuinire Miloire de vitesse ot d'amour !
avc YVES MONTAND, EVA-MARIE SAINT,

FRANCOISE HARDY.

  tins & 10 h. 20. Retour à
CFTM, à A VOTRE SERVICE,

MADAME, où Hermine Beau-

regard renseigne les télé-

    

 

PRIX DE
L'ACADÉMIE   

      
Productionspectatrices sur les visiteurs mE 1RO "sin+
GOLOWYM FRANKEN-de marque et les activités MAYER NEIMER   spéciales.

Puis viennent les émis-

sions qu'en ne nous présen-
te qu'une fois la semaine.
Avec Jacques Fauteux et Gi-

sèle Mauricet, CARNET-EXPO

tous les samedis à 5 h. 30 à

    EN MANN ev couteur
FAUTEUELS RESERVES EN VENTE par peste ow . théftre... Jules
Jacob Musique, Margen (magasins Boulevard, Rochiend, Dervall, CKIL Radio,
Saimt-Jéréme — Roi dos Bot Prin, Roland Paucher, CT, Pent-Visu. sm
(taxes incl.) Sois, lun. à von. 8 h. 30. Orch. of logos 31.75 Balc. $2.28 —
Soir, sam. 6 bh. 30 of dim 7 k. 30. Orch. of logos $3.98 Balc. $278 —
fn mat. mer. 2 h. Ocoh. ot loges $2.00. Bale. $1.99
En mot. som. of dim 2 6, Orch. of logos $2 30, Bale. $2.00

ENFANT, 10 ANS, adinis mercredi, samedi et dimanche à 2 h

        
    Louise Latraverse, qui a animé le gala de la chanson de

l'Expo, anime chaque semaine, pour l'été, le “Spécial-

Expo” de “Jeunesse oblige”.
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Radio-Canada. Plus tard le SALLE CLimATISER METRO STAmême soir, Andrée Champa- heures, le nouveau SPECIAL spectacle qui rendront visite or, HT
gne commente les images de EXPO de Jeunesse oblige. à Montréal. Des entrevues, oan MPERIAL DES ARTS
l'Expo que montre VISITE A
L'EXPO, 3 CBFT encore. Pour

ceux que préoccupe l'aspect

oecuménique de la Terre des

hommes, Marcel Adam com.

mente chaque dimanche, i

5 heures, FACTUALITE RELI-

GIEUSE. Pour les jeunes, en-

fin, Louise Latraverse pré-
sente chaque vendredi, à 6

Voilà pour l'Expo.

Quant au Festival mondial

une seule émission a jus-

qu'ici été préparée par la
télévision. WORLD ON

STAGE, qui en français por-

tera le titre de LE MONDE
DU SPECTACLE, mettra à Faf-
fiche pendant tout l'été les
grands noms du monde du

 

un aperçu des spectacles, un

coup d'oeil sur les décors et

sur les interprètes, avec com-

me animatrice Lizette Ger-
vais.

Ceux qui ne vont pas à

l'Expo n’ont donc pas à t'in-
quiéter : l'Expo est tour à
fait bien organisée pour al-

ler jusqu'à eux !

Les animateurs-radio
désertent le pavillon
de la Jeunesse

Autre drame au pavillon
de ls Jeunesse : deux des
animateurs qui présentaient

du studio du pavillon leur
émission quotidienne ont
laissé tomber. Michel Desro-
chers (CJMS) et Michel Tra-

han (CHRS), après longtemps
de patience, sont rentrés
dans les studios de leur pos
te respectif, d'où ils diffusent

maintenant l'émission qui

provenait de l'Expo. Les com-
mentaires: impossible de
travailler dans les conditions
qu'on trouvait au pavillon.
Seule chance de retour: si
la tente dont on parle de
plus en plus (et qui résou-
deait le plus grave problème
du pavillon de la Jeunesse,
colul de l'espace) est instal-
Me. Alors ils reviendront.

Les autres animateurs dont
les émissions proviennent
de ce studio de l'Expo n'ont
pas encore bougé. Michel

 

Paje, cependant, donne de sûrement que ça viendra, un
fréquents signes de lassitude peu plus tard...
et Guy Godin ne dit rien:  

Michel Desrochers : fini |

  

le.
cinemafleur de
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Tornade sur
Montréal: The
Gaps, ou les
Beatles de
l’an 2000

par Colette Chabot

Hs sont (rois individus du

gente que vous ne voudriez

absolument pas voir dans vo-
tre salon quand vous recevez
des invités “bien”, l'aîné a
18 ana et. avec ses deux rom-
piven, il prétend avoir tout
vu, tout entendu et tout en.
sayé. Leur musique est aussi
bizarre qu'eu
s'être donné pour mission de
continuer le travail des Beat.
Jon.
Pour conquérir le Canada,

Mre né sur les rives de Tampa
«€ avoir niché à Greenwich Vil-
lage cet un aérieux atout pu-
blicitaire pour les Gaps.
L'imprésario montréalais Jean

Massu a découvert Je trio dans
Je quartier beatnik de New York
alors que nos trois bonshommes
se dispulaient fermement: ils
n'avaient pss donné un bon
spectacle el s’en voulaient pour
se battre.

Une tornade terrifiante
Avide de nouveauté, dorigi-

nalité surtout, je voulus enten-
dre ces musiciens que l'on qua-
lifiait de petites merveilles.
Nous avions l'air d’une bande
d'ennuyés qui parlaient le lan-
gage des pnissons pour se dis.
traire. Ou la comparaison se-
rait plus exacte si je vous di-
sais que, le pied mis duns le
Café Dansant du pavillon de la
Jeunesse, des personnes non
averties (un peu comme nous)
ressemblalent étrangement à
des sourds-muets qui s'annon-
cent muluellement que la guer-
re est déclarée et que déjà la
moitié de la ville est détruite.
Tout ça parce que les Gaps,
ces excentriques musiciens, ont
fait chauffer leurs amplis au
maximum de sorle qu'il n'est
permis à personne de s'enten-
dre. Il n'y à qu'eux qui existent.
Ki les danseurs hystériques qui
semblent anoulx où affectés par
use nouvelle pilule absolument
démentielle.

Musique expérimentale?
Alers qu'ag a cru que les ca-

rotles des lies Maient à
meilié rongées, une multitude
deugeenpes out tenté de tirer la

 

  

couverture, de prendre le lit
Quelques groupes. également
sous l'influence de Bob Dylun
et de quelque drogue hallucina-
toire, ont créé une nouvelle mu-
sique, dite psychédélique. S'il
faut forcément classer les Gaps,
Je dirai qu'ils appartiennent
plutôt à ce genre de musiciens
Mais eux, ils se pensent ef se
voient autrement:
— La musique psychédélique

a été tellement mal exploitée
que nous préférons ne pas dire
que nous en produisons. Nous
sommes des chercheurs. Nous
voulons continuer Je travail des
Beatles. Les reprendre là où ils
se sont arrêtés. Notre musique
es abstraite comme la peintu-
re. C'est en quelque sorte de
la musique expérimentale,
— Votre musique est le fruit

de quel genre de recherches?

— Nous écoutons tous les
bruita de la nature. Nous som-
mes disponibles, ouverts à tout.
Nous voulons préparer une mu-
sique neuve pour une autre gé-
nération.

Gaps ou gag?
Selon moi. ce n'est pas de la

musique qu'ils font, ces Gaps.
C'est une lempéte de sons sans
mite, incompréhensibles même
pour une oreille professionnel-
le. Le tonnerre. les éclairs. une
série de klaxons agaçanis, des
hurlements résument en partie
leur le.

Je l'aurais cru si je
ne leur avais pas parlé Sont-
Îls (rois grands acteurs? On ne
peut être grand acteur sans
être sincère: fût-ce à son insu.
Quand les Gaps nous disent
qu'il n'y a rien en dehors de
la musique et que celle qu'ils
nous offrent eal aussi abruti.-
sante, terriflanie, nous ne de.
vons pas simplement nous at
tarder au jeu publicitaire. Il se
pourrait peut-être que cette bar
barie sonore soit la compréhen
slon nécessaire à l'inhumanité
de cette civilisalion qui va de
plus en plus vite. Compensation
aussi pour celte jeunesse qui
broie les structures sans savoir
en créer des nouvelles. Ou.
quand elle croit avoir découvert
une formule neuve, elle se perd
en aulant de labyrinthes qu'il
y a de programmes à nos fa-
cultés.

   

Les Lovin’ Spoonful:
pas sérieux, mais il
faut entendre leur musique!
I

 

Fne fois qu'on les a enten-
dus, on ne lea oublie pas.
Comment d'ailleurs pourrait-
on oublier un nom aussi fou :
les Lovin’ Spoonful ? Et qu'on
soit teeny-bopper ou non, on
se laisse prendre par leur
musique étourdissante. ces
tsthmes. ces chansons primi-
tives. Les Lovin' Spoonful ont
fait beaucoup de chemin de-
puis leurs débuts, il y a deux
ans. Dans leur vocabulaire, il
y # un mot qui revient toui le
tempe : “groovy”, ça veut à

 

Eh bien. aujourd'hui. de
des teeny-boppers amé-

ricains, les Lovin’ Spoonful
sont le groupe le plus “yroo-

vw” qui existe...
Montréal les a accueillis au

début de la semaine, à l'Expo
Théâtre. Quatre apectacles trés
bruyants, des spectateurs su.
per-enthousiastes. On se serait
eru à la belle époque des Beat-
les au Forum... C'était leur
première visite à Montréal.
mais il était bien évident qu'ils
y étaient très connus et appré-
viés. Presque tous les specta-
teurs auraient pu réciter d'un
trait les caractéristiques de
chaque Lovin' Spoonful :
John, le chef du groupe, celui

qui compose loutes les chansons
el qui s'en fait trés souvent
l'interprète; il porte des lunettes
et joue d'un drôle d’instrument
qui ressemble à une harpe por-
lative électrique;
Steven. mince et très grand,

fue ses comparses onl surnom.
mé “Skinny”; doux, effacé, U-

  

made, attendrissant, il ne chante
presque jamais sur scène;

Zal, le Juif canadien, le porte-
parole du groupe parce qu'il est
toujours le premier à répondre
aux questions des journalistes:
il est drôle, sans complexes.
irrésistiblement sympathique :

Joe, celui qui se prend au sé-
rieux, qui porte ses cheveux
presque courts et arbore une
moustache nouvellement scqui-
se: il est séduisant, il porte des
chaussetles dans ses chaussu-
res. il est le batteur du groupe.
A la conférence de presse qui

à eu lieu le jour de leur arrivée.
les quelques journalistes pré-
sents ‘parce qu'il y avail sur-
tout une folle bande d'adora-
teurs... } ont été surpris par
le alyle totalement décontracté
des Lovin' Spoonful. C’était Zal,
bien sûr. qui trouvait réponse à
toutes les questions, mais il
n'aurait pas fallu prendre très
au sérieux ses réponses impro-
visées. On a ri, c'est l'effet
qu'il cherchait,

— Combien d'argent aves:
vous gagné celle année ?

-- Une couple de millions . .
Peut-être un de plus ou un de
moins, je ne sois pas.
— Faltes-veus de la musique

prychédélique ?

— Qu'est-ce que c'est que ça?!

— Que pensez-vous des mini-

jupea ?

— Groovy !

— El des conférences de
presse 7

— Pas aussi groovy que les
mini-jupes .. .
— C'est vrai que voire chan-

  

sen “Nashville Cais” a été in.
terdite par la S.P.C.A.?
— Oui.

— Qui Jave vos chauaseltes ?
tll wen portait évidemment

pas...)

— Ma!

—Quel est le
veus préférez ?

— Les Lovin’ Spoonful !

— Quel est le nombre de mu-
siciens Mdénl pour un groupe ?

— Quatre ou cinq. Ça permet
une lrés grande diversité des
instruments, et c’est juste assez
pour que le parlage des re-
celles ne se fasse pas trop pé-
niblement.

— Quelle est la question que

veus détestez le plus veus faire
post

—C'est lorsqu'on nous de-
mande quelle est ls vraie signi-
fication de nos chansons, quel
est le vrai message que nous
voulons livrer ! Et quand Joe
se méle d'y répondre, c’est en-
core plus épouvantable !

Message ou pas message, on
s’en fout. Les Lovin’ Spoonful,
c'est évident quand on voit leur
spectacle. les rires fous qui in-
lerrompent leurs chansons, les
blagues qu'ils échangent entre
eux el avec le public, les Lovin’
Spoonful done font de la musi-
que pour leur plaisir. Dès que
leur spectacle était terminé a
l'Expo-Théâtre, ils se précipi-
taient au New Penelope, rue
Sherbrooke, peur entendre leurs
amis du Butterfield Blues Band.
Et de retour a l'hôtel. en plein
milieu de la nuit, ils étaient
trés décus de conslater qu'a
la radio, la nuit. il n’y avait
pas de ‘groovy music”. S'ils
n'avaient pas été si fatigués.
s'ils avaient eu leurs instru-
ments, ils s'en seraient fait, de
la musique ! C'est peut-être
parce qu'ils aiment tellement
ca et qu'ils vous font partager
leur passion. qu'on regrette de
n'être plus tout à fait un teeny-
bopper |

rronpe que

 

 

 



 

Jacques Brillant

30 minutes à l’Expo
pour CJBR
mr

Le Centre international de

la radio et de la télévision

porte vraiment son nom. Il

réunit annonceurs, réalisa-

leurs, producteurs, etc. de

tous les coins du monde.
Pour ne s'en tenir qu'à la

province de Québec, disons

qu'il n'est pas un réseau pri-

vé de télévision qui n'y soit

venu pour y travailler.

Cette semaine, par exem-

ple, Rimouski venait à l'Expo
avec l'équipe de CJBR afin

de réaliser une émission de
30 minutes avec différentes

personnalités qui ont fait la
renommée de l'Expo.

Des difficultés
Evidemment, tout ne se

fait pas sans peine, et la 1é-
lémission qui devait être en-
registrée à 2 heures de

l'après-midi mercredi dernier

a dû être reportée à quel-
ques heures plus tard Lani.

mateur, qui avait pris l'avion

en partance de Rimouski,

était rélardé à Québec. Mais

les gars de CJBR n'étaient

pas pris au dépourvu pour

autant. Le réalisateur Fran-
çois Raymond, qui compte
une expérience de vingt an-
nées de micro, a décidé,

pour les besoins de la cause,

 

  

 

de reprendre son vieux mé-

tier. C'est lui qui présentera

aux téléspectateurs de Ri-

mouski des personnalités
comme le maire Jean Dra-

pesu, Yves Jasmin et Jacques

Brillant. Gilles Lortie, du

Centre international, rempla-

cera Francois Raymond dans

le rôle de réalisateur.

L'émission
Cette émission spéciale se

déroulera avec le décorum

que l'on réserve habituelle-
ment à ce genre d'émissions,

soit les belles hôtesses et les
décors enchanteurs. François

Raymond donners la parole

successivement à Jean Dra-

peau, Yves Jasmin et Jen Ro-

ger, invité à titre de Mon-

sieur Radio-Télévision ‘67.

M. Jacques Brillant ne se-
ra pas interviewé comme

homme d'affaires. Il répon-
dra en qualité d'homme de
lettres aux questions de l'an-

nonceur. On sait que M. Bril-

lant vient de lancer aux Edi-

tions du Jour un livre satiri-

que sur l‘administration po-

litique sous le règne de Jean

Lesage. Ce roman, “Soeur

Jeanne à l'abbaye”, promet

de soulever les plus amusan-
tes controverses.

 Jean Drapeau
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L’Opéra Royal de Stockholm:

le pastiche de Bergman est

plus convaincant que les

images d’Epinal d’Aniara

 

Des quatre opéras présen-

tés la semaine dernière par

l'Opéra Royal de Stockholm,
j'en ai vu deux : “Aniara” de

Bieger Blomdahl et “The Ra-

ke's Progress” d'igor Stravin-
sky. Je les ai vus par goût

pour les oeuvres modernes

leh oui!) et par curiosité

(Verdi et Wagner ont épale-

ment le pouvoir de me ren-

dre “curieux” — mais d'une

autre façon). Malheureuse-

ment, bie e composé en

1959, “Aniara” n'avait rien

d'une oeuvre moderne. Du

pur acsdémisme. Evidem-

ment, le livret étant en sué-

dois, il est impossible de ju-

ger de sa qualité poétique,
mais son thème (la machine
fait perdre son ême à l'hom-

me) est depuis un bon mo-

ment (l'invention de l'impri-

   

  

merie par Gutenberg) deve-

nu une image d‘Epinal. Si
Blomdahl était né à une autre

époque, il aurait sans doute

composé son opéra dans le

style de cette époque. Bref,
musicalement, c'est l'oeuvre

d'un petit maître. De la mu-

sique de contommation. Le

metteur en scéne Geran Gen-

tele a choisi, lui, de monter

“Aniara” dans le plus pur
style expressionniste. S'il s’a-
gissait de “Lulu” de Berg,
cette option serait justifiée,

mais, dans le cas d'une ceu-

vre aussi récente, elle ne l'est

pas.

Musicalement, le gentil

pastiche qu'est "The Rake’s
Progress” n'a rien d'épous-

touflant. En choisissant, éga-
lement, de pasticher le style
des comédies de la Restau-

ration, Bergman ne s'est pas

trompé - loin de là. Contrai-

rement au “modern style“
faux d'‘Aniara”, le style

“Restauration” a vantage

d'avoir déjà eu des résonan-
ces. Nue, simple, la mise en

scène de Bergman était,

quoique le texte soit encore
une fois chanté en suédois,

d'une lisibilité parfaite. D'ail-
leurs, dans plusieurs scènes

de foules (les bonnes gens

habillés de noir, les fous de

Vasile de Bedlam) elle por-

tait son empreinte. De temps

à autre, on sentait passer

l'ombre de son monde très

particulier. L'ombre de Berg.
men vaut qu'on s’en rappel-

le. Rétrospectivement, avoir

 

manqué “The Rake’s Pro-
press” aurait été regrettable.

1-€. G.

La Toucan: Césaire est un

grand poète, mais...

 

Dans des costumes somp-

tueux, avec des comédiens

dont certeins possèdent les

plus beaux timbres de voix

que j'aie jamais entendus au

théâtre, lv Toucan de Paris

a présenté “la Tragédie du

roi Christophe”, du poète-

homme d'Etat Aimé Césaire.

H serait vain de s'acharner

sur cette pièce interminable,

sur l'action décousue, sur le

texte parfois admirable, le

plus souvent d'un lyrisme à

bon marché ou d'une facile

drôlerie. Pas plus qu'il ne

serait valable de trop souli-

gner la demi-réusshe des dé-

cors en fibre de verre et

fer-blanc, assez mat utilisés

et maladroitement intégrés à

l'action.

Ce qu'il faudra se rappe-

ler, ce sent certaines scènes

qui soulignent tragiquement

la faiblesse de ce peuple que

Christophe voulait élever

contre son gré, et de mais-

droite façon. Ce sont cer-

soins ponspmes. du. sente,

d'une poésie épique, et la

présence de quelques-uns de

ces comédiens. Dommage

pour Césaire, dommage sur-

tout pour Jean-Pierre Ser.

Le

reau, le metieur en scène,

qui a tiré le meilleur, sûre-

ment, d'une pièce trop teuf-
fue ot mal construite.

R. HR.
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La Muraille de Chine:
l’homme suisse serait-il
le prototype de
de l’intellectuel ?

Disons-le tout de suite. A

aucun moment, “la Mu

de Chine” ne nous est appa.
rue comme l'oeuvre d'un au.

teur suisse. Elle semble uni-
verselle. Son homme d'au-
fourd'hui pourrait être de
n'importe où. Ce n'est qu'a-

près réflexion qu'on se rend
compte du tour de force de
Max Frisch. Cet homme d‘au-
fourd'hui vit d'abord “la neu-
tralité” et son corrollaire iné-
vitable : “l'impuissance suis-
se”. Ce drame, tous les intel-

lectuels du monde le vivent
en esprit. Seui l'intellectuel

de Suisse a la possibilité de
le vivre physiquement, puis-
que dans aucun autre pays
on ne peut être neutre. Ce
sont les événements politi-
ques qui choisissent pour
l'intellectuel. S'il n'est pas
pour, de facto il est contre.
Ailleurs qu'en Suisse, la réa-
lité est un rêve.

 

dusqu'au moment où l'em-

pereur Che Hovang Ti pend

symboliquement l'homme
d'aujourd'hui avec une chai.
ne d'or, “la Muraille de Chi-
ne” est une exposition sans
Faille. Sitôt après, elle som-
bre, elle perd toute son

épaisseur, et Frisch va même

jusqu'à la conclure par une
évocation poétique (quand
los auteurs dramatiques utili-
sent la poésie, c'est presque

inévitablement parce qu’ils
n'ont plus rien à dire). Mal-
gré les avanies techniques
(décidément, la scène de
Port-Royal tient à manifester
sa personnalité, elle chuinte
at grince de partout), ce fut
un plaisir de partager le
plaisir manifeste qu'éprou-

vent à jouer les comédiens
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du Centre dramatique ro
mand et du Théâtre de Ca-
rouge. Egalement un récon-

fort de sentir que ceux qui
tiennent les seconds rôles
jouent en deça de leurs pos-|

sibilités. Malgré la personna-
lité bien évidente des comé-
diens, la troupe donne à son
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© ROBERT DEMONTIGNY

jeu une qualité d'ensemble. ©! son ancien gérant Gilles

assez homogène pour qu'on| Talbot se font présentement

puisse le dire anonyme (ce| une sorte de lutte juridique.
qui, dans mon esprit, est Wii |e second réclame à M. De-

rendre hommage).
JL. G.
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montigny une forte somme

d'argent pour un bris de con-

trat qui n'aurait pas été fait

en bonne et due forme. On

sait que le chanteur avait

changé d'imprésario pour

remettre ses affaires entre

les mains de Dominique

Mandanice. S'il perd sa cau-

se, Robert Demontigny de-
vra payer un an de redevan-

ces à Gilles Talbot.

© PIERRE LAURENDEAU,
Je producteur de disques le
plus prometteur de le firme
Trans Canada, épousera sa-
medi de cette semaine une
jolie blonde prénommée So-
nia.

© TONY CATTICHIO, le
créateur de Tony Massarelli,
Dany Aubé, ete. se rendra
on Italie le 23 juin afin de
veiller à l'enregistrement de
plusieurs pistes sonores qui
permettront à nos artistes
d'autres nouveaux succès,

© LES CLASSELS ont enre-
gistré en italien “Ton amour
a changé me vie” et “Mon
premier amour”, qui sorti-
ront en 45-tours au pays du
soleil sur étiquette G.T.A.
Ce lancementse fera à la Fin
du mois en Italie, mais les
cinq Têtes Blanches ne se-
ront en studio canadien
(RCA Victor) que lundi pro-

| chain.

© Une guerre froide des
plus amusantes vient de s'en-
gager entre quatre vedettes
qui ent formé duo sur dis
ques. Serge Laprade et De-
nise Filiatrault pour Fantastic

“ et Chantel Rensud avec Do-
nald Lautrec pour le compte
de Jupiter ont enregistré la
même chanson, soit “Ne dis
rien”. Déjà entendu la ver.
sion Filletrault-Laprade; at-
tends l'autre pour juger.

LES 409, un groupe
très connu en province, tra-
vailleront au “Temps qui
bouge” du 25 juin au ler
juillet,

© NORMAND, du groupe
des Mersey, vient de s'ache-

par Colette Chabot ter une puissante Pontiac
G.T.O. pour satisfaire ses

ambitions de coureur. Vous
voulez avoir des nouvelles
de Georges ? Paraît qu’il fait
toujours autant parler de lui
avec sa mini-jupe.

® Le frère du réalisateur
Jean Bernatchez, Louis, est
un artiste peintre dont on en-
tendra très certainement par-
ler prochainement.

  

® le mannequin Nicole
Blanchard, qui est aussi la
Gérante des Lutins, plie ba-
gage. Elle va s'installer en
Californie où elle travaillera
uniquement comme modèle
pour photographes publici-
taires. Le cinéaste Jean-Clau-
de Lord lui a proposé d'être
la vedette de son long mé-
trage, mais elle a décliné cet
emploi.

© NORMAN KNIGHT re.
vient à la radio en animant
une émission pour les jeu-
nes sur les ondes de CHRS.
Cette émission, que l'on peut
entendre de 2 heures à 6
heures, est diffusée directe-
ment du Palladium de La-
prairie.

© JEUNESSE D'AUJOUR-
D'HUI nous sera présentée
en couleur à compter de de-
main. Les vedettes de ce
show : Pierre Perpal, Shirley
Théroux, César et les Ro-
mains, Paul Garceau.

© CLAIRE LEPAGE, qui
s'est raposée pendant sept
mois, revient sur disque avec
la version d'une chanson ita-

tienne.

a

 

® Les Baronets, Domini-

que Michel, Robert Demon-
tigny, Denise Filiatrault, Pao-
lo Noël et Yoland Guérard
ont repris pour la brasserie
Dow le commercial “Dis ce
que tu penses”, qu'ont enre-
Qistré au début les Quatre-
20. Des arrangements spé-
cieux et convenant au style
particulier de chacun ont été
faits et seront entendus à la
radio et à la télévision pro-
chainement. Ces artistes ont
dù travailler sous les feux
des studios pendant six heu-
res pour réaliser un film de
une minute,   



Quand l’étrange
Nanette

se révele...
EE,

par Colette Chabot

Un homme l‘a ramenée un
jour dans ses bagages. — Sa
photogénie séduit la télévi-
sion canadienne. — Ses chan-
sons la maintiennent au
sommet de la jeune vague

distinguée. — Les jeunes
l’aiment tellement qu'ils ont
fait de cette aventurière la
plus canadienne des Améri-
caines. Populaire plus que
jamais, cependant, la Révé-
lation de l'année reste
toujours partiellement incon-
nue...

Nanette, c'était une person-
nalité neuve: type peu commun
et bien défini, sensibilité cer-
taine, goût artistique sûr, intel-
ligence des choses ct du coeur,
beauté attirante pour un hom-
me et pas génante pour le pu-

blic féminin. Après deux an
nées, sans rien enlever à per-
sonne, on la présente comme
la fille la plus populaire. A
l'heure du triomphe, je mystè-
re persiste autour de cette idole
qui s'est si gentiment laissé
adopter. Mais qui est l'énigma-
tique Nanette?

L'Américaine Nanette
“Etes-vous connue aux Etats-

Unis?
— Nont
— On a pourtant dit que vous

aviez travaillé dans des comé-
dies musicales à Broadway?
— J'étais venue visiter des

parents qui habit: New York
et je décidai de passer une au-
dition qui aurait pu me donner
une bourse afin de poursuivre
des études au Conservatoire de
musique Juilliard. Je tentais
ma chance comme toutes les
candidates. Je fus présentée au
chanteur Rudy Valles, qui m'a
informée que l’on cherchait une

  

Une ex-religieuse qui, curieusement, ressemble à un

frère du Sacré-Coeur ..-

au Faisan Bleu!
EE

Cette Soeur Sourire, qui a

eu sur disque un tel succès

qu'elle peut se mesurer à

n'importe quelle grande ve-

dette internationale, sera à

Montréal le 23 juin.

On sait que cette chan-

teuse n'est plus religieuse of

qu'elle travaille maintenant

sous le nom de Luc Domini-

que. Elle donnera 83 repré-

sentations à travers la pre-

vince dont la première se fe

re au cabaret le Faisan Bleu.

Son spectacle est ouvert

par une danseuse chinoise

ainsi que par Sylvia Clément,

cette jeune chanteuse qui à

gagné le trophée Casino de

Monte-Carlo, décorné à la

meilleure interprète de l'an-

née.

 

Ceinture no au judo,

Luc Dominique a 34 ans et

son dernier disque fait pré-

sentement fureur aux Etats

Unis, Intitulé “la Pilule d'or”,

ce 45-tours a pour mission

de défendre les droits de la

femme. Et disons immédiate-

ment que les propos de Luc

Dominique sont beaucoup

plus libres avjourd'hui qu'à

l'époque du “Dominique ni-

que nique”.

A Montréal, celle qui s'est

fait connaître sous le nom de

Soeur Sourire donnera deux

grands récitals, le premier

au pavillon de la France et le

second au pavillon de ls Bel-

gique. cc.

 

fille dans mon genre pour la
comédie musicale "Comment
réussir en affaires sans travall-
ler’. Je passai l'audition pour
rire et je fus embauchée com-
me doublure de la vedette prin-
cipale. Je chantais également
dane les choeurs et je dansais
aussi. Avec la troupe, j'ai tra-
vaillé deux semaines à Broad-
way, deux semaines en tournée
et deux mois dans un théâtre
d'été.
— Pourquoi nous a-t-on dit

que Tony Roman vous avait dé-
couverte alors que vous travail-
liez dans un “dancing” comme
go-go girl?
— Parce que c'est vral. C'est

ainsi que j'ai connu Tony.
J'étais venue entendre un greu-
pe de musiciens de mes amis
et, pour le plaisir de la chose,
j'étais montée sur la scène. J'ai
alors denné un petit spectacle
de danse et de chant.

— Etiez-vous étudiante à cet-
te époque?
— Je venais de terminer une

saison de cours à la faculté de
musique de l'Université du Mis-
sissippl.
— Qui sont vos parents?
— J'ai un frère de 16 ans pré-

nommé Billy. Mon père est pro-
fesseur de musique dans une
école de Jackson. Ma mère est
chanteuse et représentante des
orgues Hammond.

Nanette moins Tony
— Aimiez-vous Tony Roman

quand il vous a invitée à venir
habiter le Canada?
— Nonl C’était un smi que je

venais de découvrir. Un gars ex-
trémement ambitieux qui avait
gagné mon estime, ma confian-
ce et mon admiration.
— Vous avait-il fait de gran-

des promesses pour réussir à
vous amener ici?
—l! m'avait seulement pre

mis trois semaines de tournée.
marché, et je ne suis ja-

. Et puis je Vai

aimé...
— S'il vois arrivait de ne plus

vous aimer, serait-il toujours
votre producteur de disques?
travailleriez-vous encore avec
lui? auriez-vous la même con-
flance en lui?
— Jo ne sais vraiment pas.

Je ne me suis jamais pesé cet-

te question.
— Votre carrière serait-elle

aussi avancée s'il n'avait pas
été là?
— Nenl

La Révélation 67
—Que représente pour vous

le titre de Révélation féminine
de l'année?
— Une serte de sécurité. C’est

un peu comme si l‘ameur était
paipsble, parce que je s
maintenant ce que les gens pen-
sont de mei.
— Votre disque “The Look of

Love” sera lancé sur le mar-
ché américain mercredi; s'il
vous calapulte nouvelle vedet-
te, quellé sera votre position
vis-à-vis du Canada?
= On ne choisit pes sen pays

d'origine. Je sis Américaine
et jamais je ne l'oublierai. Ce-
pondant, il y a la deuxième

naissance, celte autre patrie,
colle qui fait de vous ce que

vous voulez devenir. Et ce pays
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“Photos Roge: (amoureux)

Nanette est originaire des Etats-Unis, mais le Canada

représente sa vraie naissance.

que j'ai choisi, cette autre nais-
sance, c'est le Canada. Je con-
tinuerais de vivre ici, au Qué-
bec. Evidemment, I! y « mes
parents aux Etats-Unis, mais
je les visite très souvent. Je ne
dis pas non à une carrière in-
ternationale, je ne regrette pas
le marché américain, mais...

— Les journaux annonçaient
votre mariage pour la fin de

Mariée avant deux ans ?

l'été. Que pensez-vous de Tony
quand il déclare ouvertement
qu'il ne se liera pas définitive-
ment avant deux ou trois ans?
— Lui, Il a peut-être dit qu’il

ne se mariera pas avant deux
ou trois ans, mais pas moi.
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PLUS DE PLAISIR|
QUE JAMAIS !

SPECTACLES EN SOIREE —
ARTISTES INVITES

Cardy-Alpine Inn

LUDOVIC HUOT,
de retour d'une lournée à Miami,

10 heures et minuit.

* CUISINE RENOMMEE
Steaks grillés sur cherbon de

bois servis de 6 heures p.m.
41 hours a.m.

* DANSE TOUS LES SOIRS
* ACCOMMODATIONS SUPERBES
* ACTIVITES SPORTIVES

(golf, piecines inrérieure
as axtérieure)

Cardy-Alpine Inn
le point de mire dos Lourentides

à 80 minutes de Montréal

vie Autoroute — sortie 29 —
Sointe-Merguerite Station
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Les Stormy Clovers: 4
Torontois dans la fosse
aux lions!

PEEE
H y a trois ans, à Toronto,

un groupe de jeunes fré-
quentait les boîtes du Villa-
ge. Un jour, quelqu'un a fait
une blague... un nouveau
groupe s'est formé: Les

Stormy Clovers. Trois gar-

çons, une fille. Pat, Dede,

Ray et Susan. Pour des rai-

sons qu'ils ignorent encore
aujourd'hui, la télévision to-

rontoise “se les arrachait”

C'était le début de leur car-
rière |

Susan se fait l'interprète
du groupe pour me raconter

comment ça s'est passé. Elle
ne savait pas chanter, le gui-

tariste n'avait jamais joué.

Alors c'est Ray, le chef du

groupe, qui leur a tout ap-

 

pris. “Je me souviens, ajoute dérent par des désastres. Hs
Susan, que je cherchais par-

tout des bouquins sur le yo-

ga. || fallait apprendre à

contrôler ma respiration...”
Suivirent ensuite cinq gé-

rants, mais les essais se soi-
 

JOHN WAYNE
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“ niers mois, et

avaient un avantage : leur

style n’était exploité par per-

sonne d'autre. “Personne ne
savait qui nous étions, alors
il était difficile de Irouver du
travail. Une fois qu'ils nous
avaient entendus, c'était mer-
veilleux, ça marchait très

fort.” Elle précise cependant
qu'ils n'ont pas fait fortune.
Elle vient de terminer la

comptabilité des trois der-
les profits

s'établissent à $22. De toute

! façon, au début,ils n'avaient
que $48 par semaine à se
partager. Alors, pourquoi se
plaindre ?

H y a quelques semaines,
ils étaient à l'Expo. C'était
pour le spectacle d'ouverture
du Café-Dansant au pavillon
de la Jeunesse. “Les gens de
l'Expo s'imaginaient qu'ils
nous lançaient dans la fosse
aux lions. (ls n'avaient cer-

| tainement pas fort de s'in-
quiéter... mais le public a
été délirant. Nous y retour-
nons dans trois semaines I”

' Pour le moment, les Stormy
Clovers sont à Ottawa et à
Toronto. Après leur engage
ment au pavillon de la Jeu-
nesse, ils partiront en tour-
née sur la côte de l'Atlanti-
que.

Il y a deux mois, tout a été
remis en question à l'inté-
rieur du groupe. Ils avaient
fait un bon bout de chemin,
propulsés par leur enthou-
sissme avant tout. lis se ren-
dent compte qu'il faut vrai-
ment être le Numéro Un
pourarriver à quelque chose.
“On ne peut pas être comme
si, comme ça, et continuer à
faire ce métier. Le public
n’est pas dupe, et il est main-
tenant beaucoup plus en me-
sure de porter un jugement

: velabie. Il ne vous suffit pas
d'être Canadien pour que
fout vous soit pardonné. Il

+ faut avoir du talent, et sur-
tout travailler d'arrache-
pied.” Les Stormy Clovers
ont signé la musique d'un

, film pour l'O.N.F., intitulé
“Offshore Fishermen”, et mis
en musique un poème de
Leonard Cohen, également
pour un film de l'ONF
Leur carrière semble au beau
fixe, même si leur nom parle
d'orages. 1.8.

  



Charles Apothéloz: “Parce
que le français est
minoritaire, nos auteurs |
n’osent pas encore critiquer
la Suisse”

“Le théâtre des Faux-Nez,
a Lausanne, avait 100 places,
Plus on y jouait de pièces,
plus on perdait d'argent. On
était rendu au point où les
créanciers venaient confisquer
les sièges. Alors, j'ai dit aux
comédiens : “On va jouer
dans-la rue.” Après on s'arrê-
tera. Ce sera notre Testament.
‘On a joué sur le trotioir. II
y a eu des foules énormes. Et
c'est ainsi qu'un a eu

tre première subvention, en

1955.” Une suite de malenten-

dus et de hasards (“J'étais

toujours tellement endetté que

  

no-

j'ai dû continuer à faire du

théâtre”). C'est ainsi que

Charles Apothéloz (il a fait la

mise en scène de “la Muraille

de Chine”

senlement au

qui est jouée pré-

théâtre Port-

Royal) résume. avec beaucoup

d'humour et peut-être aussi de

pudeur, les 20 ans qu'il vient

de passer au service du théa-

tre en Suisse romande.
‘’Au mois de juillet, en 1959,

je reçois un coup de téléphone.
C'était un homme politique im-
portant de Lausanne. Je devais
partir en tournée le soir même.
H me convaine de rester et d'al-
ler chez lui. J'y vais. 11 m'offre
le poste de directeur du théâtre
municipal de Lausanne. Surprise
de ma part, le directeur précé-
dent était toujours en place.
‘’Justement, qu’il me répond, il
va mourir cette nuit.” J'accepte
le poste. Le type en question
n’est pas mort du tout. Mais,
comme on m'avait engagé, on
l'a mis a sa retraite.”

C'est ainsi qu'en 1959 — ‘’en-
core à la suite d'un malenten-
du” — Charles Apothélor s’est
retrouvé direcleur des Faux-Nez
«*qui m'appartenait a cause des
dettes‘! el du théâtre municipal

 
‘Charles Apothéloz : “En ce moment, le dialogue avec

les jeunes est très rude. En deux mots, ils secouent le

cocotier.”

(‘c'est-à-dire directeur de rien,
d'une maison vide. C'était une
salle de location’)
“De 1858 4 1965, ce fut une

période d'essai, De nous-mêmes,:
entre gens de théâtre, nous
avons décidé de coordonner nos‘
efforts. Evidemment. les pou-
voirs publics étaient sceptiques.
ls élaient sûrs qu'on s'entre-!
tuerait. Le contraire s’est pro-
duit, ç'a très bien marché. En
1965, toutes les organisations qui
étaient coordonnées ont été réu
nies en une seule: le Centre
Dramatique Romand.

‘Malgré ce pas en avant. la si-
tualion du Centre n'est pas en-
core parfaitement définie. En
France, il y a Ministère de la
Culture qui définit les objectifs
En Suisse, la Confédération n'a
aucun pouvoir culturel. La cul-
ture dépend des cantons qui.
eux, se subdivisent en une my-
riade de petites municipalités
qui, elles, n'ont pas assez d'ar-
gent pour subventionner quoi
que ce soit. Pour résoudre ce
problème,il faudrait modifier la
constitution.
‘Comme personne n‘a d'suto-

rité, le Centre Dramatique Ho-
mand doit plaire à tous les pu-
blics. Personnellement, je suis
intéressé au théâtre contempo-
rain. Mais on doit faire un prv-
gramme très diversifié qui ré-
ponde aux besoins de toutes les
municipalités où nous jouons en
tournée. Sa devient un véritable |

casse-tê

Les bons et les
mauvais Suisses
Dans sa carrière, M. Apolhé-

lioz a monté beaucoup de pièces
traduites des auteurs suisses-al-
lemands. N'y a-t-il donc pas
d'auteurs suisses-romands? “Ils
viennent tout juste d’apparaitre.
On essaye de les amener au
théâtre. On les sollicite, A l'éco-
le, à la maison, je fus élevé
dans des sentiments racistes,
anti-allemands. Puis — avec le
temps — je crois qu'on s'est
rendu compte que celle histoire
de langues, c'était un piège. No-
tre minorité était ailleurs : elle
était économique. Nous étions
colonisés sur le plan de la cui-
ture par les Français tout autant
que par les Suisses allemands
sur le plan économique.
“Nous avons monté les au-

teurs suisses-allemands parce
qu'ils sont plus proches de nous
que les auteurs français. D'ail-
leurs, ils font une critique beau-
coup plus violente que n'osent
le faire les auteurs suisses-ro-
mands. Pourquoi ? Parce que
nous — du fait qu'on est en mi-
norité — il faut toujours se jus-
tifier d'être de bons Suisses. Si
on crilique, on nous accuse
d'être de mauvais Suisses.

“S'il fallait caractériser ce
théâtre suisse - allemand, on
pourrait dire qu'il en est un
d'interrogation. La neutralité
larve tous Jes problèmes. En
Suisse, les citoyens sont libres,
mais ils n'ont pes la liberté de
faire aboutir leurs idées dans
des actes. L'Elat est neulre.  
Cette Beutralité fait qu'on vit |
dans un climat d'autocenaure.
Os vik toujours comme si on
avait un voile devant les yeux.”
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RICHARD WIDMARK
LAURENCE HARVEY
FRAME AVALON RICHARD BOOME

10.35, 155, 515
Dernière représentation

complète à 8 N

Dimanche dès 1200
[LT]

À L'AFRICHE |

STEPHEN or
VETTE IMIEUX
GIOVANNA RALLI
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voyou...
rat de désert...
pistolet...

mais où servient-ils

sans Chuka
en ce jour d'été.
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210.725. 9.33
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c’est un poète:
aimez-le
I

Si Charles Trenet n'avait

pas existé, il aurait fally I'in-
venter; un siècle ne peut se

passer sans génie, et celui

dans lequel nous vivons en
eût été différent sans “le Fou
chantant“... fl aurait fallu
f‘inventer | Et si je vous di-
sais que, par un hasard de
circonstances, j'ai trouvé

l‘homme qu'il falls . Sans
trop savoir pourquoi, il nous
arrive parfois de rencontrer
de bizarres individus. On se
demande ce qui se passe, à
qui l’on e affaire. À la fois
agressif et charmant, humain

et intransigeant, méchant

parfois. Toujours drôle et
émouvant, cependant. Plus
on le regarde agir, plus on

se prend d'affection pourlui.

“Je ne suis pas poète, je suis
ému.” dissit Charles Trenet et
chantait Jean-Jacques Debout
M était là, debout au milieu de
rien, sans musiciens, sans ac-
compagnement, et pendant plus
de deux heures, il était Charles
Trenet. Je ne suis pas poète,
mais J'Hais drôlement émue.
Jean-Jacques Debout n'est pour-
tant pas imitateur de son
métier, 11 est l'une des idoles
de la chanson française, l'un de
ceux qui s'offrent, avec une
régularité affolante, un ‘’lube’.
Quand on lui parle de son talent
d'imitaieur tll peut imiter
n'importe qui, de Brel à Bras-

 

sens en passant par Bécaud
sourit et répond : ‘Je ne ©
pas Trenet, je fais ce que jal

Au cours de cette entrevue
avec le meilleur copain de
Johnny Hallyday, je me suis
rendu compte que nous avions
fait connaissance il y a très
longtemps, même ai c'est la
première fois qu'il vient en
Amérique. Il y a près de six
ang (Jean-Jacques écrit des
chansons depuis neuf ans déjà!)
j'écoutais deux chansons mer-
veilleuses. L'une interprétée par
Claude Parent et reprise plus
tard par Colette Renard, ZON...
ZON.. ZON.. ot une autre
chantée par Greco : LES MA.
KIES. Jusqu'à hier soir, j'igno-
rais qui en était l'auteur. Et
tout à coup, il était là, devant
moi. J'ai senti le besoin de lui
dire merci.

Alors que nous nous prome-
nions dans la Ronde avec des
amis, on entendit un retentis-
sant “Jean-Jacques!” C'étaient
des fans qui l'avaient reconnu.
Plus tard au cours de la
soirée, alors qu'il se remmettait
un peu de l'émerveillement
provoqué par les réalisations de
noire exposition, attablés dans
une boîte allemande, ce fut une
suite interminable de demandes
d'autographes. À ce moment-
là. nous étions devenus copain-
copain... mais j'avoue que
l'entrevue avait débuté assez
froidement dans un restaurant.
fl avait failu lui faire rajuster
son col et sa cravate, le faire
changer de place. C'est quand

  même pas marrant, surtout
quand on est au Canada en
vacances. (Les premières vraies
vacances qu'il s'offre depuis
un bon moment, au retour d'une
tournée en Afrique du Nord,
avec Françoise Hardy.) Une
fois les photographies termi-
nées, les choses se sont repla-
cées et nous avons finalement
parlé de tout et de rien.
De ses chansens : La toute

première chanson qu'il a
chantée est “I'Hymme au prin.
temps” de Félix Leclerc. Andy
Williams vient de lui enregis-
trer un noël. Il veut absolument
en écrire pour Donald Lautrec.
Deux seront terminées avant
qu'il ne quitte le Canada.
De ses projets : II a envie

d'ouvrir un restaurant et une
discothèque avec Johnny Hally-
day, place des Vosges, dans le
quartier du Marais à Paris.
De Chicoutimi : Un nom qui

ressemble à celui d'une maladie
nerveirse. ‘Avez-vous attrapé la
Chicoutimi >"

De sa maison d'édition : Ca
s'appelle BABY MUSIC ot il
semble qu'il soil en pourparlers
avec Yvan Dufresne pour lui
donner l'exclusivité de l'édition
canadienne de ses chansons.

De New Yerk: Il en arrive,
c'était son premier contact avec
les E.-U. Presque loutes les
comédies musicales de Broad-
way l'ont intéressé. Mais il a
adoré Leontine Price.

Du Québec : Jusqu'à présent.
le lemps lui a manqué, mais il
reste encore un moment. Ce
qu'il aimerait bien : louer une

2 FILMS SPECTACULAIRES
EN PRIMEUR ET EN COULEURS!

  
 
  

Avec Alphonse, le très efficace maître d'hôtel du res-

taurant Chez Son Père, Jean-Jacques Debout.

salle et donner un spectacle.
Avec Françoise Hardy ? Possi-
blement. mais cela reste à
discuter.

De sa femme: “Nous ne
sommes pas ce que l'on pourrait
qualifier de couple pilote. (Elle,
c'est Chantal Goya.) On ne se

voit jamais. A aucun moment,
je ne me suis senti marié, et
ma femme non plus, d'ailleurs,
Je voyage beaucoup. Elle ne
s'ennuie jamais de moi, Non.
je ne lui ai pas téléphoné depuis
que je suis en Amérique !”

Des femmes : “La femme
américaine a l'air d'une dinde
endimanchée. ot son mari d’un
lapin ou encore d'un représen-
tant de la maison Kodak.”
Quand il était petit, il s'imagi-
nait que Lo Québec était un vaste
pays rempli de curés et de
vierges et il avait l'impression

que c'était le seul pays du
mondeoù les femmes pouvaient
avoir des enfants sans avoir de
mari! (Faut dire qu'il a été
éduqué chez les curés... .)

Et voilà. c'est Jean-Jacques
Debout. Grand, mince, blond.
Plus attachant par sa person-
nalité que par la joliesse de ses
traits. Il pourrait facilement
passer inaperçu, et pourtant .. .
il y a ce petit quelque chose.
C'est sans doute ce que l'on
Qualifierait de ‘charme fou”.
Je n’en sais rien. Tout ce que
Je sais, c'est que j'ai un nou-
veau copain. Vous pourrez le

voir et l'entendre à quelques

émissions de télévision dont ‘le

Club des Jnobe” et ‘les Copains

d'abord’’. C'est un poète, Ai-

mezde !

|, SAUMART
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NE MANQUEZ PAS
LE BATEAU

La bateau-théâtre l'ESCALE vous ationd

à son quai eu pied de le ree McGill

fmétre Vletoria)

JUSQU'AU 18 JUIN
Réservez aujourd'hui |

COMEDIE-CANADIENNE

84 overt. ve Ste-Cotherine

Guichet: 10 h am à 7h pm

Lisez Photo - Journal

  
 

 

Si vous êtes assez habile pour rouler vos cigarettes

vous allez aimer le nouveau tabac Samson!

C'est que Samson ne ressemble à aucun autre des

tabacs à cigarettes que vous avez fumés jusqu'ici.

Sa coupe hollandaise lui donne un aspect différent

et il se manie différemment. Les fils de tabac sont plus

longs et plusfins, ce qui le rend plus facile à rouler et

plus frais à fumer.

Il a un goût différent parce que c'est un tabac

Theodorus Niemeyer, le premier fabricant de tabac

de Hollande depuis 1819. (Les experts de chez

Niemeyer ontfait des essais pendant deux ans avec

Jes meilleurs tabacs du monde entier avant d'obtenir

des mélanges dignes de devenir Samson).

Ll cst emballé différemment puisque nous vendons

PLETETIENTTAINWAVas 6E38oS4 àdutadeS.Sabre 6.6444

  
  

 

   

   

Samson en blague roulée, pliée non pas une fois mais ce
deux, pour que votre tabac garde son goût et reste Lee
frais jusqu’à la dernière bouffée. à vy
Samson vous offre un choix de deux mélanges. Le [À hb

Samson Super Virginia est pour ceux
Qui savent apprécier une cigarette de

tabac de Virginie.
Le Samson Special Blend est un

tabac plus riche, au goût plus
masculin.
Pourquoi ne pas les essayer;

tous les deux ? Après tout, votre
talent mérite une récompense!  
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LE CINEMA
 

 

“Grand Prix”:
c’est

Eva Marie Saint
qui le mérite
 

GRAND PRIX, Him de John
Frankenheimer, on couleurs,
, chndrama. Avec Evè Marie
Salat, Yves Montand, Jemes
Garner, Prançoise Hardy,
Clavée Dawehin, otc. Av Ciné
roma-Thélire Imotrial.

Fans de Françoise Hardy,
n'y allez pas : vous allez de-
voir vous moquer de votre
superbe idole. Fans de Mon-
tend, ailez-y, mais avec pru-

dence : le film est intermina-
ble, et Montand joue parfois

comme s'H se souvenait qu'il
est Hallen et que les lraliens
sont los rois de la pizza et
du méle. Mais fans d'Eva
Marie Saint, courez, volez,

précipitez-veus à ce cinéra-
ma tout en longueurs et en
accidents de bagnolet:
“Grand Prix”, c'est elle, c'est

sen sourire, ce sent ses che-
veux (Dieu qu'ils sont blonde,
ses cheveux i), c'est sa dis
crition, sa distinction, sa
prêce. Le grand prix, c'est
elle qui l'emporte, haut la
main 6? sans jamais monter
dens un de ces bolides de

accidents et pour le suspen-

se. Si elle n'y était pas, of

les caprices de la distribu-
tion avaient placé là, à sa

place, une quelconque sctri-
ce, je doute que j'aurais ja-
mais su comment se termine
la dernière course. Mais elle
y est, thank God, et John

Frankenheimer a eu l'idée
géniale de la garder pres-
que toujours devant l‘objec-
tif de sa caméra. Parfois elle
parle (avec Montand, dont
elle deviendra la maîtresse),
parfois elle se tait, parfois
elle sourit. Parfois même on
ne la voit pas, mais jamais
vraiment elle ne quitte l'ima-
Ye. (Sauf pour la toute der-
nière scène, d'un horrible
mauvais goût, et qu'il ne faut
pas voir sous peine de gar-
der d'Eva Marie Soint un
moins merveilleux souvenir.)

La publicité à raconté ce
film qui raconte l'aventure
des coureurs autemebiles

course qui vont là pour les -qui, Hété vonu, font le cie-

cuit des grandes courses, et

qui le plus souvent finissent
par y laisser leur posu. Yves
Montand, grand champion,
rencontre, après une course
Qu'il a gagnée, une journalis-
te américaine (Eva Marie
Saint) avec quiil finit par dé-
couvrir le bonheur. Mais il à
une femme, avec qui il par.
tage des ‘intérêts d'affai-
res”, et qui viendra à la fin
troubler son paisible bon-
heur. Entre-temps, à travers

Ja trame serrée de la compé-
tition, d'autres personnages
vivent leurs drames: le
champlon en puissance dont
personne ne veut plus, mais
qui finit par triompher; le
jeune Anglais aveuglé par
les victoires de son frère
mort, et qu'aucune souffran-
ce n'écartera de la course;
les aventures et les victoires
d'un jeune Italien plus désin-
volte encare avec les fem-
mes qu'il ne l'est avec les
bolides. Inutile de dire que
la photographie est magnifi-
que, ot que certaines scènes

de courses et d'accidents
sont sensationnelles: John
Frankenheimer sait fort bien
comment on fait un bon
film. Certains plans sont vrai-
ment à couper le souffle.
Mélas, on les revoit un tout

petit peu trop souvent! Hi

puis 200 minutes, pour un

film, c'est beaucoup. Beau-

coup trop. Mais il y a Eva

Marie Saint. Qu'on ne voit

quasi jamais ailleurs. Kt

Eva Marie Saint veut qu'on

se dérange.

René HOMIER-ROY

 

 

 

Antonioni:
parler, mais
ne rien dire
 

Antonioni, c'est monsieur

Antonioni pour le commun
des mortels et Michelangelo
pour quelques rares privilé-
giés. A Cannes, il ne s'est

montré nulle part, il n'a ac-
cordé qu'un nombre infime
d'entrevues privées, et Ü a

même trouvé le moyen de
ne rien dire à une conféren-
ce de presse qui réunissait
un tas de vedettes de la
critique cinématographique
mondiale. Ce qui est d'ail-
leurs un four de force: au
début de sa rence, et
avant même qu'on le pré-
sente (eh oui, on l'a présen-

té, mais après), il a di qu'on
ne devait lui poser des ques-
tions que sur les aspects
techniques de “Blow-Up”,
qu'il refusait d'expliquer le
sens de son film, parce qu'il

avait résolu en le faisant un
problème d'expression et
que pour l'expliquer il de-
vrait, à toutes fins utiles, en

faire un autre. Ce qui a fait
conclure à de petits malins
que tout ça était une farce,
et qu'Antonioni, le premier

conscient de la chose, s'était

bien gardé de s'engager
dans l'explication du vide.

Mais back à la conféren-
ce de presse. interminable,
plus technique encore qu'An-
tonioni aurait pu la river,
faite devant un parterre de
gens empilés les uns sur les
autres, s'étouffant mutuelle-

ment mais fermement déci-
dés à ne pas laisser gagner
un pouce à son voisin. Teut
ça pendant que Vanessa
Redgrave expliquait longue-

teuite à la page suivante)

René Homier-Roy rentre du Festival de Cannes, où il

a rencontré quelques personnalités du monde du ciné-
ma. Dans une série d'articles, il raconte ce qu'elles

lui ont confié.

 



(suite de ia page précédente)

ment à un très correct jour-

naliste anglais ses états d'â-
me et parlait de monsieur

Antonioni en lui donnant du
Michelangelo i tort et à tre-

vers, Madame Redgrave, qui

est une excellente interprète,

a raté ce jour-là une merveil-
leuse occasion d'être belle et
de se taire.

Quant à Antonioni, il a

parlé, mais il n'en a guère
dit davantage que la diserte
et fade Vanessa. Sauf quand
il a'‘tonfondu (pour la secon-
de fois, m'a-t-on dit) un

journaliste qui lui reprochait
de ne pas montrer dans
“Blow-Up” un vrai visage de

Londres. Monsieur Antonioni
a répondu que, pendant les
quatre mois qui ont précédé
le début du tournage de son
film, il était sorti tous les

soirs, et que pas une fois il
n'avait rencontré ce mon
sieur. Ce qui tendrait évi-
demment à prouver que
monsieur Antonioni connaît
mieux Londontown que le
respectable confrère. Mais à
une entrevue, même collecti-

ve, avec un personnage com-
me monsieur Antonioni, on

s'aftendrait à mieux. Or,
c'est le bide. Rien que des
miettes: oui, il a fallu re-

Vanessa Redgrave

..et se taire

 

peindre certaines maisons de

Londres (mais pas celles que

tout le monde avait remar-
quées); oui, les photogra-
phes anglais (ou du moins
certains d'entre eux) possè-

dent des Rolls-Royce et sont
les rois d'un petit monde
fait d'artistes et de manne-
quins; non, le film n'a pas

élé coupé, et les scènes
qu'on imaginait plus longues
ne le sont pas (“il ne faut
pas prendre vos rêves pour
des réalités”, a dit le maître

à une consoeur rougissante

qui s'informait si une scène
légèrement partouziaque
avait été écourtée). Avec
quelques détails sur la durée
du tournage (détails que j'ai
oubliés illico), c'est en subs-
tance la conférence de pres-
se 87 de Michelangelo Anto-
nioni.

Bien sûr, pour faire passer|

l'aridité de la chose, Il y,
avait le charme (infini) et!
l'ironie nuancée du grand!

réalisateur. Une certaine hau-
teur, aussi, une certaine dis-

tance qu'il sait immédiate-
ment mettre entre la salle of

lui, qu'on peut trouver ridi-

cule mais qui tout de même
est redoutablement efficace:
personne ne lui a demandé,
en fin de compte, d'expli-
quer “Blow-Up” !
Quand on lui a remis son

trophée, le soir de la très

glamorous distribution des
prix, monsieur Antonioni

souriait. Lui qui ne sourit ja-
mais. On a dit que c'était un
sourire ironique. On a dit
aussi que c'était le sourire de
la trêve, une manifestation

de la détente toute neuve du
maître: un succès commer-
cial (ça ne lui était jamais
arrivé), et plus important

que les Palmes d'or, Fac
cueil (délirant) du Festival :
il y a quelques années, dans
cette même salle, on avait

hué “l‘Avventura”. C'était
peut-être le sourire de la re-
vanche. Mais alors c'était un

sourire ironique...

René HOMIER-ROY
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Hombre : pour un festival
Paul Newman, en couleurs,

grand écran et superstar.

Pour les fans. Au ciné Atwa-
ter.

Les Créatures: le dernier
Varda, plus troublant que le
Bonheur, moins pastel, aussi.
A voir, même si on n'en sort

pas tout à fait satisfait. Au
Saint-Denis et au Bijou.

Grand Prix : un autre fes-
tival, cette fois avec Eva Ma-

rie Saint. À voir malgré sa

longueur. Pour les courses et

pour Eva Marie Saint. Au

Cinérame-Théôtre Impérial.

Un homme et une femme :

l'éternel succès de Lelouch.

A voir pour les very few qui

ne l'ont pas encore vu. À

l'Elysée.

Les Amoureux

:

la très bel-

le étude de Maï Zetterling,

avec sous-titres français. Au
Festival,

What's New, Pussycat?

Peter Sellers 18ché “lousse”
dans les décors. Drôle. Aux
Monkland et Outremont.

Blow-Up : le dernier film
d'Antonioni, son premier suc-
cès commercial. Palmes d'or
du Festival de Cannes 67. Au

Place Ville-Marie.
Desr John: l'amour et la

tendresse des corps tels que

les entendent les Suédois.

Au Place Ville-Marie.
A Man for All Seasons:

un autre gagnant, cette fois

de la course aux Oscars : d’a-

près Hollywood, c'est aussi

le meilleur film de l'année.

Au Snowdon.
The Wild Angels et The

Young Rascals : pour les an-

thropologues et les motards.

Au Verdi de lundi à jeudi.
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En vedette,
la reine du
music-hall,

Muriel
Millard!

Présentement
à l'affiche au

Jardin
des Étoiles

le club de nuit de l'Expo
où on peut boire et
s'amuser gaiement.

Avec GEORGES REICH, premier
danseur, metteur en scène et

chorégraphe: LES GIMMAS, LES
BIZARROS, STRAVOS & POPI,

MICHEL PERREAULT, chef
d'orchestre ; et des “girls”, un public

chaleureux et encore des‘girls’.

expo, ©
FestivalMondial

DES SPECTACLES   
CE SOIR à 8 h. 15 et 10 h. 30
Les billets sont en vente su
guichet central de l'Expo à la
Place Ville-Marie et au guichet
du Jardin des Etoiles
(ouvert dès 10h a.m.)
Les prix: 82.50, 33.00 Aux tables: 43.50
(I vous faut un passeport pour entrer sut
Tenspiecement de l'Expo)

  

— —

Ne manquez pas le
Carrousel 67 - le plus grand

spectacle militaire de toute
l'histoire du Canada.

Des centaines de
participants offriront

deux heures inoubliables
de divertissements, de

prouesses et de musique.

 

 

   

1,700 HOMMES ET FEMMES
DANS LE PLUS SPECTACULAIRE DIVERTISSEMENT

DES CELEBRATIONS DU CENTENAIRE
DU 19 JUIN AU 4 JUILLET

RELACHES 23 ET 24 JUIN
VOTRE FASSOFONT N°EST PAS WECESSAIRS POUR BNTRER

A L'AUTOSTADE DE L'EXPO
eXpog/ Oo “Restival.Mondial

DES SPECTACLES  

1S
29
61
W
l

11
0p

SU
rV

UR
S
“T

VN
UN

OS
L
I
L
A

J
T



 

1

}
i

A
»

L
E

P
E
T
I
T
J
O
U
R
N
A
L
,

s
e
m
a
i
m
e
d
u

11

1 Poms.

|

: Quatre nouveaux
que

feront-ils en 67?
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Katy Lauren : une gamine au stade du rêve

par Colette Chabot

Le monde du spectacle,
c'est une roue, un éternel

mouvement. Un champ de
bataille où ceux qui tombent
sont Immédiatement rempla-
cés. C'est une sorte de roue
qui grince parfois, mais qui
ne s'arrête jamais. ll faut as-
surer la relève. Continuer le
jeu. 67 nous propase de nou-
veaux sujets, des jeunes ta-
lents.
Ce seront des idoles gen-

silles pitotées dans le show-
biz par les maisons de dis-
ques les plus influentes ou
les impréserios les plus puis-
sants. Avant que l'en ait
aperçu l'embre de leur vise.
ue sur le petit écran, avant
qu'ils aient donné un échan-
tillon de leur voix au public,
en parle déjà de succès, de
chance et d'argent.
Qui sont-ils, ces jeunes

premiers de la chansen qui
demain forent courir les fou-
los, signerent des aviogre-

phos et entendront leurs
chansons murmurées par
n'importe quel passant parce
que leur rengaine sera clas-
sée au palmarès des postes
de radio ?

Le Petit Journal les à trou-
vés of vous les présente. Re-
gardex-les bien... ils sont
les vedettes de demain.

Les Coquettes : dans
le vent, et après ?
Nouveaux visages, non. New

look, oui. Car ces quatre jeu-
nes filles ont comme promesse
déjà un petit filet de popularité,
puisqu'elles ne sont autres que
les Soeurs Mallette. Mais ce
vom faisait trop histoire de
famille. Pas commercial | Une
nouvelle présentation, un nou-
veau nom, et c'est le grand
départ pour la seconde chance.
Le vrai départ, quoi ! La reu-
trés avec un nouveau 4$-tours
enregistré grâce à deux ver-

Mack‘ of “Si tu m'aimes”.
Dana le monde du spectacle,

ool permis de repartir à
svans-eus - 

x.

À

¥

neuf ? Aton droit au trem-
plin d’une deuxième chance?
Peut-être que oui, surtout quand
on a l'âge des Coquettes, dont
\'ainée a à peine 19 ans.
Elles faisaient carrière sous

le nom des Soeurs Mallette et
n'ont pas franchi le seuil pré-
cisément perce que la famille
se voulait gérante, conseillère
ot productrice, Mais là on
repart du bon pied avec pro-
ducteur, agents et gérants pro-
fessionnels. Ces quatre filles
dans le vent ont le feu sacré.
Après ? Nous verrons...

Nicole et Frédéric :
“Heureux tous les
deux”

Elle est blonde et jolie, il oat
brun et gentil. Les gens du mé-
tier qui les connaissent déjà
disent qu'ils vont aller voir
Nicole et entendre Frédéric.
Agréable plaisanterie pulsque
leur producteur nous a affirmé
que cette fille avait une voix

Nicole et Frédéric :

extraordinaire. Elle joue de
Torgue ec lui s'accompagne à
la guitare.
Comme base de lancement

pour leur jeuse carie, qu

 

compte cependant deux années
d'expérience, Nicole et Frédéric
ont commandé une chanson ori-
ginaie à François Carel, qui
leur a remis ‘Heureux tous les
deux“. Evidemment, cette chan-
son parle d'amour, mais pas de
leur amour, puisque s’ils sont
copains en plus d'être camara-
des de travail. Nicole et Frédé-
ric ne pourront donc permettre
aux scribes de parler d'idylle.

Katy Lauran : la
gamine au stade
du rêve
Une tête amusante avec de

grands yeux moqueurs, Katy
Lauran n'est encore qu'une
famine au stage du rêve. Bien
sûr, elle a déjà gagné plusieurs
concours d'amateurs, mais per-
sonne ne lui avait donné sa
chance aur une plus grande
échelle. Mais cetle fois ça y
est. et ça promet. Son vrai nom
est Denise Vanasse, et son nom
d'emprunt est composé par
deux nome célèbres chez les
producteurs : Cattichio et Lau-
rendeau. Ils sont deux grands
à y croire.
Katy nous arrive de Trois-

Heureux tous les

 

deux.”

Rivières, où elle a terminé des
études de secrétaire. Elle est
la fille d'un important action-
naire dans une non moins
importante compagnie de maté-
riaux de construction. Ses pa-
rents favorisent sa carrière, et
c'est avec une ferme ambition
que cette nouvelle tête nous
offrira en guise de présentation
un disque qui fera sourire par
son titre : ‘Les garçons n'ont
pas le droit de pleurer”.

Gyl Patrick : le coup
du charme

fl mesure ¢ 3", pèse 180
livres. C'est un châtain aux
yeux bleus qui, depuis 23 ans,
collectionne sans le vou:vir les
plus incroyables histoires d's.
mour. Il travaille un pe: dans
le style de Nino Ferrer et
compte suffisamment sur sa
chance pour nous présenter des
compositions canadiennes de
Pierre Laurendeau. On dit de
Jui qu’il réunit tous les atouts
qui attirent la chance : jeunes-
ae, beauté, talent.
Ce colosse se présentera à

nous avec deux titres: “Noo,
ce n'est pas toi” et “Je ne
peux pas me passer des filles”.

 



 

Filiatrault-
Laprade :
duo-flop

Pour être raté, c'est raté. Syl-
vie Vartan a enregistré une pe-
tite chese amusante, en blague,
qui s'appelle ‘2:35 de bonheur”.
Peur faire la voix du monsieur
qu'elle aime, Carlos, sorte de
sardien - gérant - homme à tout
faire du ménage Hallyday-Var-
tan. C'était un gag, c'est deve-
nu un tube. Tant mieux. Là où
ça se gâte, c'est quand on veut
absolument copier la recette.
Les premiers arrivés : Denise
Fillatrauit et Serge Laprade.
Denise Filiatrault, je ‘adore. Et
Serge Laprade posside une des
plus jolies voix chez nos chan-
teurs locaux. Bon. Mais pour
faire un duo, il faut que les voix
se supportent mutuellement. Ce
Qui n’est tout simplement pas le
cas, Dieu sait pourtant que je
n‘aime pas Sylvie Vartan plus
qu'il ne faut: en général, je
trouve qu'elle fait terriblement
moilasse, et il n°y a pas beau-
coup de ses chansons qui me
plaisent. Mais cette fois, si on
compare, je suis bien obligé de
reconnaître quasiment du génie
à cette brave Sylvie.
Sur l’autre face du disque-duo,

c’est à une très jolle chanson de
Serge Gainsbourg (“Ne dis
rien‘) que Denise Filiatrault et
Serge Laprade s'en prennent. Et
ce n’est pas Gainsbourg qui sort
vainqueur de l'affrontement. Di-
re que Donald Lautrec et Chan-
tal Renaud ont eux aussi pris le
blague au sérieux, et qu’ils en
ont fait (eux aussi) un disque.
Cramponnens-nous à nes fau-
teuils | (Fantastic FA-3693)

EE

Pour vrai,
un Lautrec

nouveau

 

 

la première fois que De-
nald Lavtrec fait avec bonheur
une chanson qui s'écarte du sty-
le dans lequel il excelle. Son
dernier disque, enregistré à Pa-
ris (avec des orchestrations et
des cheeurs qui reposent de
des choses, non pas parce qu'ils
ont été enregistrés là-bas, Mais
plus simplement parce qu’ils
sont excellents), contient deux
chansons dont une, surtout (“le
deur du dernier jour”), ne cesse
de tourner à la radio. C'est une
ballade solidement faite, que
Denald Lautrec interprète bien,
sans trop en mettre, et qui sur:
tout lui convient parfaitement.
C'est peut-être avec ce style
Qu'il ira affronter pour de bon,
à l'autemne, le jeune public
français. Un ateut de plus dans
on jeu of un atout pas négh-
geable. (Jupiter JP.1095)

EE.

Gamma
sings for
the English

Une idée signée Gamma : réu-
nir sur un même disque les ve-

 

  

 

dettes maison (qui sont parmi
les meilleures) et présenter cet
échantillonnage aux autres, aux
Anglais. L'idée n’est pas mau-
vaise, et surtout on ne tombe
pas dans la concession-dévetion:
persenne là-dessus ne chante en
anglais (sauf Bruce Mackay, ce
qui est son droit le plus strict),
personne non plus ne tombe dans
le travers du cher-cousin-de-
Vautre.bord.de-la-cléture. Une
présentation en anglais, sobre,
et à l’intérieur un livret conte.
nant les paroles (en français et
en anglais) des chansons qu’on
trouve sur le disque et quelques
notes biographiques sur leurs in-
terprètes, histoire de les situer
un peu pour ceux dont le plus
grand défaut est de ne pas cen-
naitre nos vedettes. On peut
n'être pas d'accord avec le
choix des chansons et des inter-
prètes, et s'étonner par exem-
ple de l‘absence de Gilles Vi.
gneault et de Claude Léveillée.
La raison en est évidemment
que tout le monde n‘’enregistre
pas chez Gamma, et qu’il faut
bien d'abord vendre sa mar-
chandise avant de proposer celle
de son vaisin. On entend tout de
même, sur ce microsillon, Loui-
se Forestier, Georges Dor, Pau-
line Julien, Hervé Brousseav,
Jean-Paul Filion, Raymond Lé-
vesque, Claude Gauthier, Clé-
mence Desrochers et Bruce
Mackay. (Gamma GM 502)

|

Perpall :
sauve qui
peut!
 

Ça fait peur aux ciseaux |
‘’Shotgun‘’ ne frise pas le ridi-
cule, il y plonge à pieds jeints
(ce qui est une façon de parier,
évidemment, quand il s’agit dv
ravissant Pierre Perpall). L'au-
tre face, dv plus parfait insigni-
fiant, reste tout de même à peu
près écoutable ("J'ai tant
d'amour”). (Citation CN-9010)

Jean et

Steve : bon

départ

 

Its sont peut-étre les seuls à
faire ce qu'ils font. Ce qui ras-
sure, c’est qu’ils le font bien.
Jean et Steve ne possèdent pas

encore un métier très grand,
mais ça n’est pas forcément un
défaut. Sur ce premier disque,
ils inferprétent deux chansens
dont une, surtout (“C'est alnsi
que va l'amour”, écrite par Ger-
den Lightfoot ef Plerre Léteur-

neau), risque de les faire grim.

per assez haut au palmarès.

Mais ce qui importe surtout,

c'est leur attitude dans le cheix

de leurs prernières chansons sur

disque : rien de trop hermêti-
que, rien de trep facile nen plus.

C'est très réussi. J'aime meins,
pour ma part, la chansen de

Claude Dubois (“Loin”), à

cause surtout des arrangements
bizarres qu'en lui à faits. (Ju-

piter JP.1094)

René Homier-Roy
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“SANS OBLIGATIONS "—

MAIS AVEC SEULEMENT DES BÉNÉFICES!
C'est sinsi que VOUS le voulez — un Club du disque sans
“’attrapes” ! Les autres clubs du disque vous font choisir
permi seulement quelques étiquettes — habituellement les

leurs ! 1fs vous font acheter 5, 6 disques ou plus par an
(eu prix fort N pour remplis votre “obligation”. Et, si vous
oubliez de renvoyer leur carie mensuelle, ils vous expé-
dient un disque que vous ne voulez pas, et vous facsurent

$5 ov $61

MAIS LE CLUB DE DISQUES NATIONAL
MET FIN A TOUT CELA!

Maintenant vous pouvez choisir n'importe quel disque
LP... sur n'importe quelle étiquette. Prenez eutent, aussi

peu où pas de disques du tout, comme vous le décidez, Et
vous obtenez des raban d'au moins 320% — et souvent
jusqu'à 645% — sur tous les disques | Ce qui signifie que
vous achatez tous les enregistrements Long-parcours à 4.20
pour 2.04; ceux à 5.20 pour B.64; plus un léger sup-
plément pout frais posteux e1 de manutention. Pour vous
inscrire, envoyez le coupon avec un chèque où un mandat
de $5. C ous rend MEMBRE A VIE du Club du Disque

National ~ el! vous ne payez jemais d'eutre cotisation
au Club |
VOYEZ CE QUE VOUS RECEVREZ IMMEDIA-

TEMENT PAR RETOUR DU COURRIER |
(1) CARTE DE MEMBRE A VIE, vous Qerentissent des
disques LP su roût du marchand vous garantissent des
rabais d'au moins 30% allant jusqu'à 68% sur chaque
disque que vous achetez !
(2) Un feuillet explicatif vous permettant de commander

n'importe quel disque disponible au Canada.

(3) DISQUES NATIONAL français, le magazine gratuit du
"Club", vous offre un veste choix de musique classique

ie.

 

      

 

Nom

Adresse

ville

Inclus : chèque de $5.00 CO] LE CLUB DU DISQUE NATIONAL
Case postale 514, Station Smewdon, Montréal 29, P.O.

Veuillez m'enveyer me certe de Membre à vie du “Club du Disque National”, ma donnant droit à tous les
disques, our Fouies étiquettes, avec des robale allant de 30% b 65%, aindi que la documentation ot los
feuillets explicatifs me pormetiont de commendor les disques de mon choix.

Vous commande est REMPLIE LE JOUR MEME de ve ré

ception ! Pas de longues attentes. Pas de cartes mensualles
à renvoyer, aimi vous ne recevez jamais de disques non

commandés Chaque disque est GARANTI neuf, de pre
mière qualité, fraîchement sorti d'usine ! Vous devez être
entièrement sathfait — ou alors vous nous renvoyer le
disque quel qu'il soit |

GARANTIE D'ARGENT REMIS
Si vous n'êtes pass convaincu que nos rabais soni aussi

élevés que nous le disons ... que notre choix de disques
«st le plus varié qui soit... ou si vous avez tout simple-
ment changé d'avis — renvoyez-nous tous les articles avant
10 jours, et votre cotisation de membre vous vera remise
Sunith ot av complet |

Plus de 500,000 amateurs de musique — plus les meil
leures écoles, bibliothèques et autres institutions -- étono
misent de l'argent maintenant de façon intelligente grâce
au seul Club du disque sens “attraper”. Inscrivez-vous
aujourd'hui et vous économiserez | Envoyez le coupon à :

LE CLUB OU DISQUE NATIONAL
Case p. 514, Ste. Snewden, Mentréal 29, Qué.
 

Votre carte de membre vous denne droit d'acheter
vu d'offris des cartes de membres à vos amis,
parents ou voisine pour seulement 92.850 chacune,
ævec tous les privilèges qui s'y rattachent. Vous
pouvez diviser le somme totsle entre vous: voire
carte et uns carte-cadosu vous reviennent alors à
$33.78 chocune. Plus vous inscrives de membres,
plus vous éconemisez | Voyez le coupon pour ves
grondes éconcenies.    

 

Les. 11447

No de tél.

Mandat postal de $5.00 [}

 

&
29

61
UI

NÉ
[I

AP
a
u
j
e
u
S
T
Y
N
H
N
O
L
L
I
L
A

T
T

=



34
L
E

P
E
T
I
T
J
O
U
R
N
A
L
,

se
tn
ai
ne

d
u

11
x
i
n

19
67

les choses

A VOIR

cinéma
 

ALOUETTE —  Thoreughty
Modern Millie, soir à 8 h. 15,
merc., sam. et dim. 2 h. 18,
6h. 15.

AMHERST — Le Plus Grand
Cirque du mende, | h. 05, § h.
28, 9 h. 40; le Sentier de l'enfer,
11h 30, 3h 58h 08

ASTOR (St-Lambert). — Te-
bruk, sur semaine : 5 h. 45,
sh. 30; le dim. : 1 h. 15, 5 h. 20,
9 h. 20; The Coustess From
Hong Keng, sur semaine :
7 h. 30, le dim. : 3 h. 25, 7 h. %.

ATWATER — Hembre, 12 h.
45,3 h.. 5 h. 10, 7 h. 25, 9 h. 9.
AVENUE — The Taming ef

The Shrew, soir & 8 h. 18, merc.
sam. et dim.. 2h. 15, 8 h 15.
BIJOU — Une vierge pour le

prince, 11 h. 50, 3 h. 20, 6 h. 50,
10 h.; les Créatures, | h. 29,
4h 59 et 8h 29

CANADIEN — Fantomas ne
2, 12h.3h6h 20, 9h 50;

 

I'Odysaée du Dr Munthe, | h.
28, 4 h. 50, 8 h. 10.
CAPITOL — Chuka, 10 h.

25, 12 h. 35, 2 h. 50, 5 h. 05,
7h 15 9 h3
CHAMPLAIN — L'Hemme à

la tête eaflée, 12 h. 15, 4 h. 07,
7 h. 59; Harper détective privé,
2h. 06,5 h, 58, 9 h. 50
CHATEAU — Le Cri des Ma-

rises, 2 h. 50, 6 h. 15, 9 h. 40:
Goliath à ln conquête des
géants, 1 h. 06, 4 h. 30, 7 h. 55.
CINERAMA THEATRE IM.

PERIAL — Grand Prix, Jun. &
sam. 8 h. 30. Matinée merc. et
sam. 2h. Dim. 2h. et 7h. 30,
CREMAZIE — L'llemme a

la tête enflée, sur semaine: 8
h. 01. Sam. et dim. : 12 h. 35,
4 h. 13, 8 h. 0!; Harper détec-
tive privé, sur semaine : 6 h.
et 9 h. 48. Sam. et dim. : 2 h.
12, 8 h. et 9 h. 48.
DORVAL, (Salen rouge) —

How te Succeed in Business
Witheui Really Trying, sur se-
maine : 9 h. 35, Sam. et dim. :
3h. 30, 9 h. 35; The Group, sur
semaine : 7 h. Mer. et sam. :
1 b, 7 hDim: à partie de
2h15.
DORVAL ‘Salon doré) —

 

les FILMS
a la télé
 

 

th »
Comédie avec Derry Cowl et Francis
Blanche.

12 h — (CFTR — L'Aventure.
médie drematique avec Clork Sa’.

Garon.
RES — (CPIM) — Le Crime do man.
bog erOrame avec Jules Berry

SERe- Forme lu the Nemes
dramatique avec

Sue Somer‘et Jack Klugmen.
8h 20 - (CAMES - Hole In the

Mead. Comédie avec Prank Sinatre et
Eleanor Parker.

Bh 20 — (CPM) — Lo Viel Homme
ot le mer. Drame avec Spencer recy of
Fee Parcs.

— CHI) — Los Souris pri
ee Pin de guerre avec Antls Geerk
et Edith Bimey

Ut h 20 — (COPT) — Poles. Film à
eketches de Resseilini

 

Rata 7 éétcns — totorane ues
Drame de guerre avec Veb Mum:
Brenika Chovreau.HS

What's New, Pussycat ? sur se-
maine à 9 h. 35. Mer. et sam. :
2 b. 50, 9 h. 35; How le Mur-
der Your Wie, sur semaine :
à 7.h. Mer. et sum. : 1 h., 7
h. 30. Dim. : à partir de 1 h. 45.

ELECTRA — Le Mur des
espions, 12 h, 3 h, 5 h. 55,
8 h. 58; Retour d'Aladin, 1 h.
27, 4 h. 27, 7 h, 32, 10 h. 2,

ELYSEE (Selle Resnais) —
Un homme et wne femme :
sem., 7 h. 30 et » h. 45; samedi :
1h, 30, 3h, 30, 5 h. 30, 7 b. 30,
10 h. 00; dimanche : 1 h. 3,
3h 35h 3, 7h 39h
45. (Salle Eisenstein) : La Pu-
sition, sem. 7 h. 30, 9 h. 45:
samedi : 1 h. 30,3 h, 30, 5 h. 30,
7 h. 30, 10 h.; dimanche : 1 h.
3, 3h 35h 37h 3
9h 45

EMPIRE — De l'Amour, 6 h.
30, 10 h.; l'Amour à'vingl ans,
8h. 10, Dim. : à partir de |
heure.

FAIRVIEW (Cinéma 1) —
Triple Cress, matinée merc. et
sam. : 2 h. Sur semaine : 7 h.
et 9 h. Dim. : à partir de ! h.

FAIRVIEW — (Cinéma 2) —
Dr. Zhivago, matinée merc. et
sam, 2 h. 15. Sur semaine :
8h, 35.

FESTIVAL — Les Amoureux,
{maintenant sous-titres fran-
cais), soir 7 h. 30, 9 h. 30, dim.:
1h. 30, 3h. 30, 6 h. 30, 7 h. 30,
9h ».

FIGARO — Mère Jeanne des
Anges, 2 bh, 5 h. 48, 9 h. W,
la Vengeance, 4 h,, 7 h. 45.

FLEUR DE LYS — La Secon-
de Vérité, 1 h. 30, 3 h. 0, 5 h.
3, 7h 30, 9 h. N.

FRANÇAIS — Le Cri des ma-
rines, 2 h 35, 6 h. 05, 9 h. 30;
Goliath à la conquête de Bag-
dad, 1 h., 4 h. 20, 7 h. 45.
JEAN-TALON — Fantèmas

Ne £, 6 h. 25, 9 h. 50, dim. 12 h.,
3h. 15, 6 h. 25, 9 h. 50; L'Odys-
sbe du Dr Munthe, 4 h. 50,
8h. 10.
GRANADA — Le Cri des ma-

rines, 1 bh, 4 h. 15, 7 h. 50; Ge-
lath à la conquête de Bagdad.
1h. 30, 8 h. 50, 9 h. X.
KENT — Decter Zhivags,

soir à € h. 15, merc. sam. et
dim. 3h, 6 h. 18.
LAVAL — La Vie secrète den

DIMANCHE 17 SUI
32 h. 20 — (CPTMI — tole buls-

vonnière. Comédie evec Bernard Blier
ot 3
6 h. — (CBMT) — The Mersomasters

(20 partie}. Avec John Freser et Janet
Munro,
7 bh — (CBT) — Wah Disney pré

sents.Cette semaine: ‘lo Pott Chien

TETo (COTM) ~ UAigle reves de
Bagdad. Conte avec Lucile Ball of John

1h. 18 = (CPIM) — Los Délinquants.
Drame avec Raymond Bustières of Go
nette Leclare,

14 &, 30 — (CPCP) — Sylvia Scarlett
Comédie drama pures Katherine
Hepburn et Cory

1UNODI iy"sum
—_—b= (COFT) — Wiliam Lyon Mec.
hensle. Blographie de homme d'Etat

 

Wocite D Etes Gomiers
.Drame avec Michetine

Ge Marchal
(CBPT) — Ponte blonde.

avec Sophie Desmarais ot Dar.

a
ios. Drame svec Annie Ducaux et

ecouttois.
aLB = (CIT deur de fom:

Comédieieave Jecques Dumesnil
”=elles Perdrière.
4h. 30 — (CPCPH — Orchestra Wives.

Comédie musicale avec George Moni:
Qomery.
Ph — (CAMT) — The Wayne end

Setar Mow. Musique ot sketches
~ (CPIM) — Down fertelus
A Andy Grittithmater e “

M eee SIT = Men sete fe
olen. Comédie de meeurs avec P. Qu
ot Louis de Funds.

11 à 45 — (CPE) — The Bounty
Hunter, Western aves Rondoiph feat.

  

femmes, 1 h., 5 b. 25, 9 h. 50:
Ursus le rebelle, 2 h. 15, 6 h. 40;
Chasseur d'espions, 3 h. 55;
8h. 2.
LA SCALA — Sam. et dim.:

le Mari de la femme à barbe,
4 h. 46 et 9 h. 50; le Dempteur
de femmes, 2 h. 50 et 8 h.;
Violence secrète, 1 h. 15 et
6h. 25.
LE DAUPHIN — La Curée,

7 h. 30 et 9 h. 30 tous les soirs,
sam., dim, et lundi, à 1 h. 30,
3h. M, S h, 30, 7 h. 90, 9 h. W.

LOEW'S — The Caper of the
Golden Bulls, 10 h. 35, 12 h. $0,
3h,8h10, 7h enss.
LUCERNE — Hew Le Buc-

ceed In Business Without Real
ly Trylag, sur semaine : 9 h.
45: The Greup, sur semaine :

 

7 h. Le dim. : à partir de 2
h.
MERCIER — Le Mur des

espions, | h. 33, 4 h. 38, 7 h. 24,
10 h. 28: le Retour d'Aladin, 12
h.3h,Sh 55 8h. 55
MONKLAND — What's New,

Pussycat ? 1 h. 30, 5 h. 25, 9 h.
35; How lo Murder Your Wile,
3h. 15 et 7 h. 35.
MONTCALM — Franksiein

s'est échappé; Dracula, Is
crypie du vampire, sur semat-
ne: à partir de 6 h. Sam. et
dim. : à partir de midi.
MONTREAL — Les Expleits

d'Ali-Baba, 2 b. 28, 6 h. 54;
X1-7 Top Secret, 12 h. 15, 3 h.
57, 8h. 28; Les 3 Sieeges contre
Hors-la-lei, 12 h. 55, 5 h. 2,
9h. 87.

OUTREMONT — What»
New, Pussycat ? 1 h. 30, 5 h, 25,
9 h. 35; How ls Murder Your
Wite, 3 h. 15 et 7 h. 38.

PALACE — The Triple Cress,
10 h, 12 h. 10, 2 h. 25, 4 h. 15,
6 h. 50 et 9 h. 10.

PAPINEAU — Le Plus Grand
Cirque du meade, 3 h. et 7 h.
30; le Sentier de l'enfer, 12 h.
55, 5 h. 20, 9 h. 45.

PARISIEN — The Alame, du
lundi au samedi : 10 h. 35, 1 h.
55. 5h. 15, 8 h. 40. Le dim. :
12h. 05, 2h. 55, 5h. 4, 8h 45,

PLACE DU CANADA — He-
wey Pot, | h. 30, 12 h. 20, 2 h. 38,
4h. 56,7 h. 14,9 h. 30.

PLACE VILLE . MARIE —
Blew-Up, 12h. 45, 2h. 55,8 h.,
7h 10,9 h18

» Ar 13 JUIN
16h = (CMT) ~ Le Procèe de

l'imprisiaue, Histoire vécue avec Thomes
Mitchell ot P. Hansen.
Nh - (Chan Robert Boldwin.

Biographie de homme d'Etat cons-
dien avec Léo Clone

11h, — (CPTM) — Légions d'Aritone
Western avec George O'Brien et La:
raine Day.

11 h. 20 — (CHD — Les Ennemis
Invites. Documentaire médicel sovid-
tique
Th 20 — (COM — Goliath contre

les géante. Aventures avec Jorge Grau
” es Harris

h 20 — (CFM) — Los miracles
aent Nou qu'une fois. Drame svec Jaan
Maran ot Alida Vell.
3h. 26 (CFTM) — Le nofoil & tow

raion. Comédie musicale avec
ina Rossi etPierre Brasseur,
4h 0 ACPCF) — Ne Place For

avec Les Gonna et Bes-

— (CFT) — de hatred! de
tenter. Documentaire avec M, Le Roy
of William Holden.

11h. 38 - «CBI Poisons wn rive.
Comedie avec Sache Guitry et Jacque-

MÉSCREOI 14 JUIN
106 30 — (EBAY! — Los Beswn Youn

Agathe. Mélodreme avec Marcel Ps.
aliero et Anne Tonietti.

11 k. — (CHAT) — Joseph Hews. Bio-
graphie du tribur de la Nouvelle-Ecos-
se. Avec Ar Semuel.

 

 

  

 

11h. 30 — (CBF- L°
mire. Mélodrame avec Sivana Pampas.
mini
1h 30 — (coe-

Nouhba. “Drame avec ho Mivende of
Carte Ninchi

10 30 - (CIM) — Ls Mywire do
Soint-Voi. Comédie avec Fernendel et
Pierre Rencir

3h. 2 — (CF) - Mes wwdey

PLACE VILLE - MARIE ‘le
Petit Cinéma) — Dear Jobs,
13b.25, 2h 3, 4h. 35 6h
40, 8 h. 45.
PLAZA — Fantomas Ne 2,

12h, 3h, 6h. 20, 9 h. 50;
l'Odyssée du Dr Munthe, | h.
25, 4 h. 50, 8 h. 10.
RIVOLI — Le Plus Grand

Cirque du monde, 1 h., Sh, 9
h.; le Sentier de I'enfer, 3 h. 30
et 7 h. 30.
SAINT-DENIS — Les Créatu-

res, 12 h, 3 h. 30, 6 h. 40 et
10 h. 10; Une vierge pour le
prince, 1 h. 31, 5 h. O1 et 8 h. 31,

SAVOY -- How le Succeed
in Business With;ut Really
Trying, 12 hb. 30, 5 h., 9 h. 45;

The Group, 2 h. 25, 7 h. 05.

SEVILLE — El Greco, sur
semaine à 8 h. 30. Mer. sam.
et dim. à partir de 2 h. 30.

SNOWDON — A Mas for All
Seasons, 2 h. 15, 8 h. 15.

STRAND — Prehistoric Wo-
man, 11 h. 50, 3 h. 10, 6 h. 25,
9 h. 45; Devils Own, 10 h. 05,
1h25 4h. 45 8h. 05.

VAN HORNE — Deadly Af
fair, 1 h. 05, 3 h. 10, 5 h. 15,
7h 25 9h 35.

VENDOME—Tchapaiev, 1 h.
45, 4 h. 30; les Deux Amou-
reux, 7 h, 15, 9 h. 45.

VERDI — Vend. : le Manne-
quis, 6 h. 30, 10 h. 15; la Fem-
me-insecte, 8 h. 10. Sam. : le
Mannequin, 2 h. 45, 6 Ir. 30, 10
h. 15; la Femme-insecte, 12 h
40, 4 h. 25, 8 h. 10. Dim. et
lun. : The Wild Angels, ! h, 4
h, 7 h. 10 h.; The Young Ra-
cers, 2 h. 30, 5 h. 30 et 8 h. 30.
Lun. et mar.: 7h. 10h, 8 h.
30. Mer. et jeudi: The Wild
Angels, 7 h. et 10 h.; Ange
exterminateur, 8 h. 30. Vend. :
Yojimbo, 5 h. 50, 9 h. 40: le
Couteau dans l’eau, 8 h.

VERDUN — La Maison du
diable, sur semaine: 7 h. 50.
Sam. et dim.: 12 h., 3 h. ss,
7 h. 50; le Chevalier des sables,
sur semaine ; 5 h. 50, 9 h. 45.
Sam. et dim. : 1 h. 55, 5 h. 50,
9h ».

VERSAILLES (Salon bleu) —
Murderers’ Rew, sur semaine :
9 h. 20: Te the Shores of Hell,
sur semaine : 7 h. 55. Sam. et
dim. : 1 h. 15, 4h. 35, 7 h. 55.

VERSAILLES ‘Salon rouge’
Le Plus Grand Cirque du mon-
de, sur semaine : 7 h. 15. Sam.
et dim. $ h. 06 et 7 h. 15: le
Sentier de l'enfer, sur semaine.
Ah. 40. Dim. et sam. à 1h. %,
5 h. 90, 9 h. 40.

VILLERAY — Le Retour
d'Aladim, 12 h., 3 h., 5 h. 55.
8h. 55; le Mur des espiens, 1 h.
28, 4 h. 28, 7 h. 23, 10 h. 23.

WEEK-END — Tintin et le
mystère de Is Toison d'or. 1 h.
30, $ h. 30: les Grands Mo-
ments, 7 h., 9 h.

hors. Western avec Fred MacMurray #1
rene Dunne.
4"eh » - pee = The Mocklase.
A, Robert Newton.
Dh — (CBFT) — Proche do sings.

avec Spencer Tracy of Fredric
March,
0h 20 — (CAH — Bachelor In

paradise,CoComédie avec Bob Hope et

11 6. 15 — (CPIM) — Le Vallée de
la terreur. Drame policier avec Armanda

 

mère.
Renata Saldini,
Wh 43 — (COMT) — The Clay Pi

. Drame avec Bill William of Bar
re “Hate.
1 — (CFC) - The Law of the

Shou Drame avec Raymond Pellegrin
et Silvena Pempanini.

JEUOM 15 JUAN
1 kh— (CBFT) — Lord Durham. Bio

graphie de rome d'Etat canadien

-ein « Viswovagante
D momie avec Jacqueline

Gauthier et Robert Murreau.
Th 38 — (CHD — Le Mie de Vi.

sage Pile. Parodie avec Bob Hope et
Jone Rusasll
1h 30 = (CPIM) — Les Pommes mè-

amt lo monde. Comédie avec Cliton
Webb et Camel Wilde.
3h 18 — (CFTM) — Lue Intrigentes.

Dreme avec Raymond Rouleau et Jean
ne
3h. 30 — (CFTMI — Tous los dows.

Comédie avec André Luguet eo! Renée
Saint-Cyr,

taringeDrame overWarions rename avec Mer etre
et Ray MApentes

ws.Comédie avec Farmer
ET ia Mauban.
n I CT Heresies. Co

média avec Pernendel ot Gaby Morley.

  

WESTMOUNT — 9° Is the
Shade, 1h. 06, 3h. 30, 5h. 3,
7h. 3, 9h 38

YORK — The Sand Pebbles,
2h. 15, 8 h. 18.

AN

théâtre

La Poudre aux yeux, de La-
biche. Avec Germaine Giroux,
Hélène Loiselle, Marthe Ch»-
quette, André Cailloux, Gérard
Poirier, Benoît Marieau, André
Montmorency et Loïc Le Gou-
riadec. Jusqu'au 14 juin. (Au
Stella, tous les soirs.)

La Muraille de Chine, de Max
Frish, par le Centre dramati-
que romand, avec la collabora-
tion du Théâtre de Carouge
‘Suisse). Première nord-amé-
ricaine le 5 juin. (Au théâtre
Port-Royal jusqu’au 11 juin.)

Appelez-mel Amédée, de Ber-
trand Vac. Création canadienne
par le Théâtre de l'Escale, avec
Andrée Lachapelle, Gilles Pel-
letier, Roger Garceau, Lionel
Villeneuve, etc. Réservations à
la Comédie-Canadienne : 861-
3338.

DEERE

variétés

 

 

Vive la Canadienne avec Mu-
riel Millard. Revue musicale
‘Jardin des Etoiles, jusqu’au
24 juin, en soirée.)

Plaisir d'amour, revue inter-
nationale avec les Brutos, Ro-
ger Pittore, Jimmy Ray, 15
jolies danseuses, etc. à la Casa
Loma.

Marlène Dietrich à l'Expo-
Théâtre. Jusqu'au 24 juin.

La Troupe Natienale Folk-
lorique Tunisienne, au Théâtre
Port-Royal (Place des Arts).
Wait a minim, revue À la

Comédie-Canadienne,

Katimavik au pavillon du

Canada, à l'Expo, revue avec
Dominique Michel, Denise Fi-
liatrault, Paul Berval, Jean-
Guy Moreau, ete. Pour toute
la durée de l'Expo.

Clémence Desrochers dans
a" boîte, place Jacques-Car-

tier. Spectacle tous les soirs à
8 h. Avec Gilbert Chénier et
Yvon Deschamps.

Sergie et un trie de danse en-
baie, à la Boîte à chansons du
Village canadien, sur la Ronde,
Tous les soirs.

L'Opéra de Hambourg (Répu-
blique fédérale d'Allemagne
occidentale.) Première nord-
américaine mardi 13 juin. Au

 

la salle Wilfrid-Pelletier, Place
des Arts.)

11 h 43 — (CHAT) — Doctor
. Comédie avec Virginia ken

# Michael Cra
11h. 43 = (CECH) ~ The Portrait of

Claire. Drame romantique evec Merga-
rot Johmston et Richard Todd.
12 h. 65 — (COFT) — Mar le dében-

maire. Comédie avec Bernard Laffont.
VENDREDI 16 JUIN

tt »- (car) —
Tiborti ot de l'Ethiopie.

Documentaire avec Yvon Collet ef Pier.
re Pre

. — (CBT) — L'Etrange ren
der-vous. Drame avec Adane Rommey
ot VF Portman.
1h 20 — (COT) — Primavers. Co-

média avec Alans Verti of Maric An.
geloti,

1 h. 20 — (CFTM) — Minuit Ci
flysées. Drame policier avec Robert Bet.
niet Jerquetire Pierreux-
2h (comes — Csrgaison dan

destine.Pi musical avec Luin Mariano

— SinFive Speriat.
Flim musical avec Jim Dale st Diana
Todd.
7 h 38 — (CFTM) — Section seat

ov le Sinang. Film de guess avaz Guy
fie ot Stanley Baker,

— (CACF) — The Spiral Reed.
d'aventures avec Rock Mudeon

h 3 — CHT — tn
Drame de guerra avec Alen Ledd of
Diane Foster.
me + = (COMT) — The Lospard Dv:

ue Burt Lencaster et Alain Sele’
a43 ~ (COTM) — Ls Mavque do
la terreur. Aventures avec Federica Ron-
Bi ” “sa Strober
Wh — (CBFT) — Pordy dame los

Montioeame avec Vittorio du

  

 

Sica ot Jacqueline Plessis.
TA 48 — (CPCF) — Jane . Dra-

me avec Orson Welles of Josn sine.
12 à 4 - (COMT) — West Bound.

Westerm avec Rerdoiph Scott et Virgi-
via Maye.

 

 



 

 

FAITS ET GESTES avec FERNAND DENIS

 

Dévoilements
inattendus !

A Baltimore, une blonde aux courbes des plus

intéressantes plongea dans une piscine chauffée
pour démontrer aux journalistes les qualités d’un
nouveau bikini en papier. Et catastrophe !... ou
heureux événement, selon le point de vue, l’inat-

tendu survint.

La partie supérieure du bikini, lequel n’est pas
censé refouler, brûler ou se désintégrer, partit en
flottant au gré de l'eau.

Tandis que la nageuse, Mile Noel Steever, 28 ans,
Je récupérait et qu'un photographe galant lui tendait
une épingle de sûreté pour rajuster ce morceau de
papier, un agent des relations publiques expliquait
aux reporters, qui regardaient ... ailleurs : ‘Ce n'est
pas vraiment une étoffe athlétique, ce n'est pas fait
pour aller à l'eau... vraiment !

Personne ne l'écoutait. Ils reluquaient Miss Body
Chemistry 1967. Ce dévoilement de Mile Corps Chi-
mique 1967 eut lieu à l'occasion de la Semaine des
Progrès chimiques !

Un autre dévoilement
Mlle Assunta Maiol, une autre blonde sculpturale

de 23 ans, a faili provoquer une émeute dans la
population mâle en se promenant la tête haute et
les seins nus dans une artère très fréquentée de

MISS CORPS CHIMIQUE 1967, Mlle Noel Steever

émerge de la piscine après avoir rajusté sen bikini

en papier.

Naples. Comme les policiers lui demandaient pour

Quelle raison elle avait ôté son chemisier, elle Tépondit

qu'elle voulait se faire remarquer et l'enleva de

nouveau. Assunta a été condamnée à vingt-cinq jours

de prison mais le tribunal a consenti À ls laisser aller

À condition qu'elle ne révèle plus ses charmes.

Nouvelles du couple royal
® A ses nombreux titres, le duc d'Edimbourg,

mart de In reine Elizabeth 1I, vient d'en ajouter un

qui ne lui eût certes pas attiré la sympathie de Wins-

ton Churchill... Le duc a été en effet désignécom-

me le ‘’non-fumeur des douze derniers mois” par

l'association britannique des non-fumeurs. Le nimi de

la reine d'Angleterre est en tête d'une liste de non-

fumeurs célèbres. Le magnat de la pressé. lord Thom-

son of Fleet, récent acquéreur du “Times”, figure 

àAM
    
 

J
  
  

UN GROUPE DE RELIGIEUSES visitant l‘Expo 67 forment cette curieuse fresque alors quassises en

file, elles reposent leurs jambes, non loin du pavillon du Canada. La sculpture qui, sur la photo, les

domine, est “L’Envel” de Sorel Etreg.

en seconde position. Le violoniste Yehudi Menuhin
est quatrième. En 1965, le premier ministre, M. Ha-
rold Wilson, avait été élu, lui, ‘fumeur de pipe de

l'année.”.

Devraient-ils ‘’gagner leur pain’? — Les membres

de la famille royale anglaise devraient travailler “pour
gagner leur pain”, estiment 70 p. 100 des Britanniques
qui se sont prononcés en faveur de la royauté, selon

une enquête effec‘uée par un homme d’affaires lon-

douien, M. Leonard Harris, qui annonce ces résultats

dans son livre “Encore un long règne devant nous?”,

publié récemment à Londres. Les femmes, notam-

ment celles qui sont âgées de plus de 60 ans, les

anglicans pratiquants, puis les conservateurs, sont les

plus favorables à la royauté, précise l'enquête. 18 p.

100 des personnes interrogées, toutefois, se sont pro

noncées pour la république, contre 16 p. 100 en 1960.

L'enquête révèle, d'autre part. que le prince Philip

est le plus populaire des membres de la famille roya-

le: 30 p. 100 des personnes interrogées se sont pro-

noncées en sa faveur. La reine Elizabeth vient en

seconde position avec 28 p. 100 des voix. Puis la

princesse Margaret avec 16 p. 100, la princesse Alexan-

dra, 10 p. 100, et la reine mère avec & p. 100.

l'oreille indiscrète à l'Expo

Voici quelques propos entendus en flâmant sur le

site de l'Expo :

Bpeciacles variés: Une grosse dame d'âge dit

“entre deux", apostrophant son petil homme de mari:

‘Regarde donc le totem et lâche les nôtesses I”

Avec de In moutarde : Un monsieur, à la fois élé-
gant et pompette, s'adressant à un vendeur de ‘’hot

dogs” : “Veuillez, cher maître queux, me servir une

chienne en chaleur dans un petit pain estimé.”

Qu'il est mignon ! : Une jeune demoiselle en nan-

talon rose chair de matador et coiffée d'un chapeau

pointu à pompons, en admiration devant l'immense

pavillon de l'U.R.S.S. : “Celui-lù, il est cute un peu

rare!”

Du pareil au mème ? Une Jeune femme, précieuse

et excitée, s'adresse à son fils qui se fouille dans le

nez: ‘Regarde, Exaudias, c'est ça le bassin des

Eaux dansantes !” Et le père qui répond d'une voix

lasse : ‘Mais non, Médélice, c'est l’eau de l'usine

d'épuration.”

Terre den bemmes : on sait qu'à l'Expo il y a

les pavillons thématiques (“à thèmes”) tels que

L'Homme, la terre et l’espace; L'Homme et les ré-

gions polaires; L'Homme et la mer, etc. Mais, un

thème sur l'Homme manquait, et c'est une mère de

famille, sortant du terrain de pique-niques de l'Ile

Notre-Dame, qui l'a trouvé : ‘Bon ! à c'l'heure qu'on
« mangé, où va aller vouère l'Homme en queuq’
puis on sacre le camp vouère le bonhomme àla
maison.” ..

Nos chers frères inférieurs
© Un des avions de la compagnie tunisienne

“Tunis-Air”, en atterrissant la semaine dernière à
l'aérodrome de Tunis-Carthage, avait un excédenl de
bagages certain: quatre tonnes d'animaux sauvages
destinés au 200 de Tunis et offerts à M. Bourguiba
au cours de son voyage ouest-africain.

Cachalets . .. aux dents cariées — Les experts
d'une firme spécialisée dans la pêche à la baleine,
la Cheynes Beach Whaling Co. près d'Albany, en
Australie, ont constaté des caries dentaires anormales
sur deux cachalots récemment harponnés. ls pensè-
rent immédiatement que cela pouvait être une consé-
quence des essais nucléaires français du Pacifique.
Un contrôle au compteur Gelger ne permit de déceler
aucune trace de radioactivité, ce qui semble mettre
hors de cause les expériences françaises. Néanmoins,
un responsable de la défense civile australienne a
déclaré qu'il était possible que les cétacés alent été
contaminés par de In nourriture absorbée non loin du
lieu des essals.

   
le Petit Courrier

© M.le rédacteur : Je suis l'amie de votre nouvelle

Jeune secrétaire, Alméria Fondrouge. Je suis curieuse

de savoir quelque chose. Quand vous l'avez vue arriver

l'autre matin au journal, avec un magnifique manteau

de fourrure, quel air cela lui donnait-elle 7? — Clara-

mée Goujon, Saint-Marc-des-Carrières-de-Portneuf,

Chère Claramée Goujen — Hors raison et coupable.

discret

© M, le rédacteur : Voulez-vous téléphoner à mon

nom à l'Impôt sur le Revenu, parce que je ne sais
pas à qui m'adresser là-bas, pour leur dire que la

dernande d'audition qu'ils exigent avec mon beau-frère
Epiphane Samoisetle est Impossible, ce dernier étant

décédé le mois dernier. — Mme Erfilia Balgnée, Saint-

Elxéar-de-Beauce.
Chère Muse Erfilin Baignée : Bon, bon! Je dirai

que l'audition est impossible, parce que votre beuu-

frère Epiphane Samoiscite est devenu trop dur d'oreil-
Je. . -
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: (ampeurs! Avez-vous pensé au manoir Trent?
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route Montréal -Lévis, un peu
passé Drummondville.

Vous vous Btes engagé sur
la route qui, par la rive sud,
conduit de Montréal à Lévis
(et & Québec par le pont). À
très peu de distance après la
route secondaire qui conduit à

par Arthur Prévost

Ce n'est pas tous les jours

qu'il est possible de satisfaire

ses goûts de pique-niqueur, de

campeur où de caravanier

dans un endroit historique,

près d'un manoir. La chose
ot pourtant possible sur la

TARIFS D'ÉTÉ, À PARTIR DE $12.US PAR JOUR — TRANSPORT $199. CAN. A.-R. PAR JET

EN GUADELOUPE

VACANCES D'ÉTÉ INOUBLIABLES

sous un SOLEIL RADIEUX

ATMOSPHÈRE FRANÇAISE ANTILLAISE

Une table... des vins!!!

DEUX hôtels de classe sur des plages de sable fin

*Les Ali265 a vous “La Caravelle same
128 chambres climatisées

GUADELOUPE ANTILLES FRANÇAISES &
Pour tout autre renseignement, consultez votre agent de voyage

104 chambres climatisées

vsle panneau bien visible :
une table de pique-nique, une
tente, une roulotte. C’est dire
que, quel que soit votre choix,
vous trouverez, à cet endroit de
quoi satisfaire vos goûts. Une

seconde annonce vous indique

de tourner à droite, et, en effec-

tuant un cercle, vous vous diri-
gez vers la grève.

 

4

 

 

 

   

 

Rimouski: 5 voyages par jour
Edmundston : 3 voyages parjour

départs
Rimouski seulement:
7h 30 du maun
1h20” *
IN 30 de l'eprès midi
9h 30 du sok

Edmundston seulement!
Un 30du matin
2h 30 de l'eprèe-médt

Rimouski—Edmundstons
Thu matin

Bemedt : 114 30 du motin
{(Edmundeten seulement)

autobus climatisés
toilettes
{A partir du ter juin 1967)
Renseignements;
Terminus Contret
1186ouest. bd Dorchester Tél. : 842-2261

 

 
filez en coup de vent
à Rimouski! faites un
saut à Edmundston!

    

 

VOYAGEUR
PROVINCIAL INC.

 

 

   

Une île à quelques
pieds de la grève

, vous trouvez un terrain
spacieux, bien aménagé, et
même une île à quelques pieds
de la grève.

Il y a là aussi des toilettes,
des foyers pour faire les feux,
des endroits réservés exclusive-
ment à ceux qui ne désirent pas
coucher sur le terrain mais
simplement se servir des tables
pour prendre les repas; on
trouve aussi un autre endroit
pour ceux qui dresseront leurs
tentes et, finalement, un troi-
sième endroit pour les roulottes.

Il y a de l'eau potable, de
l'électricité, de l'espace pour

 

my

HI a été très bien conservé;
il ne reste plus qu'à aménager
son intérieur pour en permettre
la visite aux touristes qui trou-
veront, près de la grève, une
attraction de plus.
C'est une maison construite

en pierre des champs. Elle date
de 1835, et son style est netle-
ment francais.

Cet édifice a tellement d'im-
portancé que la Cie de Télépho-
ne Bell en a fait l'objet de la
couverture de son annuaire.
C'est une reproduction de l'ar-
tiste Lorne Bouchard, A.R.C.A.
Ce parc des Voltigeurs a été

aménagé grâce au budget du
ministère du Tourisme, de ia
Chasse et de la Pêche: par la

 

~en

 

wp dw

(Phota Arthur Prévost)

Le manoir Trent, au parc des Voltigeurs, prés de Drummond.
ville sur la route transcanadienne.

jouer et surtout de beaux
arbres.

Il y & aussi un vétuste édifice
que le gouvernement a réussi à
sauver et qui orne les lieux.
C'est le parc des Voitigeurs.

A ne pas manquer:
le manoir Trent

Le manoir Trent a été cons-
truit par le cofondateur de
Drummondville. Il se trouve à
gauche de la route transcana-
dienne quand on roule en direc-
tion du Bas du Fleuve: c’est
un robuste édifice étroitement
lé à l'histoire de Drummond-
ville.

Il s'élève non loin de la route
qui conduit de Drummondville
4 Saint-Joachim-de-Courval, sur
les bords de la rivière Saint-
François. Il constitue une pièce
de musée idéale pour un parc
comme celui qui existe déjà à
cet endroit.

académie de
coiffure

 

Ecole détenant un perma en vertu
de la loi dus écoles professionnelles

privées
CERTIFICAT DE Je ANNEE NECESSAIRE
Cours de base 6 MOIS

Nee de Éducation duco
PARITAIRE.

Cortificet aux élèves méritents

Début des cours :

20 juin - 15 sopt. - 13 déc. - 15 mers
INSCRIPTION EN TOUT TRMPS

177 osl, rue VALERAY
(cola Si-Hubert) — 274-7333      

suite, il a été placé sous l'auto-
rité du ministère de la Voirie.

Le parc en question est ua bel
exemple des initiatives que

[LTT

nn

ICL]

visitez@
VOTRE PAYS
—&

prend le gouvernement de la
province de Québec pour doter
le réseau routier de terrains de
camping et de relais à pique-
nique.

—_—_—_—_—_—_—_

Nikita - pas oublié !
Chaque mois, un certain nom-

bre de Soviétiques écrivent en-

core à Nikita Khrouchtchev,

pour lui demander d'être le

“parrain” de leur fils à qui le

ont l'intention de donner son
nom. Cecinins — pas tous —
recevraient une réponse affic-
mative,

ANNONCE

BOUTONS
Dresser Ins boutons, cela abl

La peau ot Lnisss des marques. Li est facile
bxSombatire tes boutons et pointe noire

le savon ae." legsecnt
datosNIXODERM awl
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Entre Drummondville
et Québec en simple

Beach Maine

charrette a boeufs...
George Norris Trent est né

à Londres le 10 janvier 1790.
| a été baptisé à la paroisse
St. Marylebone, dans le com-

té de Middlesex. Après ses

études à Writtle School où il

se apécialisa en mathémati-
ques. il entra au service de la
Marine Royale en 1807.
Durant son service sur le

“Glasgow”, il reçut sa commis-
sion en 1815 et, à son retour en

i

Le Canada et |
sa bien-aimée
I'attiraient
le fils de George Trent.

Henry, qui avait suivi son
père en Angleterre, revint.)

après la mort de celui-ci, au

Canada. Evidemment pour re
voir sa soeur, mais aussi pour |
épouser une jeune fille qu’il |
aimait. Mile Eliza Caya à qui
il avait promis le mariage. |
Marie Dorothy Trent et Wil!

liam Robins eurent un fils nom. |
mé Robin Norris Robins, qui se |
maria et eut trois enfants. ;
A son relour d'Angleterre.

Henry Trent demcura dans le
manoir Trent avec son épouse
Eliza. T1 suivit les traces de son
père comme gentilhomme fer|
mier. I) était un liseur avide et
un grand chasseur et pécheur.,
Les Trent passèrent une vie
heureuse dans le manoir avec
Jeurs dix enfants, dont trois fils:
Frederick, Norris et Robin.»

A la suite de la mort (ja:
guerre de 1914) de Norris et de;
Robin, le manoir fut habité par|
Frederick et sa mére, laquelle
décéda en 1936. |

Célibataire, Frederick conti-
nua à habiter le manoir jusqu'à
sa mort en 1962, à l'âge de
& ans. |
{Nous devons ces détails à

Mme Marguerite Poirier-Trent-
Caya.) {

 

 

 

RENDEZ-VOUS DE 2 NATIONS !

La Plage la plus sûre et la plus
propre de la Nouvelle-A

Ecrivez pow brochure Hiusirée gratuite
PreYI
d'accemmodation désirés.
CHAMBRE DE COMMERCE
OLD ORCHARD DEACH Dopi 10, Moise |

    

  

New York State Department of Commerce,

Boîte postale 9900, Montréai 2, P.Q. MPJ-10

 

TÉL: 739-344
ou postez ce coupon aujourd'hui

pour recevoir votre brochure

en couleurs de 88 pages!

Angleterre, 11 se retira avec
demi-paye, et cela jusqu'à sa
mort,

Comme reiraité, il vécut à
Ely, Angleterre, el se maria en
181. Il eut trois enfants, une
fille et deux fils. Devean veuf
en 1830, il songea à l'avenir de
ses enfants et son attention se
tourna vers le Canada. D ob-
tint un octroi de terre au Ca-
nada et s'embarqua avec sa
fille et son fils (l'autre fils étant
décédé! pour une traversée de
l'Angleterre au Canada, qui
dura trois mois,

Une sorte de record
1! débarqua a Québec en 1837.

De Québec, il a parcouru en
charretie à boeufs la distance
entre Québec el Drummondvil-
le. Le site pittoresque sur le
bord de la rivière Saint-Fran-
cois devint la réalisation de ses
rêves, et le manoir Trent, aussi
appelé ‘’Wooleycop Hall‘, de-
vint sa résidence. La moitié du
manoir était occupée par la
famitle Trent et l'autre moitié
par ses fermiers.

ll y passa une vie heureuse
jusqu'en 1849 alors qu'après le
mariage de sa fille il retourna
en Angleterre avec son fils.
Huit ans plus tard, il mourut
el 1] fut inhumé près de sa fem-
me dans le cimetière de la ca-
thédrale d'Eiy, Cambridgeshire.

Un festival
qui vous
met l’eau
à la bouche
Coincidant avec le Festival

de Vienne se déroulent les Se-
maines culinaires viennoises,
organisées sous les auspices du
Bund Osterreichischer Gastlich-
keit ‘Ligue autrichienne du bon
accueil). Celte ligue est une as-
xociation de restaurants sélec-
tionnés, que le touriste identi-
fiera facilement grâce à l'em-
blème B.O.G. figurant à l'en-
trée. Ces restaurants sont re.
commandés en toute saison,

durant les Semaines eu|
. ils proposent aux gour-
les spécialités qui prou-

vent que la cuisine viennoise ne
se compose pas uniquement de
Wiener Schnitzel ou de gou-
lasch! Si l'on fréquente assidû-
ment ces restaurants durantles
Semaines culinaires, on aura en
outre «roil au titre de “gour-
met viennois”, ce qui donne tou-
jours lieu à une petite cérémo- |
nie dans la meilleure tradition
breughelienne. |
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Le courrier
du tourisme
par Arthur Prévost  

 

Aller à Cuba
Q. — Je dola aller à Cuba

avec men mari. Je pease que

tout ira bien pour mows: mals
sa secur, qui habite le Michi
gan, esi de nationalité améri-
caime. Croyez-vous qu'elle aura

des difficultés? Cemment s’y
rendre ? Et les vétements ?

Mme Ubaid MOISAN,
St-Rémi de Napierviile

R. — Vous n'aurez pas de dif-
ficultés, vous et votre mari;
mais sa soeur a besoin d'une
autorisation spéciale. Elle doit
demander un passeport à
Washington. Il lui faut aussi
demander la permission au re-
présentant de Cuba aux Elais-
Unis, lequel, en l'occurrence, est
l'ambassadeur tchécoslovaque à
Washington
De plus, lors de votre arri-

vée à La Havane ‘car vous
entrerez sans doute par Ja ca-
pitale} il vous faut prouver que
vous avez assez d'argent pour
assurer votre séjour Les auto-
rilés cubaines exigent que foule
personne dispose d'au moins $10
pour chaque jour qu'elle pas-
sera dans l’île.

Visitez le consulat de Cuba à
Montréal: on vous y donnera
tous les délails nécessaires.

Si j'étais vous je m'y ren
drais en passant par Merida,
la capitale du Yucatan (au
Mexique). Vous pouvez vous
rendre à Merida par avion, par

automobile où par autobus. Je
l'ai fait par autobus: c'est à
4,000 milles de Muniréal.

Les vêtements : tout comme
In Jamaïque et ler autres Îles
C'est chaud en été, mais on fait
la sieste le midi... comme au
Mexique. Environ 82 degrés en
août el 72 en janvier comme
plus haute et plus basse tem-
pérature.
Bon voyage! Ft rappelez-

nous au retour pour nous don
ner des nouvelles.

o sn
Dépliants à l'Expo
Q. — Peuion sveir des ren-

seignements touristiques des di-
vers pays représentés à l'Expe,
et (awl il payer powr emirer et

ebtenir des publications ?
M. Hervé JARRY,

Côte-Veriu

 

» |
DESIREZ-VOUS
DES VACANCES

DIFFÉRENTES

 

_ GRATUITE!

 

R. — Plusieurs pavillons doa-
nent des dépliants touristiques.
Mais ne vous attendez pas à
avoir des livres d'art gratuite-
ment ! Les hôtesses sont ave-
nantes et vous donneront tous
les renseignements que vous
désirez. Bon nombre ont des
cartes sur le mur el vous par-
lent en se référant aux cartes.
L'entrée à tous les pavillons est

plus importants geysers du mon-
de. Ecrivez au département du
tourisme de la capitale, Reyk-
javik, et demandez à recevoir
des brochures, des dépliants sur
le sujet. Ajoutez que vous êtes
écolier. Vous pouvez écrire
aussi au Consulat général de
l'Islande, 553 Fifth Avenue, New
York 17, N.Y., USA. Félicita-
tions de vouloir aller au fond

graluite.

Eou chaude en
Islande

Q. — Est-ce vrai qu’il y a de

des choses pour connaître la
vérité !

Température en
Suisse

l'eau chaude en Islande ? Ma Q. — Quelle est la tempéra-
mére me dit que oui... of Ia lure en Suisse au mois de sep-

maîtresse ne le sait pas! J'ai lembre ?
Mme J.-B. LAFERRIERE

R. — Cela dépend de l'endroit
où vous voulez aller. 11 y a
des montagnes qui sonl très
hautes. Parlez-vous du mont
Blanc ou de Zurich? Tout ce
que je puis vous dire comme
données générales, c'est qu'en
septembre il fait à Genève une
moyenne de 37 degrés F. (maxi-
mum: 69 el minimum 51).

regardé dans le dictionnaire ...
et on n'y denne que le nom de

la capitale et dix lignes.
Jean-Pierre DUGAS,

Baie-Comeau

R. — Oui. Mais le dictionnai-
re ne peut pas tout dire. Il
vous faudrait une géographie.
Ce qui attire le plus le touriste
en Islande est le geyser, qui

s'appelle “GreatGeyser ‘on Dites-moi quelle ville où quelle

trouver un nom) et quilance région, et je vous répondrui
à 200 pieds dans les airs de avec plus de précision.
l'eau bouillante; c'est un des (Jonny, Litt gilmenbee se
 

 

Vous croyez avoir tout essayé contre

L’ECZEMA
La crème ROSADERM, après 5 ana d'essai, à donné des résultats que
l'on ne pouvait espérer avec les autres médica $¢P.48 plus tare
tons. Faites-en l'essai. 2 ox, souloment 1020)

tres : SPECIALITES MIANA
C.P. 271 * Jonquière, P.Q.

 

ENCOURAGEZ nos ANNONCEURS
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vesço "  
Le Service
dHoretiorie Martie 1c
C.P 117, Longueuil, Qu”
Tel, (614) 670-4400

Voyages Claude Miche! Ine.
100.rue Youville. Québec -
400, rue Racine bot, Checoutimi — 643-0844

528-8961

MmeI.de Vallères
Docteur en paychothérapie

ei en psychologie

vous porlera sur la

SANTÉ
physique et mentale

d'oprès le

SWAMI VIVEKANANDA

et le grond maître psychiste et yogiste

RAMACHARAKA
Cette première conférence ours lieu le

MERCREDI 14 JUIN 8 h. p.m.
à la saile 10780 LAVERDURE (métro Henri-Bourasse)

387-8973

 

Pour
renseignements :
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© Parsissant simultanément dans presque tous

les pays d'Europe et aux Etats-Unis la jeune
collection de ‘l'Univers des connaissances‘’ présente
seus la signature des spécialistes internationaux
les plus réputés l'état à jour des thèmes essentiels
de l'histoire et de la politique, des arts ot de la
littérature.

Veicl aujourd'hui, bressé par je Maître de
conférences d'Oxford,le tableau de LA NAISSANCE
DE LA DEMOCRATIE GRECQUE (1) ot de son
évolution depuis le Ville siècle avant J.-C. jusqu'au
Ve, à cette grande date de I'humanité où, jusque-
là teau dans la dépendance d’un maître emnipetent,
l'hemme d'Athènes prend censcience de son droit
à faire entendre za voix dans le gouvernement de
le Cité, de sa liberté de citeyen.

L'Univers des connaissances—
fondées sur la sagesse et l'expérience, enfin à faire
établir une constitution équitable et ferte. Quelle
fut l'incidence de cette immense révolution pelitique
ot seciale sur la philosophie de la Grèce, sa
littérature, ses arts, l’ensemble de la vie spirituelle
et intellectuelle, l‘auteur nous le mentre sur le
vif des événements, des heures de la genèse à celles
du parfait épanouissement.

© Dans la même collection, LE COMMUNISME
CHINOIS (1), par Robert C. North. Un euvrage
magistral. C’est sous le signe de la sérénité et de
l‘érudition contrôlée que Robert C. Nerth,
professeur à l’université de Stanford, étudie le
sujet brûlant du communisme chinois, Une étude
indispensable. Le lecteur à vraiment I'impression
d'avoir connu la Chine, une Chine neuvells et une
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—La solitude de nos écrivains

W. G. Forrest retrace les étapes par lesquelles
H révecit d'abord à briser la demination de
faristecratie, à imposer une conception de lois

Chine qui déjà se renouvelle.

41» Hachette
12+ Heckette

* Ceux qui s’en plaignent le plus sont ceux qui ont le moins de motifs valables de s'en plaindre !
* Demain, dans des circonstances plus favorables, quelques-uns émergeront et nous emporteront
torrentiellement « La majorité de nos écrivains ont un comportement d'enfant gâté : ils crient ! «

par Conrad Bernier

e Seuls au (milieu d'un morstrueux silence,

nos écrivains viennent tout à coup de décou-
vrie qu'ils n'ont pas de public, qu'ils écrivent
dans le désert et que leur bonne volonté ne
sert à personne. C'est l'échec sur toute la
ligne, ou presque. Je me garderai bien, d'une
part, de me moquer de cette solitude de nos
écrivains, mais je ne peux pas, d'autre part,
souscrire à toutes les explications que certains

d'entre eux donnent de cette solitude. Je suis
même tenté d'ajouter qu’il ne faut pas exagé-
rer quand on parle de la solitude de nos écri-
vains. Car ceux qui s'en plaignent le plus sont
précisément ceux ont le moins de motifs vala-
bles de s'en plaindre. La solitude leur va bien.
Le solitude leur est même indispensable. C'est
elle qui leur permettra peut-être d'accoucher,
demain, d'ouvrages de valeur qui feront alors
oublier tous ces livres qui mijotent l'ennui et
la vanité.

® L'écrivain québécois n'a pas la vie facile, j'en
conviens. Ce qui me rassure, cependant, c'est

de constater qu'il existe chez nous une toute
petite poignée d'écrivains qui parviennent,
malgré des difficultés de toutes sortes, à pré-
server l'essentiel de leur intégrité créatrice,
qui plongent généreusement, sans se préoccu-
per des résultats immédiats. Ceux-là ont com-
pris, je crois, quelle est dans notre société la
fonction essentielle de l'écrivain, de l'intellec-
tuel et de l'artiste. Ceux-là sont formés. Ceux-
là sont mûrs. Ceux-là se sont débarrastés de
feurs peurs. Ceux-là cherchent la vérité com-
me des écrivains authentiques doivent la cher-
cher: avec un sérieux absolu, non pour le
plaisir de la chercher ou de jouer avec elle,
avec une parfaite sincérité envers soi, sans 2e
préoccuper de savoir s'ils plairont ou déplai-
ront, sans même se soucier de savoir si les ré-
sultats d'une telle recherche seront prochains
ou lointaine. Ceux-là ont compris que l'écrivain
authentique ne doit pes chercher la vérité dans
les idées seulement et encore moins dans les
fictions, mais dans les réalités, dans la vie

toute palpitente de l'homme et des sociétés
humaines. Ceux-là ont compris qu'ils devaient
chercher le vérité dans le passé, dans le pré-
sent, mais avec l'avenir toujours en vue et tout
pénétrés du sentiment tragique de tout ce qui
peut s'agiter et se décider dans une seule
année ou dans une seule heure de la vie d'un
homme ou de la vie d'un peuple. Ceux-là,
rerissimes, ont engagé dans cette recherche
toutes les forces vives de leur être. Demain,
dens des circonstances qui seront sans doute
plus favorables, ils émergeront, ils nous em-
porteront alors torrentiellement | Quant eux
autres...

© Quant aux autres, lis sont demeurés "qué-
bécois” jusqu'à l'os | lis incarnent toutes les

difformités, tous les travers, toutes les peurs
du Québécois | La peur les étrangle, les étouf-

fe. lls sont encerclés par la peur, le désir de
sécurité. Ce n'est ni l'avancement ni le salut
d'une collectivité qui les passionne, mais leur
seule réussite personnelle. Et ils la veulent
rapide, facile, spectaculaire | His sont pleuni-
chards, masochistes, et leur tactique préférée
est celle des enfants gâtés : ils crient pour
avoir | Tout ce qu'ils touchent, d'ailleurs, déga-
ge une prétention démesurée et un immense

ennui. L'envie de devenir à tout prix source
d'événements et de manchettes agit sur eux

comme une sorte de désordre mental. On ne
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les vidangeurs de linfimie

peut vraiment pas s'étonner qu'ils n'aient pas
de public et pas de lecieurs. Ce serait plutôt le
contraire qui serait étonnant, non ? Quand ils
se plaignent de leur solitude d'écrivains, ils
mentent et savent très bien qu’ils mentent. La
grande erreur qu’ils font sur eux-mêmes est
de croire qu'ils sont des écrivains valables.

lls multiplieront d'ailleurs vainement les ro-
mans, les brochures, les manifestes, les essais.

Ils ne seront jamais des écrivains valables

parce que tout ce qu'ils font ne colle à rien,
parce qu'ils ne sont pas dans le coup | Comme
plusieurs d'entre nous, d'ailleurs | Et comme

plusieurs d'entre nous, ils chercheront toujours
l'alibi facile, pour expliquer leur échec...
Certains diront que j'exagère, que je pa-
tauge dans l'injustice, que je cravache à tort et
à travers, sans faire la part des responsabilités
et des devoirs. J'ai pourtant la certitude du
contraire. Car ce “portrait-charge” ne vaut pes
seulement pour certains de nos écrivains, il

veut aussi pour la majorité d'entre nous. En

effet, si nous nous regardons implacablement,
nous découvrons aussitôt combien peu formés,

combien peu mûrs, nous sommes. Bien sûr,

nous ne sommes pas seuls coupables. Quand
on pense à ce que la politique, l‘enseignement
et la religion — ces vastes cycles de faillites
— ont fait de nous, il est normal que nous

nous sentions alors un peu moins coupables.
Mais la tentation est grande pour nous tous,

alors, de nous immobiliser dans des rôles d'ac-

cusateurs et de n'en plus sortir. N'importe qui
parmi nous pourrait se taper une hémorragie
de 500 pages,et tout cela pourrait être vérifié,
contrôlé. Mais, à mon humble avis, cela serait
inutile. Le Québécois n'a plus le temps de chi-
quer un passé qui lui donne mauvaise bouche.
Si nous voulons parvenir à une existence
authentique, nous devons, il me semble, cesser

de gratter nos vieilles plaies, rétablir en nous
une spontanéité, une ferveur et un élan contre
lesquels tout, jusqu'ici, a conspiré, et, puis
après, foncer | Il me semble que la voie du
salut est id.
© Je pense, enfin, que la situation de l'écrivain
québécois ne diffère pas tellement, aujour-
d'hui, de celle du journaliste québécois. Le
premier se plaint de n'avoir point de public.
Le second en a-t-il encore un ? Et de quelle
qualité ? Les problèmes de l'un ne sont pas
moindres que les problèmes de l'autre. Je
pense aussi que notre comportement, dans

l'ensemble, ne vaut guère plus que celui de
certains de nos écrivains. C'est celui de gens
inconséquents qui ne se sont pas débarrassés
de leurs peurs, qui cherchent et trouvent mille
et une excuses faciles à leurs échecs, mille et

un alibis pour justifier leurs lâchetés et leur
absence. Parce que nous absents | Parce que
nous ne sommes pas dans le coup ! Parce que
rien de ce que nous faisons, ou presque, ne
colle à la réalité | Parce que nous sommes à
des milliards de lieues des problèmes de nos
gens | Céline appelait les journalistes de son
temps “les vidangeurs d'infamie”. Sommes-

nous vraiment autre chose ? Les reproches que
j'adresse à certains de nos écrivains, je me les

fais d'abord à moi-même. Ce que nous faisons
ne coïncide généralement avec rien, ne dé-

bouche sur rien. Tout ce que nous faisons est
pirouette et singerie. Et nous croyons à ces

pirouettes et à ces singeries. Le peuple, lui,
n'y croit pas ou n'y croit plus. L'envie est forte,
chez moi, de parodier Alain et de dire : "Si

ta littérature, la musique, le théâtre et le

journal se montraient, au-dessus des singeries,
aussi clairement que le coup de poing qui jette
le boxeur sur le tapis, la foule irait au théâtre,
à le musique, à la littérature et au bon journal

comme elle va aux combats de boxe ... Nous
devrions peut-être nous interroger tous et nous

demander si nous n'slions pas un peu loin
dens ce mépris du peuple |

 

 

 

  



  
   

Un best-seller : Soeur Jeanne à l'abbaye
Le lancement de Soeur Jeanne à l'abbaye avait lieu, en fin de semaine dernière,

dans les selons des Editions du Jour. L'auteur, Jabry, est plus connu sous le nom de

Jacques Brillant, financier québécois bien connu. Jabry a déjà publié, au Japon, un
recueil de poèmes “LE JARDIN DE NUIT". Vous voyez ici l'auteur, M. Jacques Bril-

lant, en compagnie de M. Jacques Hébert, éditeur.

 

 

 

Une heureuse initiative
 

Un conseil d’experts pour

protéger ““l’art esquimau”°°
Neuf représentants émi-

nents du monde des arts du
Canada ont répondu à l'ap-
pel du ministre du Nord ca-
nadien, l'honorable Arthur
Laing, qui les a invités à
créer un Conseil de l'art es-
quimau.

“Le Conseil de l’art esqui-
mau aidera les coopératives
d'art esquimau à maintenir
à un haut niveau la
qualité des oeuvres”, de
déclarer M. Laing. ‘Les
membres auront à apprécier
de nouvelles formes d'art, en
plus de donner leur avis au
sujet du choix et des prix
des collections annuelles
d'oeuvres d'art graphique.
Les travaux d'art et d'artisa-
nat esguimaux approuvés
par le Conseil porteront le
sceau de cet organisme ou
une étiquette enregistrée at-
testant leur authenticité”.

Voici les membres du nou-
veau Conseil. Ce sont Mme
Doris Shadbolt. directrice in-
térimaire de la Galerie d'art
de Vancouver: M. George
Swinton, chef du départe-
ment des beaux-arts de l'Uni-
versité du Manitoba, à W.2-

nipeg; Mme Alma Houston,
de la Division des beaux-
arts de la société Canadian
Arctic Producers, & Ottawa;
M. MF. Feheley, chef du
groupement TDF Artists, de
Toronto; M. George Elliott,
vice-président de la société
Maclaren Advertising, de To-
ronto; M. Jacques Folch-Ri-
bas, architecte et urbaniste
de Montréal: M. Jean-Noël
Poliquin, président de l'Asso-
ciation des sculpteurs du
Québec, de Montréal; M.
Alex Colville, artiste cana-
dien de :enom, résidant au
Nouveau-Brunawick; M.
James Houston, conseiller en
esthétique industrielle, au
service de la société Steuben
Glass, de New York.

Le premier groupe consul-
tatif de l'art esquimau a été
formé en 1959, sur la deman-
de de la West Baffin Eskime
Co-operative; sa tâche con-
sistait à conseiller les artis-
tes au sujet des normes, des
prix et des lignes de condui-
te à suivre. Deux ans plus
tard, soit en 1961, un comité
canadien de l'art esquimau à
été formé.

‘Au cours des premières
années critiques, les mem-
bres de ces comités ont four-
ni leurs services à titre gra-
uit, afin de faire connaltre
au monde les précieux ta-
lents de création qui existent
chez les Esquimaux, de di-
de M. Laing. C'est grâce à
eux et aux artistes si l'art
esquimau du Conada a ac-
quis aujourd’hui une renom-
mée mondiale par sa qualité.
Plusieurs des personnalités
qui étaient membres de ces
comités primitifs ont accep-
lé de faire partie du Conseil
de l’art esquimau, et nous
leur en savons gré.”
Le Conseil de l’art esqui-

mau tiendra des réunions de
temps à autre, afin d'appré-
cier de nouvelles formes
d'art, de donner son avis au
sujet du choix et du prix des
collections annuelles d'es-
tampes, et de conseiller le
ministre à l'égard de ques
tions touchant les (travaux
d'art et d'artisanat esqui-
maux.
Tous les membres du Con-

seil de l'art esquimau exer-
cent leurs fonctions à titre
gratuit.
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—C{hez votre librairemu
© PLON — Le Jeur de l'aigle, par Richard Col-

lier. A l'aide de documents inédits et en interro-

peant des centaines de survivants, l'auteur 8

reconstitué la (ameuse journée du 13 août 1940,

où Goering s'était promis d'écraser la défense

aérienne de l'Angleterre. (286 pages)

© EDITIONS DU CENTURION — Le Grand

Octebre russe, par Charles Olivier Carbonell.

Comment la révolution d'Octobre a-t-elle été

jugée et interprétée par ceux qui l'ont vécue ?

(288 pages)

© GALLIMARD — La Révolution romaine, par

Ronald Syme. Comment l'empire s'est édifié en

trois générations sur les ruines de la républi-

Que : par des luttes d'influence entre hommes,

mais aussi entre familles, entre castes, entre

classes. Salué depuis trente ans comme ua monu-

ment de l'histoire ancienne, l'ouvrage du grand

spécialiste anglais attendait toujours d'être tra-

duit. (Collection, la Suite des temps, traduction

de R. Stuveras, 600 pages)

® PRESSES DE LA CITE — Leningrad 194).

42, par Dmitri V. Paviov. L'auteur dirigeait le
civiles et militai-

© FLAMMARION — Sons et destin de l'art, par
René Huyghe, de l'Académie française. Deux
tomes : de la préhistoire à l'art roman et de
l'art gothique au XXE niècle. (Collection
“Images ef Idées”) (284 pages)

Rééditions

© GALLIMARD — L'Essence de l'Espagne, par
Miguel de Unamune. Cinq essais de jeunesse
d'un des plus grands philosophes de l'Espagne.
Un important document sur l'Espagne cantiliane.
(217 pages)

® LE SEUIL — Montaigne, ssuvres compiles.
Toute l'oeuvre intégrale en us volume cartonné,
avec glossaire, table de noms propres et de
citations. (622 pages)

© MERCURE DE FRANCE — Légendes, Seul,

de Auguste Strindberg. Ces deux volumes com-
plétent la publication des oeuvres autobiographi-
ques de l'auteur de Mademoiselle Julie. On dé-
couvrira Légendes, uo texte fortement marqué
par Je naturalisme et le symbolisme, qui fait
suite au Plaideyer d'un fou ot à Inforne, dont les
passages les plus virulents ent été rédigés direc-
tement ea français. (412 pages)
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Mme Radhla

Haddad :
“... le deoit à

une vie
digne”

 

Sans voile, la Tunisienne

n’a pas froid aux yeux
par Hermine Beauregard

la femme tunisienne, pen-

dant des sièrles et jusqu'à

récemment, vivuit sous un sta-

tut non seulement inférieur à

l'homme mais presque moyen-

épeux. Mais depuis dix ans
elle et «devenue là-bas une

citoyenne à part entière, qui

jouit de nombreux avantages

que même les Québécoises

pourraient lui envier.

A l'occasion de la Journée
Internationale de la Femme,
célébrée à l'Expo lundi dernier,
les Montréalaises ont eu l’occa-
sion d'entendre et de rencontrer
des femmes fort intéressantes,
venues de tous les pays du mon-
de. Parmi ces célébrités, Mine
Radhia Haddad, de Tunisie, a
été particulièrement remar-
quée. Cette femme encore jeu-

LE POT
AUX

ROSES

 

ne (elle est néc en 1922) est
présidente de l'Union uationale
des Femmes de Tunisie; elle est
député à l’Assemblée nationale
tunisienne. Elle a participé
d'une façon active à la créa-
tion de la Confédération des
femmes africaines et s'intéresse
depuis longtemps au parti so-
claliste. Une fois l'indépendan-
ce de son pays acquise, Mme
Haddad a consacré la majeure
partie de son temps aux villa-
ges d'enfants de Bourguiba.

Le tableau qu’elle a brossé
pour nous de la femme tuni-
sienne actuelle ne manque pas
de susciter l'admiration, sur-
tout quand on songe à la façon
dont les femmes africaines ont
vécu pendant des siècles.

Le divorce remplace
la répudiation...

“Tout cela a commencé, nous
dit Mme Haddad, par l'adep-
tion, lo 13 août 1956, du code
du statut persensel, qui est en

 

fait le cede de la promotion de
la femme et de la famille.”

Ainsi, depuis ce jour la fem-
me lunisienne a acquis, de par
la Constitution, l'égalité abso-
lue en matière de droit de vote
et de participation aux activités
de la vie politique.

Elie a surtout, nous dit Mme
Haddad, acquis des droits ju-
ridiques qui lui avaient jusqu'ici
été refusés. Le mariage devient
un libre choix et le divorce,
contrairement à l'ancienne ré-
pudiation, est ouvert aux deux
époux; il doit être prononcé
par le Tribunal. Les enfants
sont alors confiés à celui des
deux époux qui est capable de
mieux assurer leur éducation.
Alors qu’autrefois les petites
filles étaient mariées sans leur
consentement, et presque au
berceau, l'âge minimum du ma-
riage est repoussé A 17 ans. La
polygamie, longtemps permise,
est interdite sous peine d'em-
prisonnement et d'une forte
amende,

Et on a même mené en Tuni-
sie une grande campagne pour
une évolution parallèle de la
mentalité des hommes et des
femmes.

Même droit
que les hommes
à l'éducation...

“De plus, continue Mme Had-
dad, les femmes ont ebienu le
même droit que les hommes
en matière d'éducation. Ft au-
jourd’hul de nombreuses Tuni-
siennes sont administratrices,
professeurs, ingénieurs. Alors
qu'en 1955 seulement 7,010 d'en-
tre elles accédaient à l’enseigne-
ment secondaire, aujourd'hui il
y en à 21,950. Les femmes tuni-
siennes sont entrées dans tous
les domaines du travail, et à
l'heure actuelle, uz tra
sur cing est une femme. En Tu-
nisie, les femmes eccupent les
mêmes pestes que le: hommes
et obtiennent les mêmes salai-
res.”

  

La Poupée Rouge a Montréal...

La femme tunisienne et sa fa-
mille ont également bénéficié de
mesures de sécurité sociale et
de santé jusque-la inexistantes:
institution d'un certificat pré-
nuptial, programme de vaccina-
tion obligatoire, examens préna-
taux et postnataux, accouche-
ments surveillés. examens des
nourrissons et des enfants, etc.

Des centres de planning fami-
lial ont été organisés et des
équipes mobiles sillonnent le
pays, se rendant jusqu'aux cen-
tres les plus éloignés. En 1966,
plus de 96,000 femmes se sont
adressées à des centres. Plus
de 30,000 femmes ont utilisé
l'appareil intra-utérin et plus de
1638 avortements sociaux ont
été pratiqués.

Mme Haddad ne craint pas
d'affirmer que tout cela a été
possible surtout grâce à la po-
litique du président Bourguiba;
mais elle a aussi parlé de l’ap-
port fourni par l'Union nationale
des Femmes de Tunisie, qui a
vu le jour en 1936.

  

Le domaine de la mode devient de plus en plus

celui de la jeunesse. Ainsi, à Montréal, une autre bou-

tique originale at amusante a ouvert ses portes. || s'agit

de “La Poupée Rouge” qui logera au Cartier, rue Sher-

brooke ouest. La propriétaire et dessinatrice de mode
de cette nouvelle boutique est une jeune fille de 23

ans.

Susie Kosovic. Susie, qui habite Toronto, est une

jeune fille pleine d'énergie et d'imagination que Vida!
Sassoon a surnommée “Dolly Bird” (l'Oiseau-poupée).

Un grand peintre canadien, Graham Coughtry, a vanté
son sens de la couleur.

Elle débuts fort modestement en août 1964 dans
un petit magasin de la rue Yonge, à Toronto. Ses modes
amusantes et jeunes furent tout de suite adoptées. Au-
jourd'hui, elle gère deux boutiques torontoises, sans

compter une "Poupée Rouge” à Montego Bay, Jamaï-
que, une à Winnipeg et la nouvelle “Poupée Rouge”
montréalaise.

lt est à remarquer que Susie Kosovic, qui dessine
elle-même toutes ses modes, les fait reproduire en

quantité limitée et à un prix très abordable.

Un mari homosexuel plutôt qu’infidele. ..
“Les mariages dans lesquels le mari est un homo-

sexuel ont une meilleure chance de durer que les
mariages normaux.” C'est là le résultat d'une enquête
récente menée par un psychiatre torontois, le Dr E.W.

Mandryk, du Clark Institute of Psychiatry. Le Dr Man-
dryk a fait son enquête auprès de 47 ménages dans
lesquels l’homme était un homosexuel — et il semble
que 83 p. 100 de ces mariages ont survécu, comparé
à 75 p. 100 des mariages normaux. Le Dr Mandryk,
que cite un journal torontois, a décieré. "Cela défie

la logique, mais c'est ainsi. Cette enquête, conduite
pendant trois ans, est le première du ganre en Amé-
tique du Nord. Six de ces mariages se sont terminés
par une séparation; aucun par un divorce. La moyenne

d'âge des patients était de 36 ans, et 26 des 47 ma-
riages avaient des enfants.”

Et le psychiatre de citer la réaction d'une épouse
forontoise qui soupçonnait son mari d'avoir une mai-
tresse... et qui s'est dite fort soutagée d'apprendre
qu'il s'agissait plutôt d'un autre homme.



   vaux à l'aiqui i ; .
Travhk aiguille | Pour la première fois au Québec
coortopaiates populaires

:

patrons of ventrections. Prix : samtemert 46. Conte e A) fo 7sPour obtenir ces patrons, inscrivez lisiblement sos nom et
adresse, le numéro du patron désiré. Enveyez un ben de peste ou an al Sle prix du patron en argent à: TRAVAUX A L'AIGUILLE,
Suite 900, 5468, av. Royalmount. Montréal 9. Soyez le premier de votre

entourage à épater vos amis 50
— . avec le TOUT NOUVEAU .7354 — Crochetez cette jolie , ; PB CHANDAIL “CRE BASILE. Fait vas UW

  

    

  

 

 

   

 

 
 

 

 

porn pourcompagnene de coton irrétrécissable et cent DE
pour les tailles 3246 et 1212- en belle couleur bleu azur nus
Da, Prix: 35 conts. . {moins salissant que le blanc).

K 90e Tel qu'illustré.
4e >
en BON DE COMMANDE

‘ ; CRE BARRETRETTTTTSS-—ancannnemm

CP 9
Station Rosement
Montréal 36, P.Q.
Veuillez m° hands anon
dens LE PETITJOURNAL, Sinan: matinbine.vison iat
poste) au montant de $ $2.30 par chandail der
» pas de frois supplémentaires

Nombre de 4] 6 6x 8 10 12 345
chandoils désirés ’

Nom

Adresse
Et le d ' Ville Tél.

‘rez-le dans le sens que vous Allover 3 semaines te récephon de vos chanders. Ces
voudrez et faites grimacer Cré chandails sont de Jrba bonne qualité «ù wiétrécesables. Autur

Basile. Vos amis en seront épatés.  LTRSUteTItchangecommandesmmmnmme

 

  
   
  

   

  

  

7%6 — Pour égayer votre
maison, un splendide tapis |:
que vous crochèterez avec
beaucoup de facilité. Instruc-
Lions pour un tapis de 26 x 41
pouces ou 35 x 50 pouces.

Prix : 50 cents.

9,

PT 7000 — Enjolivez vos toiles et
laies d'oreillers avec ces char-
mani: motifs de broderie. Dé-
calques pour 16 motifs de
2% pouces x 3 à 3'a pouces.

| Prix : 35 cents.

  
         

  

 
  L'été avec

Jocardi
A— Style Mahorajah, trois A

piéecs de toile Jaquette longue.

Boutone cachés, pentelon fuseau et À

vee. Couleurs: brun, ven, roullle

Toiles 50.
5615 om

8 - Trois piéces de toile Veste, double bouton.
[1 neue, pantelon fusesu et jupe. Couleurs 1 brun,

vert, rouille Toiles 45 3
3415 am L

la vente à la Jeune Couture,
744601 — local 40

6500 St-Hubert, ongle Beoubien

 
     

     
  

   

   

        

  

    
  

“FretGontrant

. +
Quand Dodo devient mannequin

DOMINIQUE MICHEL, devenue mannequin pour l'occasion,

présente ici une des créations du jeune ceuturier montréalais
John Worden.
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Quand vous lisez le PETIT JOURNAL 711,849
personnes font comme vous chaque semaine

Aucun autre journal su Québec ve pout prétendre sérieusement où prouver
oll à ua toi auditoire.

 

 

  

Q.— J'ai 19 ans et je suis bien en peine.
Je suis amoureux d'une jeune fille de 15 ans et
nous voulons nous marier. Ses parents ne veu-
lent absolument pas que nous nous fréquen-
tions, sous prétexte que je ne suis pas capable
d'assurer le bonheur de leur fille. Ma mère,
elle, veut notre mariage parce qu'elle sait
que mon amie atlend un enfant. Ses parents
n’en savent rien, et elle n'a pas le courage de
le leur avouer. Mon degré d'instruction est
très minime. J'ai terminé mes classes à l’âge
de 15 ans, en septième année. Depuis ce temps,
je travaille dans une épicerie pour $35 par
semaine. Que dois-je faire ? Je compte sur

J'ai fait un enfant à mon
amie de 15 ans! Que faire?

— Surtout pas de mariage ! Vous avez dé-

jà fait la bêtise de rendre enceinte une fillette;

n'allez pas, plus, l'engager dans une aven-

ture vouée d'avance à l'échec. Vous n’avez

aucune des bases pour bâtir un foyer. Quant

à votre petite amie, c'est une enfant. Si vous

avez été assez homme pour faire un enfant,

ayez le courage d'offrir à la famille de votre

amie votre aide financière. Vous pourriez, de

plus, aller avec elle consulter la Société d'adop-

tion afin qu’au moins l’enfant souffre le moins 
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Quand vous photographiez
les êtres qui vous sont chers,

confiez vos films à

 

PHOTO POSTE.
Le plus grand finisseur de films par la poste au Canada

= QUALITÉ SUPÉRIEURE GARANTIE + SERVICE ULTRA-RAPIOK
© PRIX CONCURRENTIELS

Grâce à ses 150 techniciens expérimentés, Photo
Poste est en mesure de vous offrir un travail de
finition de films impeccable, en un temps record.
En moins de 48 heures, vous recevrez chez vous,
vos photos par retour du facteur.

 

KODACOLOR 8 poses $3.00
es $4.00

$0.72
12 pos

BLANC ET NOIR 12 poses
20 poses $1.20

EKTACHROME en diapositives

|

$1.15

Vous devez ajouter .056 pour les frais de
poste et 8% pourla taxe de vente.

tisfaction garantie ou argent remis sans
discussion,   

© GLISSEZ VOS FILMS DANS UNE
ENVELOPPE

« AORESSEZ ET POSTEZ DÉS
AUJOURDHUY

« VOUS SEREZ TOUJOURS
HEUREUX DES RÉSULTATS »
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SE

PHOTO POSTE,
CASE POSTALE 1153 ™

QUEBEC 2, PQ. -

 

vous,

“Mon mari aime

une de nos

voisines . .
Q. — J'ai 26 ans, et mon mari

en a 33. Voilà huit ans que
nous sommes mariés. Mon ma.
ri m'avoue maintenant qu’il
aime notre voisine sans être
capable de se maîtriser. Bien
que sachant que ce n'est pas
bien, il ne peut résister. Je me
suis fâchée contre cetle voisine
et lui ai dit de rester chez elle,
bien qu'elle soit mon amie.
Alors, mon mari s'est mis à
tourner en rond comme un lion
en cage. C'était pire. Etant
donné qu’elle est au courant de
tout, avec ma permission elle
est revenue (elle ne l’a jamais
encouragé). 11 y a environ trois
semaines, mon mari, après une
scène entre nous, me demanda
de lui dire que tout était fini,
qu'il ne l'ennuierait plus ja-
mais, qu'il s'était raisonné,
qu'il n'y avait plus rien à crain-
dre. Ce que j'ai fait, bien que

  

1555 est, boul.
Mentréal 39 — Tél.

engagement de ma part.

NOM

ADRESSE

vile

Tol que vu et entendu sur le réseau 
 

DESESPERE

= VOULEZ-VOUS FAIRE
UN MARIAGE HEUREUX?

WECURIALES, Meréréa, Now Yor,Toro, Las [ro
Washington, Sen

 

S.V.P. VENEZ A MON
AIDE — Vous devez, d'un
commun accord, trouver une
méthode contraceptive qui
veus convienne à fous les
deux. Consultez un médecin,
VU vous aidera.

n'y croyant pas beaucoup. Mais
il insistait, alors... Tout sem-
blait rentré dans l'ordre jus-
qu'à il y a quelques jours, alors
Qu'il était avec son mari et
Qu'ils avaient pris quelques
verres de trop. Il lui a déclaré
qu'il aimait sa femme, bien que
n'ayant jamais rien eu à se
reprocher. Il m'a avoué fran-
chement que cette situation le
rendait malheureux, que pour
lui c'était incontrôlable; mais
qu'il avait besoin de moi, que
ma place serait toujours ici
avec lui et les enfants: qu'il
ne me quitterait jamais, que sa
conscience lui interdisait cela,
qu'il ne pourrait faire ça à un
ami (son mari) pour qui il a
beaucoup d'estime.

Moi, j'ai tout perdu. J'aime

 

NOUER UNE AMITIE SINCERE AVEC
UNE PERSONNE DU SEXE OPPOSE?
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À NOTRE SERVICE DES EXPERTS EN ORDMATEURS ELECTRONIQUES =

spécialisés dans les sondages d'opinions et :
tests de compatibilité entre les sexes. =

Tous nes membres sent analysés sclentifiquement par a
un ordinateur dectrenique | a

UNE DISCRETION ABSOLUE VOUS EST FORMELLEMENT GARANTIE :
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possible de vos “bêtises”.

mon mari comme il y a huit
ans, mais pour lui c'est fini.
Son corps est ici, mais son
coeur et son esprit sont bien
loin de moi. Il m'a dit qu’il
sortirait de temps en temps
seul, ou peut-être avec d'au-
tres femmes, essayer
d'oublier (il a précisé qu'il fal-
lait que ce ne soit pas avec
moi). II m'a offert de faire
comme lui pourvu que je n'aille
pas jusqu'à l'adultère total. Les
baisers et les caresses osées,
il les admettait Hi m'a de
mandé d'essayer de le com-
prendre et de ne pas faire de
bêtises: qu'il me reviendrait,
que ça serait peut-être long.
mais de lui laisser le temps:
qu'il viendrait peut-être vers
moi (sans amour) pour me fai-
re plaisir, et aussi pour oublier
l'autre, pour se réhabituer
tranquillement & mel (il sait
que je l'aime toujours). Mada-
me, que dois-je faire ? Je suis
prête à tout pour essayer de le
reconquérir. Je suivrai vos
conseils à la lettre.

AMOUR PERDU NE
REVIENT PLUS

— Que faire ? Déménager au
Plus vite, puis lui mentrer que
vous ne saurez pas vous cen-
tenter des restes, Donnez-lui six
meis pour réfléchir à sa vie re-
manesque. S'il tient à vous,
Qu'il le dise | J'ai pour, si veus
lui mentrez trop de compassion,
qu’il n'en profite pour veus ra-
conter ses multiples of sweces-
sives affaires de coeur. C’est
une façon comme une autre de
martyriser sa femme ot de se
rendre intéressant.

ANNONCE

Beaucoup sont sujets
an “mal do mouvement”

—SURTOUT LES ENFANTS
Bien des gens craignent de voyager en
auto, en autobus, en bateau Ou en avion
Darce que cola teur cause des nausées of
des dérangements d'estomac. Il y à un
remède simple, mais efficace, pour dis-
siper ces malaises—l'Extrait de fraises
des champs du Or Fowler,

Fail avec des racines et des herbes à
action douce,l'Extrait du Or Fowier agit
rapidement pour soulager ‘l'estomac
darbouillé"*, Ce produit a de nombreux
vssges, y compris In diarrhée ou ‘’colique
wotivale", causée par un changement de
régime, d'eau ou de climat, ou par un
abus du boire et du manger. Quand vous
voyager, emportez de l'Extrait de fraises
des champs du Dr FOWLER, 0.

 

  



 

 

par janette

bertrand

 

Madame,
J'aimerais connaître un homme de 35 à 45 ans,

célibataire ou veuf, distingué, délicat, généreux,
instruit ei cultivé, car je ne pourrais vivre avec
un homme médiocre. Personnellement, je possède
une insiruction moyenne, mais j'ai soif de culture
et je voudrais apprendre toujours davantage. Je
souffrirais que mon compagnon ne puisse m'ap-
porter plus que je ne sais moi-même, car je dési-
rerais qu’il soit fier de moi et moi de lui. Aussi
je suis persuadée que je pourrais le rendre très
heureux. Je suis très sensible et émotive. On me
dit très féminine et assez jolie; ce sera à vous

de juger, on n’est jamais bon juge de soi-même.
Je suis dans la trentaine, mais je parais très

jeune. Je suis une brune aur yeur bruns, 52”,
115 livres. J’aime la belle musique, la peinture,
le théâtre, enfin tous les arts, aussi la danse, les
voyages, la vie saine, J'espère que ce n'est pas
un péché d'aimer la beauté en tout.

Je termine avec l'espoir de pouvoir rencontrer
l'homme avec qui je pourrai vraiment être heu-
reuse et m'épanouir pleinement. J'espère que
cette lettre apportera le bonheur pour deux.

GIGI
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Chère Madame,

Je suis trop timide pour approcher une femme
ou lui parler lorsqu'elle me plait. Je n'ai pas
d’amie, et ne connais personne ici, à Montréal,
qui peut m’en présenter. Je suis ici depuis trois
ans, et je me sens bien seul et perdu dans cette
grande ville que je connais pourtant depuis bien
des années. Je zuis irès sentimental, et j'envie
l'amour et le bonheur des autres. Je voudrais,
moi aussi, avoir ma part de bonheur dans cette
vie. Je voudrais aimer, être aimé, prendre un
petit enfant dans mes bras. J'aimerais moi ausi
connaître toutes ces joies qui rendent un homme
heureux et donner moi aussi la joie de vivre. Je
ne suis pas riche, mais je travaille régulièrement.
Est-ce que loules les femmes sont attirées par
l'argent, l'auto, les clubs, etc. ? Je prends un
verre à l'occasion, pour chasser mon ennui, J'ai
bien des défauts mais je suis propre, sincère et
réservé. J'aime bien la peinture à l'huile et io
sculpture sur bois comme passe-temps. J'aime
la musique, la danse, les promenades au grand

air. J'aime beaucoup la nature, la campagne, les
bois. Je voudrais connaître quelqu'un qui ait les
mêmes goûts que moi, quelqu'un que je pourrais

aimer et chérir. Que ce soit une fille mère avec
un très jeune enfant, une célibataire ou une veuve
entre 25 et 40 ans, pas plus de 5 5”, 120 livres.

Nationalité ou religion indifférente. Qu'elle soit de
Montréal ou des environs. Vous qui m'avez iu,

si vous pensez que nous pourrions être heureux

ensemble et voulez me connaitre, écrivez-moi.
Canadien français, j'ai 39 ans, 5' 6°, 138 livres,
cheveux et yeux brun foncé.

LE TIMIDE

064000800004

Madame,

Pourriez-vous me (rouver quelqu'un que je

pourrais rendre heureux ? J'ai irente-deux ans, ce

west pas que je suis laide, au contraire, mais

je suis trés petite de faille: je ne mesure que

#6", mais j'ai un coeur pour nimer et rendre

heureux celui qui m'aimerait. Si je suis encore

célibalaire, c'est sûrement dû à ma grande

timidité. Est-ce que quelqu'un pourrait me faire

oublier ça. J'espère que, par l'entremise de votre

agence, je découvrirai celui qui acceptera de

partager ses joies el ses peines avec moi sur le

chemin de la vie. Je le vois célibataire, sobre,

sérieux, compréhensif, ayant un bon caractère,

surtout qu'il soit sincère, car la franchise est la

plus belle qualité de l'homme.
J'ai les cheveux bruns et les yeux gris char

geanis, je pèse 112 livres. J'aime tout ce qui est

beau : le théâtre, la musique, le cinéma. Je sus

Couturière. Je possède une instruction moyenne,

je suis gaie, affectueuse et très compréhensive.

Je n'aime pas la sohtude, et avoir quelqu'un à qu

me confier me redonnerait du courage. J'espère

Qu'il y à quelqu'un qui, comme moi, se sent seul

et voudrait retrouver le bonheur. Je crois avoir

tout pour rendre un homme heureux. Et, si vous

venez frapper à lo porie de mon coeur, je seras

là pour répondre. J'ose croire que mon espoir ne

sera pas vain et gue, grdce à votre agence,

l'amour me lendro les bras.
UNE QUI A PEUR DE LA SOLITUDE

Chère Madame,
Les noires, je les admire; les blondes, je les

adore. Agé de 34 ans, je tenie ma chance comme

bien d'autres. Je rencontrerai peut-être ainsi la

compagne que j'aimerais, la compagne de tou

jours. Professeur depuis une Quinzaine d'années,
diplômé en pédagogie, j'ai dû faire un petit séjour

communautaire. J'ai hôte de me firer, d'avoir

us Chez-moi, une certaine sécurité sociale. Je

mesure 5° 3”, j'ai les cheveur châtains, je suis

très jeune de caractère. J'aime la taquinerie,

bien vivre, voyager... et tout. Celle que je
désire rencontrer devrait demeurer à Drum-

mondville ou dans les environs. Je lance un appel

aux jeunes filles de 23 à 28 ans ayant bon carac-

tère, optimistes, simples, franches, sincères,
aimant la vie, les voyages, la société. Peu importe

la profession. La distinction, la belle apparence

son! des qualités qui, à mes yeur, sont d’une

extrême valeur,

A la perle rare qui croit avoir un idéal sem-
blable au mien el qui pourrait rendre ma vie plus
agréable, je promets d'apporter un rayon de
soleil dans sa propre vie. J'espère qu’une de
vous répondra à mon appel. Une pholo serai
appréciée.

LE SAGE

noce secc000ne

Les correspondants de l'Agence sent priés
d'être patients. Le grand nombre de lettres
que nous recevons nous ferce à faire un tri
et à publier seviement celles qui contiennent
assez de détails sur les goûts, la personnalité
de leur auteur et le genre de personne qu'il
eu elle désire rencontrer. Nous choisissens les
teitres d'au moins 200 mots, les missives trop
courtes n'attirant guère l'attention. Seules les
lettres de célibataires des deux sexes, bgés de
plus de 21 ans, of celles de veuls eu veuves
de moins de 50 ans, seront publiées.

Si votre lettre n’a pas été publiée au bout
de sept où huit semaines, rien ne vous emph-
che d'écrire de nouveau.

VEUILLEZ NOUS AVERTIR DE TOUT
CHANGEMENT D'ADRESSE

Quant aux réponses aux lettres publiées
dans cette paye, elles doivent contenir un tim.
ore et porter le pseudonyme exact du destina-
taire. Madame Bertrand fera parvenir etle-
même vos lettres à la personne de votre choix.

Si la personne & qui vous écrivez désire
veus connaître, elle vous répendra elle-même.

L'adresse de l‘Agence est toujours la même:

AGENCE MATRIMONIALE DB
JANETTE BERTRAND
LE PETIT JOURNAL
MONTREAL 9

  

  Ce service reste gratuit et confidentiel !
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Madame,
Je suis une jeune fille de 29 ons, brune aux

yeux bruns, de taille moyenne. Ayant perdu un
ami très cher dans un accident d'automobile, et
élant d'un caractère très sensible, inutile de vous
dire combien j'ai eu de la peine. J'ai été très
longtemps sans vouloir sortir avec d'autres gar-
cons, puis ceux que j'ai connus depuis ne m'ont
causé que peines el déceptions. Des fiançailles
rompues quelques jours avani la dale prévue,
infidélité, manque de sérieux, etc. En plus de mon
travail de bureau, j'ai du travailler tous les soirs
pendant plusieurs années afin d'aider mes parents
qui sont dans le commerce.

Aujourd'hui, ma confiance en l'avenir n'est
plus la même. Il me semble que le bonheur
n'existe pas pour moi. J'ai suivi des cours de
notation de méme que des cours de couture, on

me dit trée bonne en ces deux matières. J'aime

les voyages, mais maintenant j'ai perdu le goût

de bien des choses. Pourquoi ai-je été si déçue ?

Je ne suis pourtant pas difficile; tout ce que je
demande à la vie c'est un être pour qui me dé-
vouer — un garçon honnête, affectueux, ayant une
bonne éducation et une situation stable. Maus
j'ai tellement peur d'être déçue & nouveau !

Pensez-vous que la chance peu! me sourire en

me faisant rencontrer un jeune homme compré-

henatf qui me ferait connalire un univers nou-
veau ? Je rêve d'un foyer doux el coquet où 1
ferait bon vivre avec l'élu de mon coeur.

Cie. OUI SAT?

Chère Madame,

Je suis un garçon de France, de ma très
douce Bretagne. J'ai 26 ans, je mesure § JI" et
pèse 162 livres. J'ai les cheveux bruns et les yeux
pers, catholique pratiquant, caractère sérieux et
ambitieux et également assez prompt. Mes goûts
vont à la lecture, la musique semi-classique et
populaire, la télévision, les bons films et les
sports en bloc, bien que je n'en pratique aucun.
J'ai également élé victime dans mon plus jeune
âge d'un accident qui m'a loissé trois doigts
Quelque peu atrophiés. Cela ne me nuit aucune-
ment dons mon travail, mais j'en éprouve un
cerlain complexe que je m'efforce de vaincre de

mon mieux.
Celle qui répondra à mon message devra être

âgée de 24 à 28 ans, et issue d'un milieu humble,
car je n’ai à lui offrir que mon coeur débordant
de tendresse et mon courage, ainsi qu'une bonne
expérience de lo vie. Elle devra également avoir
un physique agréable, simple, et être capable de
m'accepter tel que je suis, avec mes qualités et
déjauts que je lui laisserai le soin de découvrir.
vec celle qui me répondra, je vois beaucoup
bonheur à l'horizon.

R.T.P.
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Madame,

J'ai grandement besoin de vous. Je suis veuve
depuis deux ans et je m'ennuie tant que ma santé
s'en ressent. Je pleure plus souvent que je mange.
J'ai trois enfants, un garçon de 22 ans qui se
marie bientôt et deux filles de !8 el 12 ans. Du
lundi au vendredi, je travaille comme une dé-
halnée pour me chasser les idées noires. Je suis

seule plus souvent qu'à mon tour : les quelques
que je pourrais avoir sont loutes mariées,

ma place n'est pas avec elles. Une veuve, c’est

[J

Par voire eniremise, j'aimerais connaître un
de mon âge; j'ai 57 ans, je pèse 165 lores,

mesure 5 pieds, j'ai les yeux bleus et cheveux
bruns. Je suis fervente catholique et bonne mé-
nagère, économe, J'aime bien la danse, les voya-
ges et le plaisir quand j'ai la chance d'être invitée
à des réunions. J'aimerais rencontrer un homme,
bon catholique, propre el affectueux, travailleur,
avec qui je pourrais refaire ma vie.

VEUVE TRES SEULE

004600000044

Chère Madame,
J'aimerais faire la connausance a une jeune

fille en vue d'une expérience commune enrichis-
sante : l'amitié, l'amour peut-être, une vie plus
humaine. Bille serait simple, spontanée, rieuse et
réfléchie tous à ia fois. Elle aimerait la nature,
la poésie, le théâtre, le cinéma, la musique, lo
lecture, etc. Elle aimerait discuter, elle refuserait
les fanatismes et la ‘bourgeoisie de la pensée”,
au nom du respect dû aux gens. Mais elle serait
surtout capable d'aimer les gens et la vie, capa-
ble de sympathie, d'accueil el de cet humour qui
adoucit les heures de l'existence. Elle pourrait
être sportive à ses heures : tennis, natation, ski,
etc. Sur le plan physique, elle serait d'apparence
agréable, né trop grande, ni trop grasse, âgée de
21 à 27 ans. Non, je ne cherche pas la jeune fille
parfaite — idéal bien chimérique — mais simple-
ment une personne sympathique, une amie vérk-

Ayant reçu une formation universitaire, j'exer-
ce le métier difficile et exzaltant de professeur,

un domaine littéraire plus précisément. Le
ne m'effraie pas. Les vacances non plus,
re ! Je suis sobre par habitude (non absti-

, de moeurs rangées sans être “vieux jew’,
à mes défauts (sombre et triste légion !),

'essaieroi de les dissimuler hypocritement.
Voici enfin quelques détails me concernant :
ane, presque toules mes dents, cheveux noirs,

noire (ou bruns ?), né très beau (mais si
pouviez voir mon coeur !) ni très laid, wi
né pelil (160 livres en hiver, 150 en été), de
plutôt moyenne (5°7“ debout). En somme,

un Apollon mi l'en des frères Marz , .. lout de
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Je vous répondrai si vous daignez m'écrire.
Une photo serait appréciée. Cyniques, matérialiæ-
les ou blasées, priées de s'abstenir ! Vous, made-
meiveile, comment allez-vous ?

PARLEZ-MOI DE VOUS...
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Un autre
adepte de

 

M. Christian Bourque, (à droite), 2708, Place Joseph Casavant, Montréal,
Qué, reçoit de M. Marc Surprenant, representant de Peter Jackson, le
pos Peter Jackson de $1,000 en argent. Des certificats de $1000 sont

sérés dans des paquets de cigarettes Peter Jackson. Achetezen au-
Jourd'hui. Vous aussi vous pouvez gagner $1,000,

pourplaire à ceux qui ont du flair! Peter Jackson
KING SIZE
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BELIER
Cote semaine, vous sora:

moins (avorisé, aussi myer
prudent en matière d'argent.
Voire fravail oxigora plus
d'attention ot plus Cotterks. Il du
vous faudra better, ce qui ou 2

pour vous comme un ionique.
C'esl le bonne saison pour vous

pour établir de Gouveaur au
contacts of do mettre à exécu 2
Hoa de nowvesus projets. Votre
tiuetion matérielle lendra à
s'améliorer, vous gagaerer de
sembrous points.

 

GEMEAUX
| Sur le plon prelessionsel,
| continuer à faire prouve d'ag-
| plication of do bonne voleaté.

|

 

Sur le plan sentimental, vows
ow vot busin de poricnees qui ee

vous comprenseai el avec
n lesquelles vous puissiez parler n
mai swveriomont dos problèmes qui

vous présecupent. Votre vie
ive od reine, oe vous 04

aidera à affrenier les problé- n
mes. Let conseils de vos amis juitter
vous mroni d'un précieux
wooed,

LION|

- Soyer plus objectifs, essayer
ad de vor le chi pol do tha

que sHtualion. Vous pourrez sin
i sl résoudre de nombreuses ques-

du Hons. Quelque:-vas de ves

n problèmes erigonl des afteris
considérables, mais, si veus
faites prouve de lénacité, vous

œu Wlissdror des révellets satis
laisemis. LÀ y owe des diver
gences d'opinion avec vet
proches, mais ce n'esi pas ane
raion pour dovier de leurs
soutionents.

f
n
t
i
n
e
=

BALANCE
Cette semaine, surveiller vos

, n'engage: pas de

frais. Agissee avec
ordre et métieée. 11 n'y sure
pes de changement notable

dans votre situation profession:
wells. Dons le domaine con
Fogel, ou lamitial, N y sera
quelques nuages à l'horicon,
mais guréer Le situation bien
on main, My laissez pas échag-

por co qua veus ever récom-
mond conquis. Laisser de cété
les problèmes compliques.

du

n

ect.

au

n

nov.

SAGITTAIRE
' Sochez vous adapter ou
Ea circonstances of concontrer
; vous ser des objectifs précis.
; Voie vie privée sera favori

we. Vous connaîtrer des sen
iments infonses ot l'harmonie
dans vos relations amicales. 1

do

n
y aura boutefois de lo bomsion déc.

-~

æ

 

æe soin de voire lamille. Vous
frouverez des solutions lave

VERSEAU
Coniacroz-vous à vos rela

 

jonvier maise professionnel, vous ris

w Wu
w

Hvrior coom, mifier vous des coups

 

TAUREAU

N se produirs colle semaice
des circonsionces heureuses
pour voire bravail. Grèce à
voire portévérence, vous vous
aporcevres que vos réslisalions
se font rapidement. Yous roce-
wor la visite d'une porsenne
qui vient de loin, Réfléchisser
bien avoni de prendre une
décision ser loquelle veus ne
pourrez revenir. N'aitacher pas

tres d'importance aux commé-
reget, meniresvous opfimisie.

CANCER
Vous manque: de sérénité,

vous vous méfier wep do teui,
bien souvenl à iert. Apprenez
à vous relaxer, à vous défes-
dre, à faire prouve d'optimis-
me. Répondez our laviiations
qui vous seat laiies. Ne né
Mliger pas l'eccation de sortie,
de voir vos amis, Vous auret
ulasi l'impression d'être anteu-
ré. Vous Hes lrité por les

VIERGE
Vous pouvez onvisager ta

réslisalion de quelque chose
qui vous lionf à coeur. Vous
ne menquere pas d'énergie oi
d'hdaos pour vous eccuper de
res affaires porsennelles, Vous
découvrirer qu'aviour de vous
M y à une donne collaboration

ol de la compréhension. Vous
veut apercerrez aussi que
l'espril d'équipe domine. Ce
ce qui concerne les rapporh
avec votre famille, penser que

l'harmonie dépend de vous.

  

VOTRE HOROSCOPE

SCORPION
Your bénéficiez d'un heu-

roux équilibre qu'il vous faui

conserver à foui prix Me res
sessez pas conslamment ves

fracas, ne vous fatiguer pes

laulilomeni I'siprid, ayer cos-
fiance on vous. Vous aurez de

nombreuses questions à régler,
mettez louis voire énergie pour
liquider co qui vous cause le
ples de souci. Foites-vous ua

emploi de tomes serré, vous
améliererer alati vos conditions
de bravail.

CAPRICORNE
Yous bénéficierez de coups

de chances, ver réalisations
M vous donneront de grandes s4-

Hslactions. Il y acca des hourts

avec voire salomrage, mals lout
rentrora vite dans l'ordre. Yous
vous sentirer déçu savers voire
conjoinl, mais laisser passer le
temps car il s'agit d'un simple
malentendu, d'une aititede mai
snlerprélée. Me vous obsiiaer
pes on affaires, car ves projets
sabirent des modifications,

POISSONS
La somsine tore empreinte

d'entrain of de volcaié. Vous
agiees avec plus d'aissnce, ol

veut sitondonl à
rendez-vous impor

saura roconsoitre les  



   
Cette maison est caractérisée par l'immense cuisine-di-

nette de 16’ 7” sur 10°9”, ainsi que par le vivoir suffisam-

ment grand pour servir à la famille sans qu'elle ait toujours

à occuper la salle à manger.

Les quatre chambres à coucher sont très spacieuses pour
une maison de cette dimension. Elles contiennent en outre de

grandes garde-robes. La salle de repos, comprenant la che-

minée, donne accès à la terrasse.

Une salle de toilette additionnelle peut être convenable-

ment placée entre l'entrée du sous-sol et l'escalier, tout en

étant à proximité de la cuisine.

La construction est de brique “veneer”. Dans certaines

localités, cette maison peut être construite sur un terrain de

60 pieds.

 

TERRASSE

 

Tôt ou tard , le jour vient quand
une femmesent qu’elle change. C’est un
jour de tristesse … et c’est alors
qu’elle pourrait employer un de “ces bons
vieux remèdes!”

Vous sentez-vous mal à l’aise, agacée, énervée?
Vous sentez-Vous coléreuse, hors de vous-même?

Peu importe ce que vous ressentez, nous
pouvoir vous remettre plus d’aplomb.… avec Lescroyons

Comprimés Lydia B. Pinkham
d'ingrédients Lénine pour vous

. Ils sont fabriqués
remettre à l'aise, pour vous

faire ressentir “tout n'est pas noir!”
ke un problème vieux comme le terre,

n'est-ce pas qu'il est à
“vieux comme Îa terre?”

d'employer un remède

Lydia B. Pinkham
Composé Liquide et en Comprimés  
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Nos Amies Les Plantes
 

L'HERBE QUI EPILE...
un fameux 1  

   

 

tement nature

inodore, sani
danger, suppri
me & jamais les

 

LACE RECLAME DES SOINS
INTERNES ET EXTERNES

Faites disparaître vos
vilsing boutons. Une
peau wine ot claire.

pe l'ensemble pour ef-
poils auperflus, fecer les boutons,
sens srrachage, points noirs, érup-
sans douleurs. = tions cutenées. Pré-

paration § bese de
A) Crème net plentes qui side à embeltir votre

ee "3.80 IM fees Ut Salut guscs.fraises ses 3. 3 , rue grace.
By Herbe qui épile 4 0x B.BQ Ouiher9;CVew prisbdesmet
C) Crème à bare de teintures étennente des vrais bone o

d'iris, essence d'hysope et
lano vaseline 2e 3.80

D}le nervosité en est sou-
vent ls cause. # 20 3.80

Lens. du mois on spécial 12.00

$18.00

POITRINE PARFAITE

“LE BEAU”

 

le catalogue

|

a.
Veuillez me fare par-
venir les plans de
{’Habitation de la
Semaine, sg
Modèle

D Je désire recevoir le
ca “Ma 100
qui contient plus $
de 70 plans 1.
Citnclus, mandat postal
ou chèque de $ -
(Ajouter 8% de taxe
dans le premier cas.)

seen

a

‘Ma maison” qui compte 70 plans en trançais; eu encore,

pour ia somme de $10, se faire expédier le plan (en indiquant le numére}

de la maison de la semaine. Le lecteur peut aussi recevoir et le catalogue

et un plan pour la somme de $19.

 

A NOS LECTEURS
Le lecteur a le choix : il peut teujeurs recevoir, pour la somme de $1, |

1
1
! 

LE PETIT-FJOURNAL

5460, aveaue Royalmouni — Montréal 9 |
Nom pee A ae ar -

(lettres moulées)

Adresse 1

Localité i
= mes END ENN NEN SUN MS

 
NOTRE PLAN

"MAIGRIR SANS
LARMES”

Un volume de
125 pages

| Crème à mar
mes d'en 4.50

2 Bain Algues Ma-
rines, 12 onc,
(vendu 85.00) 4.80

3 Tine diet “No 3" 4 oz 2,50
24 bois

4-Herbes “No 2" 100 com
primés pour la détrene
du foie of des reine

5 Elialr aux Herbes “Manne”Ne 30° 12 oz 4.08

TOTAL sie.80

BN SPECIAL 914 1.
Uonsemble on double $22 |

1
°
OU
'
.
1
.
1
8
.
:
.
1
.
1
.
1
.
"
.
.
.
'
’
.
1
.
1

renscnenancennuensued
1
.
.
.
»
.
.
!
1
1
.
.
1
.
.
»
.
’
1
.
'
1
.

4.00 ¢

’
.
1
1
.

J manifestation es leis secrètes
= vante vo (Gesthe)

Vi avez foul ouseyé, nous vous

Notre plan “BEAUTE DU BUST
rivaine,oh. ofcwn volume €Ÿ
vocet ei vous recevet :

Mulle de Vii 4euourmassage Tlmatlni 64.80ce,
8) Huile do bé re 7,

. TON massagex er so.
ae 160 Cle jour) 100 .

TOTAL 18.1
9 L'ensemble du mois on spécial

‘ensemble 6e mois ou double

c) Toni

   

AGSOLUMENT INOPPENSIF

PLUS 6% TAXE ; _

| Sources naturelles sons conséquences fêcheutes ]

LES ÉDITIONS AMOURET VIE

491 DE LA

Notre spécialité :

André Benelt, herboriste
DEPT LPJ.

ROCHE, MONTREAL 10, P.O.
TRL. 177-784

EXTRACTEURS DE JUS
BON: UNE BOUTSILLE he! LOTION SRUNISSANTE (12 va: GNATUITÉ eves

commandos de $10.00 of plus on envoyant cette annonce.  
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METHEREIHED
PROBLEME No 23

1234560786 059100111%2 01316 15 16 17

  

     

     

     

  

 

 

  

 AYEZ UN
VENTRE
PLAT

AVANT  APRES
122 139

LIVRES ‘ LIVRES

Une cliente
satisfaite

Mme Carole,
Granby

VOTRE BONHEUR EN DÉPEND u
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PERDEL JUSOU'A 2 LIVRES 15
EN 48 HEURES, SANS DANGER, ;
SANS REGIME, SANS MASSAGE, 146
SANS EXERCICES EXTENUANTS

Consultez votre médecin ai vous Sh d'odésité | 17

4— Cacahuète. — Colère digne.

5— Titre d’une “chanson” de Nino Ferrer. —

Violon d'Ingres — Commission des

HORIZONTALEMENT

1 -Visant à ne point concevoir.

“mais vi vous êtes an santéathque oy Te

firs, Caen,“eueushated,he i=vsEs men à ti?EatEEnevuBlamin Any 14 pres oo aveurs,te“fe ent, ve4
Wo ramaplroton 1

  

   fk2 ills gi 2- Prénom féminin. — Singe. — Diphtongue. Transports
M LRmoisAv oe ore intl 3- Pas les autres. — Rafraïchit la mémoire ’ ;mie voire Teves y onEt panes ‘ © 6- On compare souvent la neige à sa blan-penYAR"Ty pan — Pos nécessairement brûlé. cheur. — Journée.Vêtement comprenant pantalon et blouson

04 Tellement. — Entourées d'eau. — Authen.
7— Espèce de sapin (à l'envers). — Se noue

autour du cou. — On en respire.

Initisles de la Commission des Sports

 PRIX REQULIER 816.95 98
SPECIAL DU MOIS *12

PANTALON SEULEMENT, REQ. $8.93 “6

tique.

5— Augmente la production. — On sen g.

 

SPECIAL DU MOIS passe. — Note. de Paris. — Rôle biologique de la
6— Préposition. — Et latin. — Consonnes de femme

9— Fermer la lumière. — Infinitif. — VieuxDali. — Se mange souvent cru.

7— Etre malhonnête au jeu. — Notes (deux
mots). — Attache.

8— Son réfléchi. — Monte au ciel dans bien

des cas. — Pronom. — Diphtongue.

français. — Symbole du sodium.

10— Cause bien des polémiques. — Séparent
les peuples.

l1- Dentale doublée. -- Ajoute.

liquide. — Venus au monde.

CHOISISSEZ LE VETEMENT QUI CONVIENT SELON
LA PARTIE DU CORPS QUI VOUS PREOCCUPE

— Métal

 

9-- Indéfini. — Préfixe. -- Forme familière 12— Voyelle double. — Au fin fond de Ila.
d'allez. — Début de forêt. — Pas vicié. lie.

10—Maitre des bas-fonds. — Identifie le  13_ Arncle. — Plus que proverbial.
vi F temps qui passe. — Fait rire. 14- Petit roman. — On y prend l'avion.

  

    

A-VETEMENT compar comprenant 1 morcesur, wa ow
vantalen tone la taille ou chevilles pour emincir cernes Prix 612.08

o—ranTaLonLous de le taille sun chevilles our amincir des honces Pre 4%

mm eeC—gusTianatLJmayb favemineSire à sortir PS‘osous ~hate, pre 0.90

“GulorTa’haley cic à vartir de Ed~ butte. peta rm

HORT pl pit ou te colnture of du spe (ail

12- Afrique Equatoriale Française.

11- Corps diplomatique. — Publier. Com.

posé chimique. — Note.

— Goût
désagréable. — Métal. — Consonnes de

reine. — Début d'arrière.

15 Pas grand-chose (à l'envers), — Diph-

tongue. — Consonnes de page.

16- Fait trembler le matador. — Etoile cé-

lèbre par son anneau.

  
--WHRMUOA pour emincir de la lollle, des honches el des cuisses

13 Donna un coup de main. — MariageAYEZ UN VENTRE PLAT Incertitude.
14. Il n'y à qu'un chah. — Glace anglaise

17 Note — Route à suivre. — Pas les autres.

SOLUTION No 22

STETLR 12 36567 NOUS OUTtre plat 1 veus aver un gros ventre mou, 1a mater
hi ètreane, cet roc.talons “eat= a

Un. eos" voctr faili‘
-EEpeos“permet de ne vêt La

COMMANDIS C.0.D. ACCEPTEES

ann eMnous, a,

ened Most Ber

Casquette britannique.

15- Course d’une planète autour du soleil.
Chat en anglais. — 365 jours. — Génisse.
— Petit cours d'eau.

16- Coule en Egypte. — Frange. — Route ru.
rale. — Consonne double.

LA

(Pi tas
£

17- Mettre du “piquant”. — On y mange.

VERTICALEMENT

1-- Couleur du ciel. — Tour de dent - On
ne doit pas la manquer.

2- Refus catégorique. — Chanson d'amour.
— Fait vivre l'Asie.

Veuillezgerer sous pH élacrel. voire plan amaigeissant ainsi ews lo vite

HER Us ppm will

 

Moiber, edit: SUVA “HTP CHARSi

AORESSE
(Tome on pws). ausSomandes pauses

SUONSSESSEANENRONUENSNNSSNSEUSCeS
F LE CPUND AUF AS WE Ak

3— Fait passer un examen. — Pas là (à l'en-
vers). — Pas très fort.  S
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Pour obtenir ces patrons imprimés : poste ou la somme requise sous forme de pièces
») En adressant votre commande, indique: lisible de monnaie. Les timbres ne sont pas acceplés.

ment et au complet votre adresse personnelle. La marche à suivre I i
bd) Indiquez bien le numéro du patron et la taille imprimées en français Sr acutedeites | EU| ES 1] F ERMESque vous désirez. i ; des “Patrons du Petit Journal”. Remarques
e) Pour chaque patron, veuillez inclure un bon de que le prix varie pour les différents modèles.

cma Por vier foul relacd, adresser volre envelope de la manière suivante : —

LE PETIT JOURNAL Suite 800
: 5460, avenue ROYALMOUNT

Service des Patrons MONTREAL  

     

  

   

   

  

 

9258 — La loute nouvelle robe-culot-
te; celle-ci, avec fermeture éclair et

encolure carrée; idéale pour le sport ou
le voyage. Tailles : 12>-22/3. Voir ins-
tructions. Prix : 50 cents.   
 

9448 — Pour l’adolescente, une robe
fort seyante; gros boutons et insertions.
Tailles junior : 9, 11, 13, 15, 17. La
taille 13 requiert 2% verges de lissu en
35 pouces. Prix : 58 cents.    

LU TI API UNE
1315EIN

Mme AM. de Québec nous Écrit : “Je vous suis reconnais-
sante. Grâce à votre méthode et vos merveilleux produits,
mes seins autrefois petits et mous, se sont développés et
raffermis. Mon marl qui avait honte de ma petite poitrine
est enchanté. Votre méthode est extraordinaire”.

  
  

 

  

        

 

      

 

     
     
   
       

     

     

  

  

 

CETTE METHODE À AIDE MES SEIMS TOMBAIENT

MA CROISSANCE Après deux maternités.
Après seulement 3 semal- mes seins étaient flasques,

nes ma mère a remarqué mous et tombants. J'avais
de grands changements sur essayé sans succès plu-
ma personne. Mon buste a sieurs produits. Seulement
rossi et s'est raffermi, Jai quelques jours après avoir
a taille plus mince et bien suivi votre méthode, mes
meilleure apparence. seins sont devenus fermes.

Mile G.B., Luc des Sables Mme L.M. Sept-lles

Mon ami n’aimait pas mon apparence
A 19 ans, je ressemblais à un garçon manqué. Mon ami

h'aimait pas ma poitrine qu'il trouvait masculine. Grâce à
votre plan spécial, ma poitrine s'est développée. Mon am
est fier de mon apparence actuelle. Votre méthode est tout
simplement mer\eilleuse.

Mlle C.F . Trois-Itivières

SOYEL ENVIEE, ADMIREE, AIMEE

DEVENEZ FIERE DE VOTRE BUSTE
La plus grande découverte des temps Modernes. Ayez vous

aussi une poitrine parfaite. Se pratique chez sol, aisément à
l'insu de tous. Mésultats rapides (visibles dés lu 1ère semaine

acquis définitivement, Réussit où lout à échoué. Des nulliers
de femmes salisfaites et heureuses.

METHODE COMPLETE DE SANTE ET DE BEAUTE
PHYSIQUE — CONSEILS PERSONNELS

 
  

   

 

      

    
   
     
  
  

     

      

 

9255 — Pour toutes les oc-
casions, robe à encolure dé- INDIQUEZ SI: DEVELOPPER | | RAFFERMIR i
coupée et piqûres soulignant CREME No 1

la taille. Tailles : 34-48. La
. \ ! pour le matin 3.50

Laille38 redea brs ||] cOMPRIMES DE SANTE NTT
cents ’ : pour le jour 6.50 ) [4:3 TI.

$0 con CREME No 2

     
 

pour le soir 3.50
PRIX REGULIER 13.50 $1A 

  
be pratique et scyante : fer.

|

|

|
|

9146 — Voici une autre ro- Ï

meture éclair à l'avant, po- |

i
 

 

  
; D INSTITUT SANTE ET BEAUTE PHYSIQUE 11167 8

ches et col classiques. Tail-

: 124-244. La taille 16% ||@ Sree Perole Ment =
requiert5 verger pe visau en : Ville Revel, dol 16 =
35 pouces. Prix : 56 cents. u Veuillez m'expédier sous pli discret votre méthode com. @

“ je pour les seins. Vous trouverez ci-joint la somme de $i0 @
HN (...}. Je paierai au facteur C.O.D. la somme de $i0 (...) @
@ plus les frais de poste. a

9297 — Pour les beaux | a
Jours, robe jeune avec col || noma ee .
montant et coutures Joiéra. || a
les. Tailles : 16-18. La taille B AORESSE os =

mé ces Pracomm, || (Taxe en plus} Commandes C.0.D. seceptéon =
131-342 Ésanaususnunsans sssoË    
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La division Mercury de la seciété Ford a fait admirer à plusieurs salons de l‘automobile sonneuveau modèle ‘Le Grand Marquis”,
de la Chrysler 1967. Particularité de

dent la calandre rappelle à la fois celle de la Dodge et
cette feiture rigide deux portières: le ceffre s'ouvre surlo cété, de droite à gauche. Le couvercle comprend l'aile droite arrière en totalité, qui basculecomme une couverture de livre, ce qui facifite le chargement et le retrait des bagages. On nesait toutefels si ceîte Mercury sera offerte on vente au Canada et aux Etats-Unis l'an prochain.

   CHASSEURS
D’ORIGNAL
Forlgnal chet ts garde. chesss local où À l'un des bureaux de district du
Ministère:

GASPÉSIE Wekeham et Googpé
BAS ET-LAURENT 1, bout. St-Germnein, Rimouski

243. rue St-Jérôme, Matane
QUÉBEC D15, rue Turbul, Québer
MAURICIE 832, rue Homiook, Shewinigen
BAGUINAY— LAC ST-JEAN 84, tvs Racine, (Ch 206), Chicoutimd
MONTRÉAL 6075, rue Fullum, Montréal
ESTAIE 234, rue Dufferin, Shorbrooke
LAURENTIDES Bistion plocioste, 31. Faustin
OUTAOUAIS 280, boul. St-Josoph, Hull
ABITISI 43, rue Principale, Amos
COTE NORD tditics Co-Op, rue Laure, Sopt-Hee

Cotte ehasse contrôlée, par groupes de deux chasseurs, surs Neu du
10 septembre ou 20 octobre 1067 dans les parce de La Vérendrye
(000 ohessours), des Levrentides (300), de Metane (140) et du
Bt-Mawice (84),

Les formuies pour fine de thage devront être postées avent le 10 juillet,
Cote chasse, réservée aux seuls demiciiée, coûte 080 per personne.

A
MINISTÈRE OU TOURISME, OR LA CHASSE ET DE LA PÊCHE

QUÉBEC
@. Loubler, mintetre

MAN

|—————

| Et on dit la police
de Montréal sévère

| L'article qui suit est tiré
| du numéro courant de la

Revue des policiers de Mont-
réal. Il en dit long sur la sé-
vérité des agents de New
York, qui ferment rarement

les yeux sur une infraction,
si bénigne soit-elle.
Si les conducteurs montréalais

erolent qu'on abuse d'eux. qu’ils
se rendent à New York et qu'ils
tentent d'afficher la même né-
sligence dont ils font parfois
preuve en nos murs.

Ila verront ce en quoi consiste
le nouveau règlement de tous-
ge-instant contre le stationne-
ment illégal.
“La campagne, souligne un

article de la revue Canadian
Business, n'épargne personne et
vos plaques d'immatriculation
d'un autre pays ne vous sauve-
ront d'aucune tribulation.
“Toute infraction commise en-

tre les rues 64 et 34 (soit la sec-
tion centrale des magasins, des
théâtres et dee congrès), allant
de l'Hudson à l’East River, en-
traine automatiquementun tous-
de on decd de quelques minu-
tes. N'arrêtez même pas pour
aller quérir un paquet de ciga-
rettes.
“125 autos sont ainsi traînées

chaque jour. Si ce mauvais sort
vous échoit, vous devez héler
un taxi pour vous rendre à la
fourrière municipale, aux limi-
tes de la ville. Puis vous faites
la queue en attendant votre
tour. Vous déboursez $25 pour
le touage et $15 pour la contra.
vention . . . Remisez votre auto
dans un garage : de $3 & $3 par

VEE

Photo de la Javelin 
dans les sept jours
“Le Petit Journal” veus pré-
sentere le semaine prochaine
um croquis d'articte de la
Javelin, d'American Meters.
Une précision: vous y trov-
vores dos lignes droites et
courbes rappelant colles de
Fancionne Thunderbird olnsi
que do la Firebird, de la Mus-

tang et de la Camare,

Dans plusieurs Etats améri-
cains et ailleurs dans le monde,
le législateur a procédé de façon
scientifique pour déterminer
quel bruit est tolérable et quel
autre est nt. Aux
États-Unis, on emploie la for-
mule des décibels : il s'agit de
la dixième partie du bel, unité
qui sert à mesurer l'intensité
des sons.
Si le bruit du tuyau d‘échap-

pement dépasse 70 décibels à
la vitesse moyenne de 30 milles
à l'heure, et que la détermina-
tion l'intensité à été faite
avec un appareil scientifique
d'une rigoureuse précision, le
policier en auto ou en moto re-
mettra une contravention à l'au-
tomobiliste fautif. Que fait-on
au beau pays du Québec, en ce
mois de juin 1967 ? Nos braves
agents continuent de déterminer
l'intensité sonore à... l'oreille!
Pareille ligne de conduite n’a

Le)

Douze mois pour
gagner 4 milles
à l'heure à Indy
Quatre milles à l'heure de

plus ou de meins peut vous
paraître une bien maigre ditfé-
rence. Mais, quand il s’agit de
rouler entre 160 of 164 milles à
l'heure de meyenne autour
d'une piste de 2 milles ot demi
cemme celle d’Indianapolis, il
faut teute une année d‘expérien-
ce peur y gagner quatre milles
à l‘heure. Voilà ce qu'ent réussi
les compétiteurs de cette année
lers des épreuves de qualifica-
tien.
On parie besuceup de ces 4

milles à l'heure auteur de la
piste &'Indianapelis, mais cola
intéressers avssi les amateurs
qui se rendront av Circuit
Ment-Tremblant-Saint-Jevite à
l'occasion de la Labatt Indy, le
6 août prechain. Car ils aurent
l'occasion de voir à l'eauvre les
mêmes veitures et les mêmes
pilotes qui passeront de la

piste ovale au circuit reutier de
1.6 milles des Laurentides.
L'adaptation aux virages à

droite (ils sont tous x:  
des problèmes majeurs peur la
plupart des concurrents, mais
pas pour Marie Andretti.

Le plus rapide à Indy lers des
épreuves de qualification (avec
un temps de 160.982 milles-
hours), Andretti est aussi répu-
té peur son adresse sur les pis-
tes reutières, of c'est peurquel
it est déjà considéré comme
Fun des faveris av circuit.

Si vous connaissiez vos droits

La police ne pourrait
vous verbaliser à cause
d'un “muffler” bruyant

pat J.-C. Fortin

A l'article 32, chapitre 231 du coda de la route du
Québec, il est dit: “Le tuyau d'échappement de fout véhi-
cule automobile, y compris la motocycletts, doit être pourvu
d'un silencieux en bon état.” Un point c'est tout. Il n'est
donc pas étonnant que plusieurs propriétaires de véhicules
s'élèvent contre le fait que la police les ait accusés à un
moment ou l'autre de se promener dans une auto bruyante.
Mais quand exige-t-on de la police qu'elle prouve ce quelle
avance? Jamais au grend jemaisl

pas de quoi surprendre, surtout
quand on sait que nos braves
représentants à l'Assemblée lé-
gislative n’ont pas encore trouvé
le moyen de décréter l'examen
obligatoire périodique des autos
de promenade, préférant con-
sacrer leur temps et leur éner.
gie à une foule de sujets qui
n'ont rien à voir avec la sé
curité routière publique.

Passivité

incompréhensible
Comme quelques-uns des lec-

teurs de cette chronique, je
m'étonne qu'aucun club ou grou-
pement d’automobilistes n'ait
fait à Québec des représenta-
tions pour que le test d'évalua-
tion sonore fait arbitrairement
depuis trop d'années devienne
véritablement scientifique, com-
me cela s'impose. Peut-être que
le jour où un gros monsieur tou-
jours trop pressé pour pouvoir
faire remplacer son assourdis-
seur crevé se fera pincer par
un agent zélé, les pressions né-
cessaires seront faites sur
l'Etat.
Lorsque je demande aux

plaignants comment ils se sont
comportés lorsqu'on les a tra.
duits devant un tribunal (sou-
vent une cour de petite munici-
palité qui s'enrichit aux dépens
des gens en transit), on me
répond : ‘J'ai plaidé coupable
en vitesse... À quoi ça m’au-
rait servi d'exiger du policier
qu'il prouve que mon silencieux
était en mauvais ordre ?’ D'au-
tres ajouteront : “Je n'avais
pas les moyens de me payer les
services d’un avocat !”

Peut-être qu'un disciple de
Thémis se décidera un jour à
prendre l'affaire en main pour
en faire une cause type. Cette
fois-là. on peut être assuré que
l'avocat se baîtra avec l'êner-
die du désespoir. surtout s'il
est le personnage visé.

De petits cerveaux

mécaniques à $2.95
Finis les maux de tête en

compilant les temps d'un tour
de piste et la vitesse réalisée.
NASCAR met sur le marché,
pour la somme de $2.96 (E.-U.)
un tableau automatique qui dira
la vitesse moyenne d'un tour,
d'une partie de la course, le
temps mis à parcourir ou la
vitesse conservée pendant un
bout de chemin sur les grandes
routes. On pourra l'obtenir en
s'adressant à: “NASCAR”
Computer-Pak (NL-I), P. O.
Bin K, Daytona Beach, Florida
32015, USA.
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PEPSODENT Pepsodeng
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Votre Pharmacien PSM souhaite la
bienvenue à tous ses nouveaux voisins
et clients. N vous invite à le consulter
peur vos besoins de produits de beauté,
d'hygiène ou autres. Vous pouvez vous
adresser à votre Pharmecien en toute
confiance,

RECHERCHEZ L'ENSEIGNE BLEUE ET JAUNE
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SPOrl le petit journal

 

Jean Aucoin

A vos ordres,
mon colonel! fi}

On a fait grand état depuis quelques semaines de la Le
plus grande séance de repéchage jamais vue dans le mon- J
de du hockey professionnel. Avec grandes pompes, les an-
ciens clubs ont alimenté les nouvelles équipes devant les
caméras de le télévision, devant les micros de la radio et
devant une multitude de reporters de tous les coins du con-
tinent,

L'expansion dont on a parlé depuis si longtemps est
maintenant chose faite, et les magnats du hockey continue-
ront de se pencher sur les problèmes de l'équilibre des
clubs pour toujours mieux vendre leur produit. Et c'est nor-
mal.

 

  

 

Les dirigeants de la ligue Nationale ont institué un sys.
tème de repêchage il y a déjà plusieurs années. Ensuite, ils,
ont vu à chamberder un règlement de manière à ce que
les Canadiens cessent de marquer des buts à profusion
pendant que leurs adversaires avaient un homme au banc
des punitions. Il existe aussi de nombreuses lois dans le .
constitution de la L.N.H., toujours en vue de mieux équili- Au congrès du hockey
brer le circuit.

Mais, parce qu'il y aura maintenant 12 équipes dans LA e I ”la ligue Nationale et que tous les hockeyeurs sont des Ca. action n à as man uenadiens, les grands pontifes de la ligue ont pensé que 12

Le président CLARENCE CAMPBELL écoute les plaintes que fermulent RED KELLY et JACK
KENT COOKE au sujet de Punch Imlach, qui n'a pas voulu libérer sen vétéran joueur de centre

de ses liens avec Toronto,

 

éclaireurs à la poursuite d'un adolescent pouvaient engen-
drer la guerre des prix, comme ce fut déjà le cas au base- | wr
ball. Verser des bonis astronomiques à un jeune homme! 2
sans savoir si ce dernier rapportera un jour des dividendes,
voilà qui n'intéresse pas les financiers du hockey.

Aussi, on a institué le repêchage universel des joueurs,
de 20 ans. Cette séance de repêchage a passé presque
inaperçue cette semaine. Et pourtant, elle pourrait prove
quer un jour une tempête de protestations à l'Assemblée
législative, à la Chambre des Communes ou dans des cour
de droit civil.

On sait qu'il existe un nouvel accord entre les ligues
professionnelles et l'Association du hockey amateur du Ca
nade. Dorénavant, tous les jeunes joueurs de hockey n'ap
partiendront qu'à eux-mêmes, En d'autres termes, le jeune
homme qui porte les couleurs du Canadien junior n'appar-
tient pas aux “grands” Canadiens. II est libre. Jusqu'à
l'âge de 20 ans.

Quand les joueurs de hockey auront 20 ans, ils devien-
dront sujets au repêchage universel. Ainsi, Jos Bleau, une

étoile des Laboureurs de Notre-Dame-des-Swamps, aura 20
ans au cours de la prochaine saison. En juin prochain, le

dernier club de la ligue Nationale pourra le repêcher. En

supposant que le dernier club soit Pittsburgh et que Jos
Bleau ne tienne nullement à jouer dans cette ville . . À Les caucus qu'ont tenus WREN BLAIR et SAMMY hoLLocK ont permisaux Canadiens de cor

utrgretale, manveux,mas1javresdansaur reredirCiLemtsSobelnhrad uedehorsn fait, le hoc u i
n'accorde pas le privilège à une recrue de choisir son équi-
pe. Bien sûr que le repêchage universel est le meilleur

moyen d'équilibrer la ligue Nationale, car les clubs les plus

faibles auront toujours le premier choix sur les meilleurs
joueurs de 20 ans. Or, si une année une sorte de Bobby
Hull ou de Bobby Orr célèbre son 20e anniversaire de

naissance, c'est le club le plus faible de la LNH. qui en
profitera.

Mais jusqu'à quel point ce système fonctionnera-t-il ?

Quand un jeune homme bien décidé s'adressera au Bill des
droits de l'homme... quand un joueur dont les parents
sont assez riches pour mener l'affaire en cour... ll est bien

possible que la ligue Nationale devra réviser ses positions
Surtout que l'avocat Allan Eagleson commence à prendre de

l'importance dans les cercles du hockey. |
Et ce sieur Eagleson est têtu comme une vieille mule |

ll est certain que l'avocat torontois est contre cette politique,

de la tique Nationale qui veut qu'un joueur de 20 ans sille
jouer là où la ligue veut qu'il joue et non où lui.même vou
drait jouer. t

Lorsqu'un athlète est déjà sous contrat avec une équi
pe, on comprendra qu'il doive se plier aux exigences de
son métier. Mais, quand on n'a que 20 ans et qu'on n'a; ’

signé aucun papier ... et qu’il faut dire par-dessus le mar- ’ Photos Galles Corbeil)
ché “A vas ordres, mon colonel”... c'est pousser un peu] PHIL GOYETTE, DON MARSHALL of MARRY HOWELL étaient des specteteurs attentifs à lafort, non ? séence de repêchage. Ces trois heckeyeurs ent suivi les péripéties du congrès avec intérêt.
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Satisfaction
La chose qui procure à une femme plus de satisfaction

que sa beauté physique, c'est la laïdeur de sa meilleure

amie.

Mot à mot
De Françoise Sagan :

“Ce qui empêche les amours de durer, c'est qu'on

pardonne mais qu'on n'oublie pas.

Au tribunal
Un brave homme passe en jugement :
— Quelle idée d'avoir volé la trompette de votre voi-

sin. Est-ce que vous savez jouer de cet instrument, au

moins ?
— Non, fait le prévenu, mais mon voisin non plus.

A méditer
Un mot de Marcel Jouhandeau:
“Si vous voulez plaire aux femmes, dites-leur ce que

vous ne voudriez pas qu'on dise à la vôtre.”
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lunettes etréparations

“Racette
OPTICIEN D'ORDONNANCES

DOMICILE SUR DEMANDE
6528 ST-DEN

 

   

 

         

7BUREAUpe” Téléphones

16 am. à 6 pm. CR. 2-9572

75%om. CR. 2-9014
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.….même pour les petites choses

tels que mini-jupes, reprisage etc.

Bernina c'est l'élégance! En outre, elle faufile [
reprise [7 raccommode [] fait

Bernina c'estla facilité! les points droits [] les points
invisibles ou en zig zag ainsi

Bernina c'est la couture que la broderie à 2 ou 3

aiguilles. []Elle pose les

à la portée de tous! poules.&fait les boutonnières

! Complètement ihrayloz

Aucun tableau [J aucun

automatique, cette cadran [] aucune rondelle à

mac! coud: manoetvrer .

.

. Bernina —

| hine à re sait garantie à vie -— est la machine

! tout faire... à coudre par excellence tant

| pour la novice que pourla
même sa tension s'ajuste

|

Couturière chevronnée.
Choix de cabinets. .

automatiquement. Prix à compter de $109.

Dès aujourd'hui, voyez et essayez la BERNINA chez votre dépositaire

Vendeurs autorisés ‘BERNINA’
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Pierre Lefebvre inc.
11767 est, Notre-Dame — 645-1648

J.-A. GRONDINES
7183 ST-HURENT

Montréal, P.Q. — 277-3039

Coupons Lili Anne
506, rue St-André — 669-2745

tPont-Viau) Laval

Las
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Peut payer ju
de vos dépôts.

©) UN COMPTE-ÉPARGNE
ASSURANCE-VIE

>
u'à trois fois le total
lus un boni spécial.

Aussi disponibles: les comptes-épargne

ordinaires et le compte de chèques.

ves épargnes se muitiptient plus rapidement à

LA BANQUE D"ÉPARGNE
DE LA CITÉ ET DU DISTRICT DE MONTRÉAL

78 auooursales ouvertes tous les soirs de 7 à 8.

 
 

  

CONTRE DE COUTURE VERSAILLES
PLACE VERSAILLES

7273 $51, SHERBROOKE

|

POINTE-AUX-TREMBLES

| MONTREAL, PQ. — 333-1420

A. FORGET Inc.
6739 St-Laurent, Montréal

Téléphone : 274-5566

Maurice Lamarre Inc.
5656 Leurendeau, Montréal

Téléphone : 766-0927

 

Pi
| Lord Joan Ameublement lac.

8430, bout. St-Michel — 728-2545
VILLE STMICHEL

 

c pg
Nanette Wool Shop,
2944, rue Notre-Dame — 403-4737

CHOMEDEY

}

J. R. VINET INC.
520 Georges V — 259-049

Mentréal-Est, P.Q.

 

JEAN-GUY HOGUES
MEUBLES

2825 est, Ploury, Montréel
Téléphone : 301-2501 Fi

Centre de Coulure Rive-Sed
1978 tokiotte — 6774662

Jocques-Cartior   ry
Domon Ltée
10 Notre-Dame, Lachine

Téléphone : 637-0835
  

Henry Morgan
& Ce. Lie

rue Ste-Catherine ouest

! Téléphone : 642-4361   ACHETEZ EN TOUTE CONFIANCE

DE NO$S ANNONCEURS

LE PETITHOURNAL  
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AUVENT EN FIBRE DE VERRE
505 de RABAIS le pied carré

(choix de 18 couleurs)   
 2

FENETRES D'ALUMINIUM
Régulier $20.95 §.
EN SPECIAL 23% iusqu'à

100 po.
 

 

>

PORTES EN ALUMINIUM
de 1%", 1%", 2 pe. 4 PRIX REDUIT
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REVETEMENT ALUMINIUM

À PRIX REDUIT

 

  
J. A. Poirier

Fait par des hommes
compétents. Matériaux
aleae quelité.

Te DF 8 ANS
ESTIMATION GRATUITE

7293, rue Corgi, Montréal — Tél. 279-8182
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Méfiez-vous du soleil,
il donne le cancer...”
NEW YORK. — (Mate

kalo) — Le soleil ne serait
pas, à en croire le Dr J. Wal-
ter Wilson, dermatologue amé-

ricain, I'ami bienfaisant que
l'on pourrait penser. Jusqu’à
présent, on pouvait se dire
que les “bains de soleil”
avaient des vertus curatives;

faudra-t-il déchanter ?

A lire le Dr Wilson, si le
“bronzage” est agréable pour
ceux qui pratiquent le traite-
ment solaire, Il n'est pas du eut
recommandable médicalement
parlant; car, affirme le prati-
cien, s'adressant vraisemblable-
ment aux femmes soucieuses de
leur esthétique, les rayeas de
soleil rident la peau et la font se
détendre.
D'aprée le Dr Wilson, les

rayons solaires auxquels le
corps humain est trop long-

Ah ! se faire rêtir av soleil, quel délice I.

 

. Mals, attention,
lance un spécialiste américain, vous tes. pout-être en train

d'attraper le cancer |

temps exposé provoquent des
taches de rousseur et des pla-
ques brunes spécifiques d'un
dérangement hépatique, mais
encore — et surtout — ils ris-
quent de donner naissance au
cancer de la peau.

Le dermatologue affirme que
3% p. 100 des seins dennés par

 

 &D'EXPOSITION 
CETTE SUPERBE MAISON HIVER-ÉTÉ
construction de première qualité toutes saisons, idéale comme
résidence permanente ou maison deretraite pourla ville ou la
campagne. Disponible dans différentes finitions telles que
cèdre de Colombie vertical, déclins de pin, déclins de bois
rouge de la Californie, rondins de cèdre, pin noueux et blen
d'autres agencements extérieurs. 39 grandeurs et autres
modèles au choix ; changements possibles surle plan original.

Construit selon les normes de la Société Générale

* Aucun comptant requis
« Jusqu'à 10 ans pour payer
« rôg. $3640.00, MAINTENANT en $PECIAL
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SUNNIBILT
Leplus grand manufactures de chalets, de maisons et de garages préfabriqués,

TERRAINS

 

47 ans d'expérience variée dansles préfabriqués,
Le transport est gratuit jusqu'à votre terrain dans un
tayon de 100 miles.

Route no 2 et chemin des Sources. Prenez la sortie
16 aud, sur la route Trans-Canadi
OUVERT EUR SEMAINE DE 10 H. À 9H. P.M, — SAMEDI: 10H. À 8H. DIMANCHE: 1H. À 8H,

 

ne. Dorval — Tél. 631-4245
11700 est, Sherbrooke

 

Nasser

 
PLAN CV 12 26 X 40°

EST

Tél: 645-1641   
 

les spécialistes concernent pré-
cisément les lésions eccasies-
sées à la peau par la lumière
du soleil, parml lesquels le can-
cer, qui nécessite use ablation
chirurgicale,

Le ‘‘bronzage”’, qui, pour le
Dr Wilson, est une forme de
snobisme, peut, dit-il, s’obtenir
æussi bien à l’aide d'une ma-
tière colorante qui se substitue
efficacement à l’action du »e-
leil; le malheur, ajoute le spé-
claliste, c’est que cette forme
artificielle de “’tannage” a été
considérée comme néfaste à la
sauté en Amérique, jusqu’en
1920, en même temps qu'on dé-
cidait que l'héliothérapie pré-
sentait des avantages souve-
rains dans le traitement de la
tuberculose.
Sans aller jusqu’au cancer,

les méfaits du soleil sont assez
nombreux pour qu'on s’y arrê-
te, à commencer par le popu-
laire ‘’coup de soleil, considé-
ré comme un accident banal,
mais qui peut ouvrir la porte à
d'autres affections graves; et
parmi celles-ci il faut placer,
de l'avis unanime des méde-
cins, les affections pulmonaires
ou circulatoires.
A quoi sert donc le soleil ?

demanderont ceux qui aspirent
à se saouler de lumière. Faut-
il donc, pour demeurer en bon-
ne santé, rester à l'intérieur
d'un bâtiment ou d’une cave,
et ne jamais en sortir ?

Le Dr Wilson admet que les
visages pâles et terreux ne se-
raient pas précisément un signe
de beauté, du moins pour les
femmes; il préconise donc à la
place des rayons du soleil, qu’il
traite en ennemis, des lotions
qui, d'après lui, ne desséchent
pas la peau, ne brûlent pas,
n'affectent pas les poumons, ne
font pas, surtout, de taches de
rousseur, et donnentl'illusion —
du moins à ceux qui sont tentés
de vous envier — du bronzage
solaire, qui, à entendre le spé-
cialiste américain — et en pous-
sant son raisonnement à l'ex-
trême —, serait en définitive la
marque extérieure d'une mau-
vaise santé. Pierre LANNES

 
i (Photo Studie Coronet)

Mile MARGUERITE PETIT,
Qui, par son gracieux cenceurs,
contribue au succès du CER-

DU COFFRE casecLe
RANCE de Textelle Inc.
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"oot été et demeurera à son

N a déjà trouvé un locataire pour sa |

Sa maison,les écoles, son travail ... tout cela l'inquiète

Charlie Hodge est
par Jean Aucoin

Charlie Hodge appartient

maintenant aux Seals de San

Francisco.
Mais il n'est pas dit encore

qu'il jouera en Californie Vhi-

ver prochain. Car, si les Seals

n’acceptent pas les proposi-

tions de Hodge, ce dernier re.

tournera vendre des polices

d'assurance et dirigera ss

compagnie de nettoyage de

tapis.
Charlie est complètement

bouleversé par la tournure des
événements. I] s'attendait, bien
sûr, à être repéché par l'une
des nouvelles équipes, mais,

tant que le marché ne fut pas

officiellement conclu, il n'avait
pas tout à fait réalisé encore
tout ce que son départ pour

San Francisco pouvait compor-

ter.
On connalt Charlie Hodge. 11

est de nature pessimiste. Mais
Jes pessimistes sont parfois les
plus réalistes et les plus prati-
ques. C'est pourquoi, sans vou-
loir jouer la prima donna, Hod-
ge déclare qu'ii n'y a rien de
certain à ce qu'il joue sur la
côte du Pacifique la ssison pro-
chaine.

(Ses conditions)
“Pour accepter de jouer avec

les Seals, m’a-t-il raconté quel
ques minutes après avoir été
repérhé, nous devrons régler
plusieurs problèmes.” Nous,
c'est lui et la direction de sa
nouvelle équipe. Les probièmes,
ce sont sa maison, le change-
ment d'école des enfants.
l'abandon de sa compagnie de
nettoyage de tapis ei de von Lru-
vail comme vendeur d'assuran-
ces.

“Il est bien entendu que, si
je joue à San Francisco, je dé-
ménage de Sainte-Dorothée
avec ma femme, mes trois en-
fants ... et mon chien. Or
j'évalue ma maison à $27,000,
et rien ne me dit que j'obtien-
drai celte somme en la ven-
dant. Je n’irai sûrement pas
m'expatrier là-bas si, au départ.
Je perds une somme considéra-
ble sur ma maison, 1! n'est pas

.. 4 -   
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Le plus beau moment dans la carrière de CHARLIE HODGE:

complet)3 - 2

il reçoit le trophée Vérina des mains de l‘une de ses idoles.

BILL DURNAN, après une saison fantastique. Plus tard, il

perdait de nouveau la confiance de ses patrons.

Question non plus de la louer.

Si je pars, je pars. Et je ne

Jaisserai pas le soin à d'autres
de s'occuper de mes affaires.

"Si j'avais eu à
choisir, j'aurais opté
pour San Francisco”
“On m'avait accordé un congé

de cinq ans à la compagnie

d'assurances. Ce congé se ter-

Jean-Guy Talbot, le pince-sans-rire :

“Je représente Minnesota
au tournoi des Canadiens”

“Mon cher ami, n'oubliez pas que vous parlez à un joueur des North

Stars. C'est moi qui représente l'équipe du Minnesota au tournoi de golf

des Canadiens vendredi.”

Jean-Guy Talbot ne changers

avait été repêché par cette équipe de

nale, Talbot a d'abord songé aux farces qu

plus tard à l'occasion du tournoi de golf du Tricolore.

Puis reprenant son sérieux, il a déclaré :

C'était tout de même un peu énervant de ne pas savoir où j'allais. Mainte-

nous nous organiserons en conséquence. Dès cet été, je me

ison of me renseigner sur les écoles
nant que je sais,

vendrai à Saint-Paul pour louer une ma

de l'endroit.”
Talbot n'est pas fiché que co soit le

repêché. Il estime que c'est un Etat très sportif.

que je jouvrai, je serai heureux”, dit-il.

il espère reprendre son poste régulier à la défense. Bien qu'il aura

25 ans le mois prochain, Jean-Guy croit pouvoir tenir le coup pendant trois

eu quatre autres années dans la ligue Nationale. “Aussi longtemps que mes

jombes me porteront, je serai 1h.
:

“Je ne suis pas déçu de la tra
c'est undes Canadiens qui s'en va,

Entre-temps,

jemais. Après qu'il eut appris qu’il

la nouvelle division de la ligue Natio-

il pourrait faire quelques jours

“Je m'attendais à partir.

club du Minnesota qui l'ait

“Quoi qu'il en soit, d'abord

nsaction. Les gens pensent qu'un joueur

drame. Je ne suis pas de cet avis. Je

suis joueur de hockey professionnel et je gagne ma vie comme je poux. Je

ne m'en vais tout de même pes en prison,

Tolbot travaillera pour

chalet de Sainte-Marthe du C.
luxueuse maison de Ville d'Anjeu.

mine justement cette année
Metiez-vous à ma place : si je

perds ma position dans les as
surances, si j'abandonne ma
compagnie de nettoyage de ta-
pis, si je dois essuyer une perte
dans la vente de ma maison.
tout cela doit se payer. Voilà
les conditions que je soumettrai
aux Seals de Sen Francisco.”
Hodge reconnalt toutefois

avoir été chanceux d'avoir été
repéché par San Francisco. ‘Si

“Ca, c'estt
s j'aime.”

ement bouleversé
j'avais eu à choisir parmi les
«ix nouveaux clubs, c'est préci-
sément à San Francisco que je
serais allé. D'abord parce que
c'est une belle ville et que le
climat là-bas est idéal. Aussi
parce que j'ai tellement de res-
pect pour monsieur Selke. C'est
son fils qui est président du
ciub à San Francisco et j'ima-
gine qu’il a dû hériter de quel-
ques qualités de son père.”
Mais Charlie revient encore

sur le même sujet : “Je n'irai
toutefois pas jouer à l'autre
bout du monde sans que l'on
m'accorde des compensations
pour les inconvénients que ce
transfert comporte.
‘’Quand je prends une déci-

sion, je la prends au nom de
ving personnes. Ma femme, mes
trois enfants et moi.” Et en
riant Charlie ajoute ... “et le
vhien. Partout où je vais, le
chien suit !
“Je ne veux pas voir mes

enfants changer d'école tous les
ans. Même que, si j'accepte de
jouer à San Francisco et d'y
demeurer en permanence pen-
dant quelques années, que me
restera-t-il après ma carrière ?
Si je veux revenir à Montréal
alors que les enfants n'ont pas
terminé leurs études ? Où que
je veuille travailler là-bas et
que je n’y parvienne pas ? J'es-
lime que ce sont tous des points
très importants.

‘Si les Seala acceptent mes
conditions (Hodge parle de faire
vendre sa maison par le club
de hockey et d'en retirer sa
pleine valeur), c'est qu'ils tien-
nent à mes services à tout prix.
Et c’est justement ce que je
veux. Qu'ils tiennent à moi à
tout prix. Autrement, j'accro-
che mes patins de gardien de
but."

A 34 ans,
il recherche
la sécurité

11 faut dire que Hodge ne s'est
jamais senti en sécurité dans
l'organisation des Canadiens. Il
à été devancé par Jacques
Plante pendant de nombreuses
années et a dû se contenter de
jouer dana les ligues mineures.
En 1962, Plante a été échangé

l'uniforme que

aux Rangers et Lorne Worsley
est arrivé chez les Canadiens.
Hodge fut donc relégué aux As
de Québec, mais dès le début
de la saison Worsley a été bles-
sé, et c'est là que Charlie a pu
enfin faire ses preuves. H fut
la grande vedette du Tricolore
qui, cette année-là, aux dires
des observateurs. devait termi-
ner quatrième ou cinquième.
On se souvient que les Cana-
diens reinportèrent le cham-
pionnat, er Hodge le trophée
Vézina. Mais, en dépit de son
excellent rendement, Hodge n'a
jamais réussi à gagner l'en-
tière confiance de ses patrons,
et c’est ià l'un des grands mys-
tères du hockey des dernières
années.
Charlie aura 34 ans le mois

prochain. Se carrière tire donc
à sa fin. C'est pourquoi il tient
mordicus à ce que les Seals
acceptent toules ses conditions
avant de changer de patrie.
— Et si les Seals n'acceptent

pas ?
— Je melance à ford de train

dans les assurances. Mais, puis-
que le hockey a été toute ma
vie, je ne pourrai certainement
pas msn détacher complète-
ment. J'irai arbitrer dans les
écoles s'il le faut.
— Estimez-vous avoir été

traité avec justice depuis les
20 dernières unnées dans l'orga-
nisation des Canadiens ?
— Il ost certain que j'ai sou-

vent rongé men frein, sur
te banc des joueurs. J'ai sou-
vent cru avoir été maltraité.
Mais, on réalité, M. Selke a été
très juste avec moi. Je savais
à quel m'en tenir. Je puis en
dire autant de Sam Pellock.
— Et quand prévoyez-vous

rencontrer vos nouveaux pa-

trons ?
— Je l'ignere, J'attends de

leurs nouvelles. Je souhaite que
ce seit avant septembre, avant
la rentrée des classes. Après, il
sera trep tard.
— Vous parlez comme un

homme d'affaires qui tenie
d'obtenir le plus possible.
— Dites plutét comme un pé-

re de famille qui devra conti-
nuer à être père de femille
après sa carrière au hockey.

  

 

Claude Provost:

‘Cela me sauve
du trouble”

L'un des joueurs les plus heureux de lu
ligue Nationale est Claude Provost.

J'étais si certain de passer dans une nou-
velle équipe que j'étais fou de joie lorsque la
radio m'a appris que les Canadiens me pro-
tégesient”, de dire Claude.

Provost affirme que le Tricolore est une
partie de sa vie et qu'il préférerait demeurer
avec ce club à titre de joueur d'utilité ou de
“tueur” de punitions que d'aller se réfugier
ailleurs dans le circuit Campbell.

“En outre, déclare-t-il, cela me sauve du

trouble. Jo suis propriétaire d’une maison de

rapport à Montréal-Nord et d'un commerce. Je
tiens à m'occuper de mes propres affaires. Si
j'avais été repéché, j'aurais dû confier à d'au-
tres le soin de ma maison et de mon commerce.
Or, vous savez comme moi que plusieurs
joueurs de hockey ont connu de trés mauvai-
ses expériences en se fiant aux autres.

“Oui Monsieur, vous pouvez dire que je

auis très heureux de rester avec les Canadiens.

J'ai passé toute ma vie dans cette organisation
ot j'aurais été très peiné de partis.”

13
4

19
61

U
m
f

IT
n
p
a
u
e
u
e
s
T
Y
N
U
N
O
L

L
I
L
A
L
I
T

  
 



 
 

 

Élevez vos propres truites!
par André-Y. Croteau

I y a peut-être longtemps
que vous en avez marre d'aller
à la pêche sans prendre de
truite, que vous fouettez sans
résultat l'eau impaseible de
votre lac préféré sans susciter
une seule levée.

Peut-être en êtes-vous venu
à souhaiter posséder votre
propre lac, et élever vos pro-
pres truites. Qu’à cela ne tien-
ne, c'est possible et facile.

La mode d'élever du poisson
en étangs privés n'est pas nou-
velle. Les Chinois s’y livraient
déjà en Fan 2500 avant Jésus
Christ. Les Romains élevaient
lu polsson pour le simple plaisir

la pêche. Un manuscrit daté
1420 et écrit par un moine,

dom Pinchom, montre qu’on

pouvait à cette époque féconder
artificiellement les oeufs de
truite. Aujourd'hui plus que ja-
mais l'élevage privé de la truite
se répand, surtout pour la pêche
sportive,
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On peut élever des truites
dans toutes sortes de lacs ou
d'étangs. Le format importe
peu, c'est l'eau qui compte.
Sans eau pure et froide, impos-
sible d'arriver à quoi que ce
soit.

L'eau fournit au poisson ses
deux éléments les plus impor-
tants: l'oxygène et la nour-
riture. Il y a des eaux riches
en nourriture mais peu oxygé-
nées, comme il y a des eaux
bien oxygénéez mais pauvres en
plancton qui ne peuvent sup-
porter qu'un nombre restreint
de poissons.

Pour savoir si votre eau est
convenable, vous pouvez la
faire analyser par un chimiste
ou un biologiste. Si vous pré-
voyez élever des truites en
grand nombre, ça vaut la peine.
Si au contraire vous ne voulez
Que tenter une première expé-
rience, vous pouvez très bien
observer vous-même votre eau
et vous rendre compte si elle
est bien oxygénée par un cou-
rant régulier, des sources im.
portantes ou une arrivée cons-
tante par un tuyau d'approvi-
sionnement de diamètre suffi.
sant.

De plus, elle doit être pure.
Une eau contaminée tuera cer-
tainement vos truites plus vite
que vous ne pourrez les rem-
placer. Enfin, elle doit être
froide. La truite mouchetée ne
peut subir de températures éle-
vées. Certains pisciculteurs ont
trouvé le tour de refroidir leurs
étangs en installant de petites
pompes électriques qui pom.
pent l'eau du fond vers la sur-
face, créant ainsi un courant
d'eau refroidisseur.

Tout lac est bon
On s'imagine souvent que

Blue
Bonnets

TOUSLES SOIRS
Â 84.15

    
  

   
       

 

  

   Le dimanche: 2h.15
Pas de cour    

Le pire ennemi des truites en
pêcheur. Après avoir obtenu un permis de trapper ces oisea

 

élevage est certes lo martin.
ux  

indésirables, en peut s’en débarrasser en installant un piège
sur un piquet près de l'endroit même où on a l’habitude de

neurrir les truites.

pour élever des truites il faut
de beaux petits lacs du genre
de ceux qu'on voit sur les cartes
postales, des étangs à rendre
n'importe quel fermier jaloux,
ou des bassins qui rivalisent
avec ceux des piscicultures. En
réalité, ca ne prend qu'un bon
trou d'eau de six à dix pieds
de profondeur avec de la bonne
eau.
Un étang de ferme fait bien,

mais un étang de castors peut
être excellent, surtout s'il est
approvisionné par un ruisseau
intarissable, n'eût-il que deux
pieds de largeur. Je connais
nombre de petits lacs des Lau-
rentides comme de l'Estrie qui
n'ont tout simplement pas de
poissons dedans parce que ces
derniers n’ont jamais réussi à

les ensemençait de
quelques centaines de truites.
elles y grandiraient en beauté
et en grâce,

Achat et soins
Si vous vouliez vous cons-

| truire un étang bien organisé,
avec cours d'eau d'alimentation
dérivé, barrages et écluses, je
vous conseillerais de lire
“Moeurs et méthodes d'élevage
de la truite du Québecpar
Louis-Roch Séguin, ouvrage dis-
ponible au ministère du Tou-
risme, de la Chasse et de la
Pêche,
Mails comme cet article n'est

“ pas un cours de pisciculture, je
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me contenterai de vous indiquer
où acheter vos truites et com.
ment les alimenter. On peut
acheter des alevins de truites
‘des bébés truites !) des pisci-
cultures provinciales ou des
pisciculteurs privés. Pour obte-
nir le nom et l'adresse du plus
proche de chez vous, adressez-
vous à M. Jean-Louis Loubier,
président de l'Association des
pisciculteurs privés du Québec,
Baldwin Mills, P. Q.
En juin les alevins de truites

atteignent un pouce et demi et
se détaillent aux environs de $40
le mille. Vous n'avez donc rien
à perdre à en essayer un pre-
mier mille, quitte à corriger vos
erreurs au cours des prochains
essais, Si la nourriture naturelle
du lac ne suffit pas à faire vivre
vos truites, donnez-leur deux
repas par jour de comprimés à
poissons et du foie de boeuf
passé au moulin à viande au
moins quatre fois par semaine.

Prédateurs
Enfin, il vous faudra les pro-

téger contre les prédateurs. Si
des martins-pêcheurs, des hé-
rons, des visons ou des chats
sauvages viennent attaquer vos
truites, écrivez immédiatement
au Dr Etienne Corbeil, Service
de la Faune, Ministère de la
Chasse et de la Pêche, à Qué-
bec, qui vous donnera un per-
mis pour les éliminer. En sui-
vant ces quelques conseils vous
serez en mesure d'élever votre
propre récolte de truites. Si
après ça vous ne faites pas une
bonne pêche, vous saurez qui
blâmer !

GROS GIN
D
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Q—1) En quelle année la li-
de hockey Nationale a-t-elle

été fondée ? 2) Quel joueur
compta le premier but et pour
pani équipe jouait-il ?

Jules DUCASSE,
St-Paul-cu-Nord,
Cté de Saguenay.

R—1) La ligue Natiomale de
hockey ful erganisée à Mont

réal le 28 novembre 1917.

2) Newsy Lalonde, des Cana

diess.
 

1) Est-il exact que Dave De-

brusschere, aujourd'hui joueur-

instructeur pour les Pistons de

Détroit (N.B.A.) a déjà joué
avec les White Sox de Chicago

dans la ligue Américaine de

baseball? 2) Où puisje me
procurer le livre de records du

Hall de la Renommée du base-
ball ? 3) J'aimerais avoir votre

opinion personnelle sur la for-

mation 1967 des Tigers de Dé-
troit, de la ligue Américaine de
baseball.

Alain  LAVIGNE
408-66e Rue ouest
Charlesbourg

Réponse : 1) Oui, Dave De-
brusschere a joué en 192 pour
les White Sox de Chicage. Il
participa à 12 parties en tant
que lanceur; Il ne remporta au-
euse victoire. Durant la même
année, avec le club Savannah,
ea parties, il remperta 10
victoires et subit une défaile.
En 1963, avec les White Sex, Il
remporta 3 victoires el subit 4
défaites. En 1964, pour India-
mapolis (Association Américal-
me), Ul récolia 13 vicloires con-
tre 8 défaites.

2) Il n’existe pas de livre de

RAS .C...SES

Vous TROUVEREZ ces PIPES chez le DETAILLANT le PLUS PRES de CHEZ VOUS

 

SAVINELLI
sg05

ta meilleure qualité des pipes

febriquées en Italie.

records sur le Hall de la Re-
nommée du baseball.

3) Sur papler les Tigers de
Détreit représeatent ume assez
bonne équipe. Us ent Dauny
McLain, un lanceur de 20 vic-
loires l'an dernier; Mickey Le-
lich (14 victeires), Earl Wilson
(13 victoires), ainsi que deux

autres lanceurs qui ent rem-

porté chacun $ victeires. Chez
les frappeurs de longue dis-
tance, lis ent Norm Cash (32
circulla), Dick McAuliffe (23),
Willle Horten (27), Al Kaline
(29), ainsi que quelques bonnes
recrues qui étaient au camp
d'entraînement de Lakeland, en
Floride, cette année.
 

Question : 1) Veuillez me
fournir les fiches des joueurs
suivants: Jean-Guy Gendron,
Hec Lalande, John Hanna,
Johnny Wilson, Norm Johnson,
Tom Johnson, Bob Armstrong.
Al Johnson, Carl Brewer,
Howie Glover, Dave Amadio,
Brian Kilrea, Brian Smith, Stan
Smrke, Billy Dea, Warren God-
frey, Dick Gamble, Rudy Mi-
gay, Brian Cullen, Bert Olm-
stead, Claude Laforge, Marcel
Bonin, Jack Caffery, Léo La-
bine, Jack Bianda, Bob Christal
Lou Fontinato, Albert Langlois,
Pete Goegan, Jack Evans, G.
Achtymichuk, J. Peirson.

André ROY
C. P. 194
Beauceville-Est

Réponse : 1) Jean-Guy Gen

drop, 51$ parties, 113 buts, 115
assists, 228 points; Hec Lalan-
de, 151 parties, 21 buis, 29 as-
sists, 60 points; John Hansa,
183 parties, 6 buts, 26 assists,

*15 …
  

     

    

32 points; Johnny Wilson, 688

parties, 161 buis, 171 assists,
332 points; Nerm Johnson, 61
parties, § buis, 20 assisis, 25
points; Tom Jehusen, 978 par
Hes, 51 buts, 213 assists, 284
points; Rebert Armstrong, $42
parties, 13 buis, 56 assisis, 99
points; Al Johnson, 105 parties,
Z1 buis, 28 assists, 49 polnts:
Carl Brewer, 453 parties, 19
buis, 131 assisis, 150 points:
Howie Glover, 143 parties, 29
buts, 17 assists, 46 points.
Dave Amadie, 2 parties, au-

cum but, awcum assist; Brian
Kilrea, ume partie; Brian
Smith, aucuse parile dass la
L.N.H.; Stan Smrke, 9 parties,

ancus but, 3 assists, $ points;
Billy Dea, 146 parties, 25 buts.
28 assists, 53 peints; Warren

Gedfrey, 772 parties, 32 buts,
124 assists, 156 points; Dick
Gamble, 194 parties, 41 buts, 41
assists, 82 points; Rudy Migay,
418 parties, 59 buts, 92 assists,
151 points; Brian Cullen, 326
parties, 56 buts, 100 assists, 156
points; Bert Olmstead, 348 par-
ties, 181 buts, 421 assists, 662
pointe; Claude Laforge, 128 par
ties, 15 buls, 17 assists, 24
points; Marcel Bonin, 434 par
ties, 97 buts, 175 assists, 278

points.

Jack Caffery, 57 parlies, 3

buls, 2 assists, 5 points; Lée
Labine, 643 parties, 128 buis,
193 assists, 321 peints: Jack

Blanda, 23 parties, 3 buis, 9
assists, 12 points; Beb Chrystal,
132 parties, 11 buts, 14 ists,
25 points; Lou Fontimate, 538
parties, 26 buts, 78 assists, 104
points; Albert Langlels, 448
parties, 21 buts, 91 assiste, 112

 

de la Fête des Pères

 
NEWSY LALONDE ... c'est lui qui marque le premier but de

l'histoire de 1a ligue Nationale.

lich, lors de la partie du :5
avril ?

points; Pele (icegan, 306 par-
ties, 16 buts, 59 assists, 75
points; Jack Evans, 752 parties,
19 buis, 9 assists, 99 points:
J. Peirsen, 545 parties, 153 buis,
173 assists, 326 points.

Roger MAURICE,

Huberdeau,
Clé d'Argenteuil.

R—1) Le bui de Mahoviich
à la première période de la

partie du 15 avril fut marqué

sar des passes de Keen et Wal

ten à 14.14.

DO

 

1) Pourriez-vous me dire
quel est Le joueur qui a fourni
la passe sur le but de Mahov-  

 

  

 

offrez à votre époux l‘une des trois

marques de pipes renommées suivantes :

BUTZ
CHOQUIN

dgos

25.
La voridté, l'exclusivité ef la que-

lité qu'offrent aux fumeurs les

manufacturiers français.

 

3.95

7e
L'excellence dans les febrications Ny ;
canadiennes. Le cadesu idéal à

offrir.
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"ll n'est pas question de faire
disparaître la piste Richelieu”
(Le conflit était presque

inévitable. Le trot et amble
8 connu ses jours de gloire et
se défend encore bien dans
la métropole. Mais le retour
du turf est aujourd'hui un
fait accompli. Ces deux for-
mes du sport dus rois vien-
nent directement en conflit
une fois la semaine, of cost

une expérience très intéres-
sante à suivre qui soulève,
évidemment, de nombreux

commentaires. Pour jeter une

certaine lumière sur la aitua-
tion, nous avons questionné
Raymond Lemay.)  

!

Wheel amper

DISTRIBUTEUR
EXCLUSIF

 

— Les pistes Richelieu et Blue
Bonnets appartiennent à la
même compagnie. Raymond Le-
may, est-ce que l'on accorde,
au niveau de la direction,
plus d'importance aux coureurs
qu'aux trotteurs et smbleurs ?
— Nous leur accordons la

même Importance. Je sais
qu'en 198$ ce sont les courses
attelées qui ont, en quelque
sorte, fait revivre les courses
à Montréal. Mais il ne faut pas
oublier que les coureurs sont
établis dans la Métropole depuis
très longtemps. J'ai toujours eu
l'impression que le trot et amble
n'a pas commis les mêmes er-
reurs que le turf et a surtout
profité des faiblesses de ce der-
pier à un certain moment.

Première fois au Canada

Tente - Remorque
EQUIPEMENT STANDARD

Toilette ® 2 bonbonnes ® Garde-robs avec miroir
* Draperies ® Poôle avec extension (pour l'extérieur)
e Chaufferette au mur (9,000 B.T.U.) © Fanal(12 pieds
de boyau) ® Electricité : 110 w. -12 w. ® Equipement
pour eau courante * Garantie d‘un an.

LIVRAISON IMMEDIATE
Distributeurs dans la Province demandés

Campeur Moderne
9801, boul. St-Laurent, Montréal —
Ouvert tous les jours de 10 h. a.m. b 10 h. p.m. © Samedi et dimanche de 16 h. a.m. à 5 h. pm.

—Les hommes à chevaux
sont-ils vraiment inquiets du
fait que simultanément Il y a
des courses (le vendredi soir)
à Blue Bonnets et & Richelieu”
— 1 n’y a aucune Inquiétude.

Du moins personne ne m'a en-
core formulé un grief sérieux.
Vous savez, il y à un public
pour le trot et ambie et un
autre pour le turf. Depuis que
les coureurs sont revenus, en
1981, je crois que la preuve a
été faite. Il est évident qu'à cer-
tains moments les deux publics
se mêlent, mais la présence de
l’un ne signifie pas la dispari-
tion de l’autre,
— Croyez-vous que l'expérien-

ce, à ses débuts, soit con.
cluante ?

      

         

   
  

   
Tél. : 387-7987
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LES EXPERTS DISENT:

“l'acier inoxydable
est supérieur,
voilà pourquoi la nouvelle
pointe du Aorth-Rits 98°
est meilleure”

M. Garald Johnston, directeur d'un des plus importants labora-
tores d'essai au Canada, dirigé par Warnock Hersey Company
Ltd. dit: Nos épreuves approfondies à l'usine North-Rite ont
démontré la supériorité de leur nouvelle pointe d'Acier Inoxyda-
ble sur les pointes de cuivre. Elle élimine les fuites d'encre sur
les mains, les vêtements et le papier.”

Le North-Rite "98" est le premier stylo à 986 au Canade à employer une bille
et une douille en Acier inoxydable au lieu du cuivre démodé.

Démarreplus vite… écrit plus doux … écrit plus longtemps.

14 COMPAGNIE Qué AITEUT LA POINTE BE LA QUALITÉ

seulement 98e

North-Rite  
       

RAYMOND LEMAY . .

 

“La concurrence entre les deux pistes
existe depuis 1953 et teut a toujeurs bien fonctionné”,

— Non, il faudra patienter
quelques semaines avant de
tirer des conclusions pratiques.
Ceux qui prétendent que l'on
oppose le turf au trot et amble,
pour connaître la réaction du
public, font erreur. Si on ren-
versait les rôles, je me deman-
de ce qui se produirait.

-- Que voulez-vous dire par
renverser les rôles ?

— Bien, Si, par exemple, on
présentait les coureurs à Ri-
chelieu et les trotteurs et am-
bleurs à Blue Bonnets, croyez-
vous que cela améliorerait la
situation ? Pas du tout. D'ail-
leurs, il y a toujours eu con.
currence entre les deux pistes,
à compier de 1953, dans les
courses sous harnais, et tout a
bien fonctionné.

— Croyez-vous que la piste
du Richelieu est appelée à dis-
paraître ?

— Je ne puis prédire ce que
nous réserve l'avenir, LI n'est
pas actuellement dans les plans
de la compagnie de faire dispa-
raitre la piste du Bout-de-l'He.
Jusqu'en 1966, cet hippodrome
connaissait de meilleurs succès
que Blue Bonnets. Mais le
champ de courtes du boulevard
Décarie a été grandement amé-
loré. Et, aujourd'hui, le pu-
blic recherche le confort. II est
évident que Blue Bonnets est
un plus grand centre de courses,
mais cela ne veut pas dire la
“mort” du Richelieu, un com-
merce beaucoup moins coûteux.

— Raymond Lemay, quel est
votre titre dans cette entre-
prise?

Ligue Montréal |
Dimanche, 11 juin : Ville ;

Mont-Royal vs Rosemont; Saint. |
Henri vs Kiwanis-Est; Notre-
Dame-de-Grâce vs Longueuil:
Saint-Barnabé vs Laval; Ville-
Marie vs Ahuntsic; Kinsmen vs
Dorval.

Mardi, 13 juin : Kiwanis-Est
ve Rosemont: Ville-Marie vs
Longueuil;  Saint-Barnabé vc
Kinsmen, Ville Mont-Royal vs
Ahuntsic: Laval vs Notre-Da-
me-de-Grâce; Saint-Henei vs
Dorval.

Jeudi, 15 Juia : Longueuil vs
Kinsmen; Rosemont vs Saint-
Barnabé: Kiwanis-Est vs Ville-
Marie: Notre-Dame-de-Grêce
vs Dorval; Abustsic vs Saint
Henri; Ville Moot-Royal vs La:
val.

—Je suis vice-président de
l’exécutif de Blue Bonnets Race-
way.
— Combien y a-t-il de jours de

courses à Montréal ?

—H y a 209 jours de trot el
amble et 56 jours de courses au
galop. Le Parc Richelieu a en
quelque sorte atteint sa limite
à presque tous les points de
vue. Blue Bonnets s'améliore et
le nouveau système routier,
dans Montréal même, en fait
un endroit facilement accessible
de tous les coins de la ville. On
pourrait cependant en dire au-
tant du Richelieu sur ce point.

— Etle partage des bourses
favorise-t-il les coureurs au dé-
triment du trot et amble ?

— Les deux formes de courses
reçoivent un traitement identi-
que. Il n'y a pas de privilégié.
Nous respectons tous les con-
trats et je puis affirmer que le
trot et amble obtient sa juste
part des bourses.

— Pourrait-on facilement con-
centrer toutes les opérations à
Blue Bonnets ?
—Ce serait possible, mais

cela n'est pas envisagé pour
le moment.

— Quelle est l'orientation que
votre compagnie désire donner
au monde des courses dans la
métropole ?

— Nous désirons continuer
d'améliorer le trot et ambie et
nous espérons faire encore
mieux avec les coureurs. Ici,
Je dois dire qu'il ne faut pas
rêver de grandes courses com-
me aux Etats-Unis, à cause de
ln piste de cinq huitièmes de
mille que nous ne pouvons plus
agrandir, faute d'espace. Mais
le jour n'est peut-être pas loin
où, en Ontario et aux Etats-
Unis, on présentera des courses

- de coureurs le soir en semaine
i et le dimanche en soirée. C'est

une question pure et simple de
survie. Il sera peut-être possi-
ble, alors, d'obtenir des cour-

« sers de meilleure classe encore
pour Blue Bonnets.

— Et le public, quelle est sa
réaction ?

— Il n'est pas facile de leur-
rer le fervent des courses de
Montréal. Il va oli I} trouve le
plus de confort possible. M faut
constamment s'améliorer...
car nous avons maintenant à
attirer une toute nouvelle géné-
ration de fervents des courses.
Et je n'ai jamais cru, et je le
crois encore moins aujourd'hui,
que Blue Bonnets a surtout wee
clientèle anglaise et Richelieu
une clientèle française. Aux
deux endroits, l'argent n'a pes
de langue.

— Raymond Lemay, bonne
chance. J'ai l'impression que, si
le spectacle continue d'être de
qualité, votre clientèle s’habi-
tuera vite aux changements.



 

En feuilletant dernièrement

un journal, j'ai remarqué un

entrefilet qu’on avait placé de
la sorte à cause des nombreu-
ses nouvelles d'importance pu-
bliées de ce temps-ci.

Il y avait bien le baseball
majeur, l'assemblée annuelle
de la ligue Nationale, le tour-
noi de soccer à l'Expo et les
tournois de golf, mais ce qui
& attiré mon attention c'est
que la ligue Canadienne de
football a reçu 40 candidatu-
res au poste de commissaire
et que, parmi ces dernières,
on ne retrouve malheureuse-
ment pas le nom de Jake Gau-
daur.

C'est regrettable, parce que
le football canadien a un besoin
pressant d'un chef de file et
que, à l'heure actuelle, on ne
peut trouver de candidat plus
en mesure de prendre ce poste
que Gaudaur.
Je suis certain que les ma-

gnats du football canadien ne
sont pas très heureux du fait
que le président et gérant gé-
néral des Tiger Cats de Hamil-
ton n'ait pas fait parvenir de
demande, et, s’il en est ainsi,
ls sont les seuls responsables.
Je crois qu'avant d'annoncer

qu'ils étaient prêts à recevoir
les candidatures, les dirigeants
de la ligue auraient dû rendre
visite à Gaudaur et lui signifier
Jeurs besoins. Cette tactique est
habituellement efficace, et je
pense bien que Gaudaur aurait
accepté, surtout si les équipes
du circuit avaient été en mesu-
re de délier les cordons de leur
bourse.

Il ne faut pas oublier que
Gaudaur gagne bien sa vie dans
le football. 11 est l'un des prin-
cipaux actionnaires des Tiger
Cats et il reçoit un bon salaire
à titre de gérant général.
En d'autres termes, il se

pourrait fort bien que Gaudaur
retire la somme de $40,000 par
année à Hamilton, ce qui re-
présente $15,000 de plus que le
salaire offert par la ligue Ca-
nadienne de football à son com-
missaire.

Insensé, n'est-ce pas ?

On dépense
une fortune pour des
joueurs qu'on renvoie
La ligue Canadienne engage

des joueurs de football cn quan-
tité et en renvoie un bon nom-
bre aussi rapidement, après

avoir dépensé une petite fortune

pour se les approprier. Ainsi,

 KEITH DAVEY

 
 « . M à brôlé les étapes

Red Storey et le hockey

les dirigeants du circuit n'ose-
ront pas donner à Gaudaur le
salaire qui pourrait rendre le
posté plus attrayant encore.

Prenons les Alouettes comme
exemple. Ils auront au moins
huit quarts-arrière à leur camp
d'entrainement cette année.
Deux seuls pourront suffire à
la tâche. Avant inême que tous
ces joueurs se rapportent au
camp, les Alouettes ont laissé
entendre que George Bork était
leur homme, laissant ainsi une
seule place de libre, C'est donc
dire que cing ou six joueurs
viennent à Montréal aux frais
des Alouettes et qu’ils n'ont mê-
me pas de chance d'occuper le
poste.

Toutefois, ceci ne s'applique
pas seulement aux Alouettes.
La situation se répète partout
ailleurs dans le football cana-
dien et dans plusieurs autres
circuits professionnels. Les ins-
tructeurs s'imaginent que plus
il y en a, mieux c'est. S'ils n'ont
pas vu à l'œuvre huit à dix
quarts-arrière, ils croiront avoir
manqué quelque chose.

 

JAKE GAUDAUR
+. homme tout désigné

Si les clubs pouvaient dispo-
ser d'une partie de leurs finan-
ces et l’offrir à titre de salaire
au commissaire, le tout se chif-
frerait à $3,000 par équipe. En
portant ledit salaire à $40,000
par année, chacune des équipes
devrait débourser la somme de

il travaille on plein ciel sur une poutre d'acier,

calme, précis, sûr de lui. Et aprèsle travail

il aime se détendre avec une bière à sou goût:

savoureuse at parfaite, Pour lui,

urre vraie bière,

$4,500, ce qui est encore bien
loin des sommes payées pour
obtenir certains contrats de
joueurs.

Gaudaur serait un bon
placement pour

le football canadien
Si jamais je devenais l'un des

dirigeants de la ligue Canadien-
ne de football, je remuerais
ciel et terre pour obtenir les
services de Gaudaur au poste
de commissaire,
De plus, j'en retirerais des

profits assez rapidement.
Qu'est-ce que l'embauchage

de Gaudaur apporterait au
football canadien? Premiè-
rement, nous serions dotés du
plus fin connaisseur de football
du pays t. Gaudaur
a joué au football et a dirigé
une équipe, il a connu le succès
dans les deux cas.

Il a démontré qu’il &ait apte
à prendre en main une équipe
de second ordre pour en faire
un club champion. Vous rappe-
lez-vous l’année où les Tiger-
Cats ont fini à la queue du

Si on haussait le salaire du commissaire.
classement ? Ils ont Llerminé
premiers l'année suivante.
L'engagement de Gaudaur

apporterait un nombre encore
plus grand d'amateurs de foot-
ball. Il serait considéré de tous
alors qu'à l'heure actuelle il
devient de plus en plus aigri de
voir des bons à rien occuper le
poste de commissaire. Il y a eu
une lueur d'espoir lorsque le
sénateur Keith Davey a été en-
cagé, mais son problème a été
de brûler les étapes. Il a agi
trop rapidement, et le tout n'a
pas plu aux propriétaires.

Tout cela aurait dû être pris
en considération par la ligue
Canadienne de football il y a
quelques mois, c'est-à-dire au
moment ob on ¥'appedtait À re-
mercier le sénateur Davey de
see services. Dés lors, on au-
rait dû rendre visite à Gau-
daur et lui proposer une offre
alléchante.
Maintenant, tout semble indi-

quer que le prochain commis-
saire sera de nouveau inapte à
remplir ges fonctions, et c'est
bien dommage.

Ya pas d'erreur, c'est la meilleure!
be 
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AVELINO GOMEZ
+... sux Etats-Unis

Quand vous lisez de PETIT JOURNAL 711,849

 

FRANK MAHOVLICH
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Qui engagera
Grubb ?

L'apprenti jock ey Richard

:

“Camping et "”
La pobli O'Keele Cam-

ping et pêche 1967 est mainte-
sant disponible. Combinant

blications, une sur le camping
et une sur la pêche, cette nou-
velle brochure contient la liste

gratuitement au service de la
Promotion des vontes de la
Brasserie O'Keefe, 1100 ouest,
rue Notre-Dame, Montréal 3,
ou encore chez les agents de
cette brasserie dans ia provin-
ce.

Un seul n'aurait
pas voulu signer

A la suite d'un vote presque
unanime tenu récemment par-

 

Selon une source d'information.
un seul hockeyeur n'aurait pes
voulu favoriser l'engagement
de ce jeune avocat de Toronto.
Il s'agirait de Frank Maboviich,
des Lests de Torente.

Voulez-vous jouer

au golf ?
Le tournoi de golf annuel de

 

HENRY CROCHETIERE
+... dans l'eau chaude

 
Québec sont invités à s’y ren-
dre en grand nombre. Pour tous
renseignements, on est prié de
communiquer avec Lioyd Cen-
verse, i. 480-0003.

la QAHA, n'a pas
accru son prestige
Plusieurs personnes qui sont

directement liées au hockey
amateur dans la province de
Québec n'ont pas prisé les dé
clarations plus où moins sur-
prenantes du président Henry
Crechetière, de la QAHA,
Certaines d'entre elles réclame-
raient sous peu la démission de
Crechetière, dont la conduite a
grandement nui au prestige de
la Belle Province.

Des profits au
football mineur

C'est le 6 juillet, à © heures
du soir, qu'aura lieu au Stade
McGill le match annuel entre
les Rouges et los Blancs du club
de football Afovettes. Une per-
tie des bénéfices de cette pre-
mière rencontre hors concours
de la saison sera versée au
fonds destiné à aider le foot-
bail mineur au Québec.

Gomez retournera

aux Etats-Unis
Le jockey Aveline Gomez, qui

n'a pu monter Cool Reception
lors du Prix Belmont parce qu’il
n’a pas le droit de participer
a des courses aux Etats-Unis
depuis qu'il en a été déporté
en 1964, obtiendra d'ici peu le
droit de conduire des montures
chez nos vuisins du Sud. Gomez
étant maintenant citoyen cana-
dien, les autorités américaines
auraient décidé d'oublier som
passé comme citoyen cubain

Lui, y connaît ca!

Sa bière,
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Edphy : un camp magnifique pour les

riches, trop coûteux pour les autres
Yvan Dubois a de ces idées pas comme les autres.

La semaine dernière, il invitait les chroniqueurs sportifs

à une “conférence de presse”, à son camp de vacances
Edphy de Val-Morin, 3 la condition que les scribes se pré.
sentent avec leurs femmes et leurs enfants...

crayon ni calepin.

A mon avis, ce fut la plus intéressante des quelque |
60 conférences auxquelles les reporters du sport furent

invités depuis un mois, (Seulement dans la journée de mar-
di, alors que nous devions tous nous retrouver à la séance
de repêchage du hockey, au moins cinq autres réunions
avaient été organisées ailleurs: golf, match sur roulettes,

etc.) Intéressante parce qu'il n'y à pas eu de discours ron-

flants, pas de verbisge insignifiant, pas de questions idiotes.

Dubois, sûr de lui-même, a tout simplement voulu que les
journalistes constatent ce qu‘est un camp de vacances bien

pensé, bien organisé, bien réalisé.

Jignore ce que peuvent être les autres camps du même
genre. J'imagine toutefois que tous ceux qui ont la chance

de z'y inscrire en retirent certainement des fruits. Je me

limiterai au camp Edphy.

Un terrain de un million de pieds carrés où adolescents

et adolescentes doivent pratiquer presque tous les sports de
plein air dans un décor merveilleux. Voile, tir à l‘arc, soccer, :

crosse, baseball, équitation, gymnastique,activités spéciales,
enfin tout y passe. Et ce qui importe davantage, c'est que

chacune de ces disciplines est dirigée par un spécialisteen

la matière. C'est d’ailleurs ce qui nous a le plus impression-
nés, mon épouse et moi, lors de notre visite au camp

Edphy en compagnie de notre petile marmaille.

et sans!

Un employé pour trois enfants
Chez Edphy, tout est spécialisé. I! y a, bien sûr, des

surveillants .. . qui surveillent. Les autres membres du per-!

sonnel sont de véritables instrucieurs, des gars ou des filles,|

qui savent de quoi ils parlent et qui connaissent drôlement,

la psychologie enfantine. Chez Edphy, il y a de la place

pour 150 enfanis. Et pour s'occuper de 150 enfants, unj

personnel de 50 personnes. En d'autres termes, un em

ployé pour trois enfants.

Evidemment, ne s'inscrit pas qui veut chez Edphy...

because l'argent. Pour donner à l'enfant 2] bons repas,

pour payer les salaires des spécialisies, pour payer les taxes

et toutes les dépenses qui s'imposent, Edphy exige $58 par

semaine par enfant. Comme chaque camp dure quatre

semaines, un père de famille doit débourser pas moins de

$232 pour que son garçon ou sa fille puisse profiter des

aventages de I'Edphy.

Yvan Dubois le reconnaît : plusieurs inscriptions vien-

nent d'Outremont, de Ville Mont-Royal ou de Westmount.

L‘an dernier, la direction du comp a invité 35 enfanis gra-

tuitement, mais c'est le maximum de charité qu'elle puisse

faire.

On sait que certains organismes dirigent des oeuvres

merveilleuses à l'intention des déshérités. Je pense ici aux

Grèves de Contreccoeur et au Camp Bruchési. Les autres

camps de vacances sont faits pour tout le monde, mais aux

prix des riches.

Et c'est dommage. Parce que des camps comme Edphy,

tous les enfanis devraient y avoir droit, sans égard à la

couleur de l'encre dans le livret de banque du papa.

Jean AUCOIN

Liqueurs & Gin
Faite d'ingrédients naturels importés et
sslon les receties originales de
Wynand Fockink, Hollande. Crème de
Menthe, Triple Sec ot Gin de Genièvre.

à des prix modérés

  
    

Distiliés et emboutediée su Canada per
M. Corby Distillery Limasd, Moonset  

Le golf avec J. Huot
Le professionnel du club
Laval-sur-le-Lac, Jules Huet,
est devenu le premier Cans-
dien français à rédiger un ve-
lume d'instructions sur le golf.
Le lancement de cet ouvrage,
par les Editions de I'Homme,
a eu lieu cette semaine au
Club Canadien. Ce livre con-
tient de précieux conseils sur
tous les aspects de ce popu-
laire sport. La prise du bé-
ton, le mouvement, la courte
approche, les coups roulés, le
choix des bâtons, enfin tout y
passe. Ce bouquin est égale-
ment très bien illustré. Que
les mauvais golfeurs se je pre-
curent | Et même les bons |

 

 
 

Aliments piscicoles "'ARC-EM-CIEL"
PLUS DE TRUITES

Pour des pêches eutrsordinaires
élanç, lac eu rivière pout être

transtormé en um source Ge revene.
Truites ot seumens peuvent être élevés

fois plus rapidement on ben oil
mentant avec les aliments pisse fd
Dr Bellet (famous ttpréc fran
cals) avec la nourriture elle.
ECRIRE POUR PLUS DE DETAILS

ET LISTE DE PRIX

GLOBE IMPORT Co.,
tel - 160 ST-PIERRE, Quésec, PQ.
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Des maîtres-porruquiers ont mis au point
une technique pour vendre, d'un seul
coup, leur phyvionemie naturelle ave
hommes

Ce.
Sat-sfastron garantie -

PAIEMENTS PACILES

  

Achetez votre voiture chez Montréal CM.
et économisez de l'argent pour I'Expo...
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| © 40 milles au gallon

© 71 chevaux-vapeurs

* Fini en Stainless

© À vitesses avant

©

MONTREAL DM 1967 LTEE
T144, ch. Côtes-des-Neiges, coin Jean-Talon

342-1080
——   — —

Quand vous lisez le PETIT JOURNAL 711,849
personnes font comme vous chaque semaine

Aucun autre journal au Québec ne pout pritoncire sérieusement où prouver
qu'il » + tel auditoire.
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 MAURICE RICHARD...

 

faut-il croire qu'il
n'est plus le bienvenu au Forum?

Si jamais un dictionnaire sportif est in-
venté, on pourra lire au mot “forum”: la

maison que Maurice Richard à sauvée de
la ruine.

Aujourd'hui, ce héros des années 40 et

50 est ignoré de façon insultante et inju-
rieuse. On ne me fera jemais croire qu'il
n'y 8 pas place dans l'organisation des Ca-
nadiens pour un homme de la trempe de
Maurice Richard.

Toe Blake demeure en place comme
instructeur et c'est fort compréhensible...
puisqu'il dirige toujours un bon club. Floyd
Curry est nommé superviseur de l'organi-
sation et des relations publiques, et Claude
Ruei devient ie directeur des filiales.

Et Maurice Richard, pourquoi le bou-
de-t-on de façon aussi évidente? Certains
prétendent que le Rocket ne ferait pas un
bonpilote à cause de son violent caractère.
Et Blake, lui, est-il un ange de douceur?

La direction des Canadiens semble faire
fi de toutes les critiques concernant Richard.
Je me souviens que Frank Selke père affir-
mait déjà “qu'il y aurait toujours une place
pour le grand Maurice Richard dans l'or-
ganisation du club”,   

Que sera la nouvelle division?
Une théorie veut qu'une ligue connaisse des succès

dans la mesure où elle est bien équilibrée. Ce sera peut-
être le cas de la nouvelle division de la ligue Nationale,

mais ce sera peut-être un désastre lorsque ses équipes af-
fronteront celles qui sont déjà bien en place.

Un joueur, Billy Harris, affirme que certains clubs de
le lique Américaine de la saison dernière — Pittsburgh et
Rochester en particulier — étaient plus forts que ne le se-
rent les meilleurs clubs de la présente division.

C'est peut-être vrai, mais les joueurs de Pittsburgh
appartenaient à Détroit et ceux de Rochester à Toronto. Et
les Leafs ot les Red Wings n'étaient pas d'accord pour tout
sacrifier à seule fin d'assurer du meilleur hockey dans la
nouvelle division, non plus que les Canadiens et les autres.

 

. .
Epstein a-t-il créé un précédent?
Le jeune Peter Epstein, un diplômé d'université, a

peut-être créé un précédent cette année dans les ligues
majeures de baseball.

Incapable de supplanter Boog Powell au premier
but avec les Orioles de Baltimore, Epstein a été cédé à
un club mineur mais à refusé de se présenter, affirmant

que les Orioles lui avaient promis un poste.
Epstein préférait se retirer plutôt que de retourner

aux ligues mineures, et il a demandé au club Baltimore

de l'échanger. I! a gagné son point et il est maintenant
le premier-but du club Washington. D'autres joueurs
dans son cas pourraient suivre la même ligne de con-
duite à l'avenir. 
 

Les Anglais sont précieux

Glanures sportives
Un autre excellent joueur,

le quart-arrière Joe Kapp, du

Vancouver, tente de se libé-

rer pour aller tenter l‘aven-
ture au football américain
...On peut s'attendre à

quelques comptes de moins
de 65 lors de 'omnium de
golf canadien au club Muni-
cipal... Le parcours exige
beaucoup de précision; un

atout que l'on retrouve chez
plusieurs professionnels . . .
Hl est regrettable que Jake
Gaudaur ait refusé le poste
de commissaire de la ligue
Canadienne ... Gaudaur est
le grand patron à Hamilton
et ne veut pas, tout comme
Keith Davey, être un hom-

me de paille pour les pro-
priétaires de clubs de foot-
ball au pays... Le Forum s
augmenté le prix des billets,
décision qui était à prévoir
.….…M faut bien trouver de
nouveaux revenus pour
payer les travaux d'amélio-
ration .. .

Les organisateurs du tour-
noi international de seccer à
l'Expo 67 ot dû surmonter
de nembreuses difficultés
pour présenter la cempéti-
tien.

L'équipe de Grande-Breta-
gne a été particulièrement
difficile. Les Anglais n'en
croyalent pas leurs ercilles
lorsqu'on leur a dit que le
terrain de l‘'Autostade avait
servi à un cirque juste avant
le tournoi.

lle ont ausek protesté con-

tre le fait qu'ils étalon logés
dans le dertoir d'un collège,

soulignant qu'ils legent tou-

jours dans les plus grands
hôtels en Europe.

En Angleterre on a protes-
té contre le fait que seule.
ment cinq joueurs de l'équi-
pe, qui a remporté la Coupe
du Mende, s'étaient rendus
4 Montréal.

En somme, les Angleis ne

savent pas que le seccer
n'est pas, chez nous, un sport

tellement populaire. lle av-
relent dû comprendre que
leur participation à ce tour-
noi contribuerais à populari-
ser ce sport, le plus interna-
tonal qui sol, mais qui a

du mal à ve teiller une place
ov soleil on Amérique.  

La C.A.H.A. s‘embourbe
Les dirigeants de l'Association canadienne de hockey

amateur ont un talent prodigieux pour se mettre les pieds
dans le plat.

lls prétendent défendre les meilleurs intérêts du hoc-
key amateur au pays et agissent comme si eux seuls pos-
sédaient la vérité.

l'entente conclue avec la ligue Nationale risque déjà
d'avoir des répercussions fâcheuses. L'Association obtien-
dra des subsides de $250,000 par année des profession.
neis. En acceptant cette somme, la C.A.H.A. renie ses reven-
dications au niveau amateur et risque du même coup de
perdre un octroi de $100,000 accordé par le gouvernement =
fédéral.

Et que dire du changement apporté à la constitution,
lequel menace de suspension à vie tout individu ou tout
club qui oserait intenter une poursuite à la toute pure
association nationale! Le moins malin des avocats n'aurait
aucun mai à mettre en pièces un tel règlement devant une
cour de justice.

 

Patterson est diplomate
Les journalistes américains tentent depuis quelque

temps d'obtenir une déclaration de Floyd Patterson con-
cernant l'attitude de Cassius Clay, le champion dépouillé
de son titre.

Patterson devait être l'adversaire de Clay avant que
ce dernier connaisse des difficultés avec l'Armée amé-
ricaine.

Clay est un Noir, tout comme Patterson, et parce

qu'il a le courage de ses opinions il est ouvertement

 

détesté aux Etats-Unis. Patterson est beaucoup plus di-
plomate. ll a accepté récemment de faire un voyage au
Vietnam, où il tentera de remonter le moral des troupes.
Patterson ambitionne encore de remporter le titre poids
lourd. S'il y parvient lors du tournoi éliminatoire, cela
ne prouvera rien, car un véritable champion ne peut
perdre son titre que dans l'arène.   
 

Vous souvenez-vous de Joe Black?
ll a été le premier lanceur noir à remporter une

victoire dans la série mondiale du baseball. Il a déjà
porté les couleurs des Royaux de Montréal et des Dod-
gers de Brooklyn. Aujourd'hui, Black est l’un des vice-
présidents de l‘importante compagnie Greyhound Lines.

Black à atteint les ligues majeures grâce à Jim Gil-
liam, un autre Noir, que les Cubs de Chicago avaient
laissé tomber, doutant qu'il parvienne à s'acclimater. Les
Dodgers désiraient Gilliam et ont calculé que son meil-
leur ami, Black, pourrait l'aider à mieux accepter le sar-
casme des Blancs, à cette époque, dans les majeures.

Gilliam et Black ont fait leur apprentissage avec les
Royaux de Montréal. En 1952, Black était dans les ma-
jeures et, lors de la série mondiale, Chuck Dressen avait
surpris tout le monde en le désignant pour la première
partie. Carl Erskine était alors l'as du personnel des
Dodgers.

D'abord instituteur, Joe Block à ensuite tenté sa
chance dans une grande industrie. li prétend être la
preuve vivante que même un Noir peut réussir sa vie
eux Etats-Unis.

oo
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Un peu de tout, un peu partout… Un peu de tout“
Sports à Laval

La ville de Laval offre cette

année des abonnements aux
de la natatien et du

tennis. Un abonnement familial
aux piscines coûte $i5. Même

système en ce qui concerne ie

tennis. Un étudiant peut s’abon-
mer au tennis moyennant cinq
dollars pour toute la saison .

   
ROBERT CLEROUX

.… . président honoraire

Parlant de Laval, mention-
nons que l'ex-champion Robert
Cléroux vient d'être nommé pré-
sident honoraire de la ligue de
“slow pitch” Laval “A”.

Les Jeux gymniques
Pour les étudiants de l’exté-

rieur de Montréal qui désirent
assister aux Jeux gymniques du
24 juin prochain, la compagnie
Coca-Cola à prévu un mode de

transport à leur intention. Les
étudiants n'ont qu'à se grouper

et des autobus seront mis à
leur disposition.
À propos, les organisateurs

espèrent que 20,000 personnes
assisteront aux Jeux gymniques.

Les médecins au golf
Le 40e tournoi annuel des

médecins de langue française
aura lieu le 22 juin au club de
Lachute. Nous vous conseillons
de ne pas tomber malade ce
jour-là! Les médecins sont priés
de réserver un départ en com-
muniquant avec le secrétaire,
J.-N. Perreault, au Laboratoire
Nadeau, à Montréal.
D'autre part, le Censeil Saint-

Henri des Chevaliers de Colomb
invite le public à participer à
son tournoi de golf, le samedi
17 juin, au club Beauchêteau,
dans le comté de Châteauguay,
On peut s'inscrire en signalant
932-5322 ou 691-9747.

Record provincial
L'équipe d'athlétisme du Cen-

tre Immaculée-Conception a
remporté beaucoup de succès
lors du championnat provincial
tenu à Saint-Lambert. Nicole
Hanchey, Nicole Marcel, Lucie
Leduc et Raymonde Lachance
ont établi un nouveau record
dans le 440-verges (relais) en
franchissant la distance en 50.9
secondes. Raymonde Lachance
a également remporté le cham-
pionnat de la province dans le
saut en hauteur et Nicole Mar-
tel a gagné la course de 100
mètres.
Les représentants du Centre

Immaculée - Conception étaient
dirigés par Yves Breuilleite.

Tennis municipaux
Le Service des parcs de Mont-

 

“Match sur roulettes”
à travers la province

Les deux équipes canadien-

nes de “Match sur roulettes”

qui feront désormais partie de

la ligue Internationale entre-
prennent une série de eix par-
ties en fin de semaine à tra-

vers la province.

Les Royalistes de Toronto et

Je Fleur de Lys de Montréal se-

ront à Shawinigan samedi, à

Montmagny dimanche e à

Granby lundi. En fi nde semai-

se prochaine, les deux mêmes
clubs se mesureront à Saint-Jé-
rôme, Hull et Cornwall.

Le Fleur de Lys est dirigé par
Larry Smith, une ancienne étoi-
Je des Bombers de San Francis-
co. D'après Smith, le club mont-
réalais se tirera bien d'affaire à
sa première expérience dans la
ligue Internationale. Son meil-
Jeur joueur est Jacques Lemire,
tm jeune homme de 23 ans qui

 

  
 

se classera parmi les patineurs
les plus rapides du circuit.
Les autres membres mascu-

lins du Fleur de Lys sont Rénald
Lacroix, Grégoire Lapointe, Jac-
ques Petit, Henri Hébert, Jac-
ques Valiquette et Gilbert La-
rente. Chez les dames, c'est
Margie Laszlo qui dirige les
deux recrues Francine Cochu et
Micheline Lord.
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réal annonce que les joueurs de
tennis âgés de 16 ans où moins
peuvent devenir membres per-
manents des clubs municipaux
à raison de seulement trois doi-
lars. À ce titre, ils pourroat

9 heures du matin à 3 heures
de l'après-midi.

Le marathon de
La Tuque

George Park, qui fait main.

Tuque, participera au grand
[marathon Le nage de cette vil-

, 22 25 juillet prochain,
Son coéquipier sera le jeune
Réal Lavoie, que Park a lui
même entrainé durant tout l’hi-

jouer du lundi au vendredi, de tenant partie de la police de La ver,

 
Cela remonte à 1907 lorsque M. Ole
Evinrude loua un bateauet y installa son

invention. La pêche en fut transformée.
Le vieux moteur fonctionne encore.
Mais les moteurs hors-bord ont beau-
coup changé sousl'impulsion des nou-
velles conceptions dues au génie de
Evinrude.
Le moteur Evinrude 9%, ci-haut, est
le moteur de pêche qui se vend le plus

au monde. Sa silhouette basse facilite ls
pêche. De plus,il est puissantet rapide.

Le nouvel Evinrude 18 permet une

économie d'essence de 30%. Monté sur

un bateau de 14 pieds, il vous permet

de parcourir 85 milles avec un téservoir

de 5 gallons.
Le nouvel Evinrude 16 est un moteur

fonctionnel. Les pêcheurs commerciaux
du magde entier le préfèrent.
Le 6 cv estle plus petit des Evinrude où
l’on retrouvetoutesles qualités des gros

moteurs, Le 8 est petit (pas plus gros

que fa plupart des 3 cv) et léger.

Le Evinrude 6 est le meilleur moteur de

pêcheque vouspuissiez obtenir à si bon

compte. il ne s'agit pas d'un mono-
cylindre d'occasion, mais d'un moteur à
2 cylindres au fonctionnement doux et

silencieux.
Le 3 cv pliant de Evinrude est tout

Le premier
moteur de pêche
jamais construit

Le meilleur
moteur de pêche
jamais construit

1
Deux Evinrude

indiqué pourla pêche ou le camping.Il
se plie et se déplie sans effort et peut
être placé dans une mallette spéciale,
facile à transporter et peu encombrant.
Tous les moteurs Evinrude portent une
garantie complète pour 2 ans. Ils utili-
sent un mélange 50:1 d'essence et
d'huile, ce qui prolonge la durée du

 

moteur, prévientl'usure et réduitles frais
d'entretien. Grâce au réseau national de
concessionnaires Evinrude,le service ne
présente aucun problème.
Voyez toute la gamme des 18 modèles
‘67. depuis le 3cv-pliant jusqu'à l'in-
comparable 100-S ainsi que les 5 mo-
dèles semi hors-bord OMC Fastback,
chez votre concessionnaire Evinrude
dès maintenant, Vous le trouverez dans
les pages jeunes.

*Un autre gagnant EVINRUDEUa produit de Ouidenrd Maries Cerperation of Cassie Li4., Potortercagt, Cansds.
Marrulectuners des moteurs verni hora-baretOMC Fosthact, dus outee-naîge

nouCruises, due tendouess à moineLowr:-Boy6 des sise à chaîne Pieneur,
LE PREMIER DES NORS-80RD

 

Lo
st

u
m
a

TT
np

S
E
R
I
N
E
“
T
Y
N
U
N
O
L
I
L
A

T
T



 

8

L
E

P
E
T
I
T
J
O
U
R
N
A
L
,

s
e
m
a
i
n
e

d
u

11
ju
in

19
67

Apres le repéchage... Avant les échanges
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RED STOREY... Une nomination qui fat chavd au coeur

des aportifs. 
Elu ou Temple de lu Renommée du hockey

Notre collaborateur Red Storey a reçu
cette semaine le plus grand tribut d‘'homma-
ges accordé de nes jours dans le monde du
hockey, alors qu'il a été nommé au Temple
de la Renommée au cours des assises annuel-
les de la ligue Nationale.

Storey a fait partie du personnel d'arbi-
tres de la ligue Nationale durant neuf ans,
après avoir occupé les mêmes fonctions dans
trois ligues mineures. Toutefois, il n’est pas
seulement reconnu par ses talents dans le
monde du hockey, puisque plusieurs l'ont vu
à l'oeuvre dans d'autres disciplines sportives.

Storey a également été arbitre dans la
ligue Canadienne de football et dans d'autres
sireuits, après s'être illustré comme porte-
couleurs des Argonauts de Toronto durant
six saisons. En 1937 et 1938, il! a fai partie
de l'équipe championne des Argonauts et, au
cours d'une partie des séries de la Coupe
Grey, il a enregistré trois touchés dans le
dernier quart of complété une course de 102
verges pour permettre aux siens de l'empor-
ter 30-7 sur Winnipeg.

Red Storey, nos hommages
À titre de joueur de football, il a reçu

deux offres professionnelles pour faire car-
rière aux Etats-Unis, l'une avec les Giants de
New York et l'autre avec les Bears de Chi-
cago.

Le palmarès de succès de Storey ne s'ar-
rête pas là puisqu'il fut également un excel-
lent joueur de crosse alors qu'il portait les
couleurs du Ville Saint-Pierre. Il à marqué 12
buts au cours d'une partie, établissant ainsi
un record qui n'a pas encore été battu.

Enfin, il à fait sa marque au baseball, à
un tel point qu'il a reçu une offre de Connie
Mack pour s'aligner avec les Athletics de
Philadelphie. Il à également pris part à quel-
ques matches dans l'uniforme du Roysi de
Montréal de le défunte ligue de hockey
Professionnelle de l'Est,

La direction du journal s'enorgueillt de
compter dans son personnel un si précieux
collaborateur et elle profite de cette occe-
sien, de concert avec tous les sportifs, pour
l'en féliciter bien chaleureusement.
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A la séance de repéchage

Philadelphie et San Francisco gagnent le

par Gus Lacombe et Pierre Nadon

La journée tant attendue du 6 juin est maintenant chose du passé |
Comme il fallait le prévoir, il y a des dirigeants qui se sont montrés

très alertes, tandis que quelques autres semblaient perdus dans tout ce
brouhaha.

S'il fallait accorder des prix Orange, les directeurs des Seals de San
Francisco et les Flyers de Philadelphie se livreraient une chaude lutte. Au
cours de la séance de repêchage, ces deux groupes ont fait preuve de
beaucoup de sérieux et de compétence dans leurs choix. Us ont certaine-
ment acquis les meilleurs hockeyeurs qui soient à la disposition des nouvel-
les équipes.

Malheureusement, il n’en fut pas ainsi pour tout le monde. Le groupe

des Kings de Los Angeles qui a à sa tête Jack Kent Cooke a vraiment déçu.

Personne ne comprend encore son comportement. Il a réclamé des joueurs

| prix Orange, et Los Angeles, le prix Citron
presque sans valeur pour laisser de côté d'excellents hockeyeurs.

pas protégés.

Fait assez inusité, Cooke s'est assuré les services d'un seul joueur
régulier de ia ligue Nationale. I! s'agit de Terry Sawchuk, un “petit vieux”
qui songe à abandonner le hockey.

Voilà un premier choix assez surprenant, surtout lorsque Glenn Hall

était fibre et que les Bernard Parent, Doug Favell, Eddie Johnston n'étaient

Pourquoi le propriétaire des Kings n'a-t-il pas non plus réclamé des
hommes comme Ed Van Impe, Larry Jeffrey, Léon Rochefort, Jean-Guy

Talbot et autres au lieu d'acquérir des athlètes de deuxième ordre comme
Ed Joyal, Doug Robinson, Howie Hughes et autres ?

Selon les gens qui ont assisté à cette séance de repêchage, il n'y a
qu'une seule réponse logique à cette question : Los Angeles n'était tout
simplement pas prêt pour le grand jour !

 

Que les Leafs le veuillent ou non,

Red Kelly s'en va à Los Angeles
N'en déplaise à Punch Im-

lach et à l’organisation des
Maple leafs de Toronto. le
vétéran joueur de centre Red
Kelly a décidément mis fin
à sa carrière et ne res iendra
pas plus au jeu. parce que
l'instructeur des leafs a placé
son nom sur la liste de protec-
tion de l'équipe.

 

C'est du moins ce que Keliy
a réaffirmé à l'issue de la séan-
ce de repéchage, tout en insis-
tant sur le fait qu’il avait été
choqué et non surpris lorsque
Ja direction des Maple Leals a
décidé de je protéger.

“Je ne suis plus intéressé à
jouer au hockey et je sais que
les Leafs vont lout faire pour
Que je ne puisse ,as occuper les
fonctions d'instructeur avec les

Kings de Los Angeles, mais je
suis bel et bien déterminé à ob-
tenir ce poste”, à déclaré Kel-
y.
En 20 saisons dans la ligue

Nationale, Kelly a marqué 201

buts et récolté 542 mentions

d'assistance au cours des par-

ties régulières et 38 buts et 59

passes dans les matches des sé-

ries éliminatoires.

Ce qu'ils en pensent
® Marcel Prenovost : ‘J'ai pas
le temps d'y penser ‘il prenait
des notes). Je suis tout de mé-
me surpris que Mat Ravlich
n'ait pas été repéché”,

© Red Storey: ‘Ça va être plus
intéressant avec les échanges.
Il y en a déjà de conclus, mais
personne n’en souffle moi”.

© Doug Harvey : ‘Je ne sais
pas.”

@ Ed Johnsien : “Je n'ai pas
été surpris de ne pas êlre re-
péché au premier tour. Il me
semble que deux clubs ont été
plus affectés que les autres, el
je veux parier des Canadiens
et des Bruins de Boston.”
© Bob Pulford : "L'Association
des joueurs me préoccupe plus
que le repêchage, à l'heure ac-

tuelle.”
© Me Allan Euglesen : ‘Grosse
journée de hockey, n'est-ce pas?
Les négociations avec la ligue ?

Ca ira mieux lors de la confé-
rence de presse.”

© Jenn-Claude Tremblay :
‘C’est une très belle expérien-
ce, d'assister seulement à l'as-
semblée. On s'aperçoit qu'il y
en a encore qui manigancent.
Quant à nous, nous n'avons pas
perdu tellement de joueurs.”
© Bob Rousseau: “Pas de
commentaires.”

© Red Gilbert : "Je crois que
tous les clubs ont été bien ser-
vis. On verra sur la patinoire
seulement s’il y a des équipes
supérieures.”

© Bernard Parent : ‘C’est une
bonne chose que j'aie été re-
péché par les Flyers de Phila-
delphie. J'en suis heureux par-
ce que Philadelphie est une ville
sportive et que je me joins à
un autre jeune gardien de buts.
Doug Favelt. J'ai été traité en
roi à Boston et j'espère être le

 

Frank Selke père
aurait fait un bon
conseiller à Cooke

L'ex-joueur des Canadiens et des Red Wings de

Détroit, Jimmy Peters père, s'est dit fort étonné de cons-

tater qu'aucune nouvelle équipe, particulièrement les

Kings de Los Angeles, n'ait demandé à Frank Selke père

ses services de conseiller.
“L'expérience de M. Selke surait certainement mieux

Quidé le groupe de Los Angeles, à affirmé Peters. Durant

toute la séance de repêchage, il ne semblait vraiment

pas savoir où il allait. Avec un homme comme M. Selke,

il aurart certarnement retrouvé le bonne voie.”    

No 1 à Philadelphie. Par ail-
leurs, si j'avais été à la place
des Kings de Los Angeles, j'au-
rais repéché Ed Johmsien au
lieu de Terry Sawchuk.”

© Comme il fallait s’y atten-
dre, le direcleur-gérant des
Canadiens, Sammy Pelleck.
s'est de nouveau révélé le
grand ‘’maître”’ du hockey lors
de la séance de repêchage. I!
a joué avec ses adversaires
comme un chal joue avec une
souris. Avant méme que le re-
péchage débute, il avait organi-
sé toutes ses flûtes en dessous
de la table. Voilà l'opinion de
la Majorité des congressisles.

 RUDY PILOUS
»…. un ferceur

   A

Stafford Smythe
essuie un refus

Tous les clubs de la nouvelle division avaient promis
à Emile Francis de ne pas repêcher Bernard Geoffrien.

Stafford Smythe, dont les relations avec le direc-
teur-gérant des Rangers sont plutôt tendues, ne voyait
pas les choses de la même façon. fl a même tendu un
piège à Jack Kent Cooke en protégeant Red Kelly.

Le président des Maple Leafs avait compté conclure
un marché avec Coocke, par lequel marché le propriétaire
des Kings réclamerait les services de Geoffrion, et il

avait l'intention de lui remettre ensuite Kelly en retour
du “Boum”.

Jack Kent Cooke a refusé de s'embarquer dans une
telle galère of il a dit un NON très catégorique à Smythe.

Ce dernier est retourné dans sen coin assez bredouille,

mais avec l'intention de faire payer cher ce refus à
M. Cooke.    
Rudy Pilous joue un tour à Francis
 

Californie réclame :
Boum Boum... Caron
Le directeur-gérant des Seals

de la Californie, Rudy Pileus,
qui s'est déjà illustré par plu-
sieurs foits d'armes à titre de
pince-sons-rire alers qu'il eccu-
pait le peste d'instructeur des
Black Hawks de Chicage, n'a
pas raté la chance de faire va-
loir ses talents une fois de plus
au cours de la séance de repd-
chage.

1] était environ J heures, of los
500 personnes assemblées dans
la saile de bal du Roine-Elita-
beth se demandaient bien peur-
quei aucune des nouvelles équi-
pes n'avait sengé à réclamer les
services de Bernard “Boum
Bourn” Goofirien. Comme le
Boomer n'était pas protégé par
les Rangers de New York, tous
s'aitendaient à ce qu'il soit re-
péché au cours des premières
rendes, mais H n’en fut pos ain-
si, av grand plaisir d'Emile

Francis, l'instructeur et direc-
teur-gérant des Rangers.
Le président de le ligue Na-

tienale à signifié aux dirigeants
du Californie que leur tour état
venu d'ajouter un autre joueur à
leur liste, ot Pilous, qui devait
sûrement rire dans se barbe à
ce mement-lb, à lancé : ‘Le Ca-
lifernie récleme Boum Boum.”
En entendant ces mets, Francis
à sursauté sur sen siège et teus
les gens de is salle ont quitté
le leur, croyant que le moment
fatidique était venu.
Aprés cette seurte paves, Pi

lous a ajouté : “Caren I”, of
tout je mende à été sovlagé on
entendant pronencer ce nem. Pl
lous a repris se place, bien fler
d'aveir accroché un sourire aux
visages du portier, des jeurna-
listes, des magnets de le ligue
Nationale et, enfin, du président
Clarence Compbell.
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Chemises sport
manches courtes

pour LA FETE DES PERES

Rég. 5.50 49
ch. 3..10"

       

  
  

  

  

  
  

   

   

 

Grâce à son pouvoir d‘achat, Simpson peut vous offrir des
chemises sport de qualité supérieure, confectionnées par un
manufacturier canadien très réputé, à un bas prix excep-
tionnel ! Profitez de ce spécial pour offrir ‘à vos hommes”
des chemises sport telles qu'ils les aiment !

e Coton durable, “Sanforized” pour un ajustement
parfait permanent

e Choix de motifs — fameuse collection “T.F.”, quadrillés,

8.B.Q. et autres dans le groupe

e Col sport régulier avec baleines per-
monentes ou à pointes boutonnen-
tes. Toutes avec manches courtes

® Tons de brun, bleu, vert, or

© Tailles: petite, moyenne, grande

réLePHoniquEsExEcUTEES 842-1221

SIMPSON — Accesoires pour hommes (713%

av rez-de-chaussée ® Aussi à Fairview-Pointe Claire

Pour hommes,
jeunes gens!

Ensembles
“Cabana”

PRIX SPECIAL

0.79
Profites de ce prin spécial Simpron
pour veus precurer cet ensemble
pratique, de belle apparence of
d'un confort indiscutable.

* Confectionné de coton durable,
veste entièrement doublée de
tesu éponge.

® Veste de coupe deoite, 3 poches
dent uno de poitrine.

® Calogon boxeur avec toille las.
que, poche peur monnaie, vep-
port.

® Motifs divers en tone de bleu,
uris, brun,

© Tailles : porte, moyenne, grande.

COMMANDES POSTALES ET
TELEPHONIQUES EXECUTEES

842-7221
 

SIMPSON — Accessoires pour

hommes (713), au rez-de-chaussée
Avcel à Fairview-Pointe Clolre

N'oubliez pas LA FETE DES PERES
dimanche le 18 juin      
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